
GISCARD DESAVOUE SON MINISTRE DE LA
JUSTICE DANS L'AFFAIRE DES PRISONS

Malgré l'appel au calme du président de la République, l'agitation et les rébellions se poursuivent parmi les
prisonniers français, tandis que la greva du personnel de surveillance tend à devenir générale.

Certains surveillants ont même enta-
me, dans une prison, avec les détenus
une grève de la faim pour obtenir con-
jointement satisfaction à leurs revendi-
cations.

Sur le plan politique, la surprise a été
un changement brutal et complet de la
politique gouvernementale à l'égard du
problème, double problème maintenant,
de lu condition pénitentiaire.

Alors que l'on s'attendait, mercredi, à
l'fcenp du conseil ries ministres à la mise

Les prisonniers sur le toit de la prison d Avignon. (Têlêphoto AH

en œuvre progressive d'un plan hardi
de réformes comportant non seulement
l'humanisation des prisons, mais une
réforme du Code pénal, ne serait-ce que
pour désengorger les prisons d'un grand
nombre (presque la moitié des détenus)
d'inculpés en détention provisoire ou de
condamnés à des peines légères, il sem-
ble, malgré les assurances du porte-
parole officiel , que le plan du ministre
de la justice, le centriste Jean Lecanuet,
a été purement et simplement ajourné
sinon rejeté à la demande du ministre
de l'intérieur, le « bras droit » du prési-
dent Giscard d'Estaing, M. Michel Po-
niatowski.

La thèse de la « répression dure » a
été adoptée. En raison de la grève des
gardiens, le ministre de la justice a pra-
tiquement été désaisi du maintien de
l'ordre dans les prisons au profit du
ministre de l'intérieur, dont ce sont les
forces qui assurent maintenant l'ordre
partout. Les policiers ont même reçu
l'ordre de tirer sur tout détenu qui pro-
fiterait des incidents pour tenter de s'é-
vader.

Jean DANÈS
(Lire la suite en dernière page)

Veto soviétique sur Chypre au
Conseil de sécurité de l 'ONU

NA TIONS UNIES (A P). —
L 'Union soviétique a opposé son
veto à une résolution du Conseil
de sécurité autorisant le secrétaire
général, M. Waldheim à « pren-
dre les mesures appropriées » dans
son appréciation du nouveau rôle
des forces de l'ONU à Chypre.

La résolution avait obtenu 12
voix contre 2 (URSS et Biélorus-
sie). La Chine n'a pas participé
au vote. M. Malik, ambassadeur

Le « nlet » de Malik (à gauche) met un terme à la discussion.
(Téléphoto AP)

soviétique, a exp liqué qu 'il avait
voté contre la résolution parce que
le Conseil avait repoussé sa de-
mande d'ajournement du vote jus-
qu 'à ce qu 'il ait reçu des instruc-
tions de Moscou. La délégation so-
viétique avait tenté diverses ma-
nœuvres dilatoires avant le vote,
mais les représentants américain,
britannique et français ont insisté
pour que le Conseil aille de l'avant.

L'Union soviétique est manifes-

tement mécontente d'avoir été éca r-
tée de la conférence de Genève.
Mais, M.  Malik a invoqué des rai-
sons de procédure à l'appui de son
veto. Il voulait attendre des ins-
tructions parce que, dit-il, on vou-
lait donner « un rôle nouveau »
aux « casques bleus » à Chypre.
La question se pose égalemen t,
a-t-il ajo uté, de savoir si un chan-
gement n'est pas nécessaire dans
la composition de la force des
Nations unies dans l'île.

Dans les milieux diplomatiques,
on en déduit que Moscou pour-
rait demander une participation de
soldats du bloc soviétique à la
force internationale.

Des tentatives vont probable-
ment avoir lieu pour faire adopter
une résolution, mais la réunion du
Conseil a été ajournée sans fixa-
tion de date pour une prochaine
séance. Auparavant , le représen tant
cypriote, M.  Rossides, avait dé-
claré que l'accord de Genève avait
été conclu sous la menace de la
force, et prévoyait en fait  « le
maintien de l'occupation » de l'île.
Il avait fai t  observer que le gou-
vernement de Chypre n'était pas
représenté à Genève, ajoutant que
l'accord aboutit à « décapiter Chy-
pre de son gouvernement ».

I La môme extravagante situation se représente d'année en année à propos \
| de la production agricole du Valais. Après les fraises et les tomates, c'est \
| maintenant au tour des abricots de se trouver bloqués, afin que le prix auquel ils j
| seront vendus au détail ne s'avilisse pas.

I Pour les agriculteurs, les intermédiaires, les commerçants, le problème est j
j  fort simple. Trop de fraises, trop de tomates, trop d'abricots ? Solution : au lieu \
| d'en abaisser le prix pour le travailleur et la ménagère, il faut au contraire j
I l'augmenter. Le maintenir à la rigueur à un niveau dit raisonnable. Mais qui |
| sera en toute circonstance plus élevé que le prix des fraises, des tomates et 1
| des abricots d'Italie, de Hongrie, d'Israël ou même de Californie.

Ne jetons pas la pierre aux producteurs valaisans I Les fruits de leur terre ]
| sont vendus au détail trois ou quatre fois plus cher que ce que le leur paient j
| les intermédiaires. Les intermédiaires 7 Ils allèguent la perte résultant du déchet l
1 en cours de route, les frais de transport, la main-d'œuvre. Le marchand de j
| fruits et légumes ? Sa marge bénéficiaire se rétrécit d'année en année, affirme-t-il. §

Mais toutes ces bonnes raisons laissent le consommateur de glace. Il j
I constate que les produits originaires du Valais, à trois heures de camion, sont |
| plus coûteux que les fruits venant d'au-delà des frontières et même des mers |
| et des océans, à des milliers de kilomètres d'ici. On dira ce que l'on voudra |
| au consommateur suisse. C'est une histoire de fous, répondra-t-il. Et il n'aura |
| pas tort.

Comme sont des histoires de fous les explications des doctes économistes !
| qui prétendent justifier la persistance en Suisse d'un Himalaya de beurre par \
1 la « nécessité vitale » de bloquer le prix à un niveau élevé.

Histoires de fous : les ennuis des neuf pays du Marché commun, parce qu'ils |
| ne savent plus où entreposer les 150.000 ou 200.000 tonnes de viande de j
1 bœuf débordant de leurs frigos , alors que le simple travailleur doit payer un |
1 bon bifteck les yeux de la tête. Doublement histoire de fous : il est question |
| de se débarrasser du surplus en le cédant... aux Russes, à bas prix bien
| entendu. Réminiscence du marché en folie : les Neuf européens ont perdu en =
; 1973 200 millions de dollars pour avoir livré aux mêmes Russes 200.000 tonnes i
| de beurre ouest-européen excédentaire.

Après cela, les gouvernants nous exhortent partout à gérer sagement notre f
| budget familial , ou celui de nos entreprises : histoires de fous, véritablement !

R.A. j
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I Histoires de Ions

Nouveau scandale en Italie
ROME (Reuter). — En annonçant

que les services de contre-espion-
nage italiens faisaient des rapports
quotidiens sur des affaires écono-
miques et sociales à un puissant
industriel italien , le magazine
« L'Espresso » a déclenché jeudi
un nouveau scandale en Italie.

Selon « L'Espresso » , le service
d'information et de défense a re-
mis chaque jour un rapport con-
fidentiel à M. Eugenio Cefis, pré-
sident de la société pétro-chimi-
que Montedison, contrôlée par
l'Etat.

Le magazine affirme être en pos-
session d'un document de 93 pa-
ges, de septembre 1972, destiné
à M. Cefis. Les extraits publiés
par « L'Espresso » concernent des
dirigeants politiques , notamment du
parti socialiste et leurs projets
dans le domaine de l'industrie. Ils
font également état du finance-
ment de certains partis par des
trusts de l'industrie.

Un porte-parole de la Montedi-
son n'a pas voulu immédiatement
infirmer ou confirmer cet article,
tout en relevant un manque de
preuves.

Le P.C. italien a aussitôt réagi
par une protestation. » Nous som-
mes de nouveau confrontés à un
exemple sérieux de mauvais usa-
ge des services secrets du pays »,
écrit l'Unita, organe du PCI.

M. Cefis, qui est un des indus-
triels les plus controversés d'Ita-
lie, a des relations étroites avec
le secrétaire général de la démo-
cratie chrétienne, M. Fanfani.

Récemment, M. Cefis a acheté
plusieurs journaux italiens. Il pas-
se pour l'un des hommes les plus
puissants du pays.

Fragilité
méditerranéenne

LES IDÉES ET LES FAITS

On se demande comment certains
porte-parole des Neuf ont pu déclarer
que l'Europe avait joué un rôle dans la
crise cypriote. En réalité, l'Ouest de no-
tre continent a brillé par son absence
comme il l'avait déjà fait lors du der-
nier conflit du Proche-Orient. Même la
Grande-Bretagne qui, en occurence se
souciait comme un poisson d'une pomme
de la C.E.E. et de son rôle politique
possible et même souhaitable dans l'en-
semble du bassin méditerranéen, n'est
intervenue qu'au titre de « présidente »
des accords de 1960 déterminant le sort
de l'île d'Aphrodite qui, en l'espèce,
porte bien mal son nom. Et l'on sait le
succès précaire qu'a connu jusqu'à pré
sent la conférence de Genève sur le
cessez-le-feu.

Les protagonistes du drame sont à
l'avant-scène les Grecs et les Turcs et
dans les coulisses, une fois de plus, les
Etats-Unis et l'Union soviétique font la
loi. En faisant pression sur la junte pour
qu'elle déclenche le mouvement de
l'Enosis, M. Kissinger pensait surtout à
se débarrasser de l'archevêque Makarios
qui manifestait une fâcheuse propension
à vouloir que Chypre fût un Etat non-
aligné, ce qui profite, en effet, la plu-
part du temps à l'U.R.S.S. Il y allait
peut-être même de l'avenir des bases
aéro-navales britanniques, alias de
l'OTAN.

Mais les choses ne tournèrent pas
comme le secrétaire d'Etat l'entendait.
Les Turcs débarquèrent aussitôt et ne
cessent de consolider leurs positions.
Il y eut des centaines de morts de Cy-
priotes dues autant à l'intervention otto-
mane qu'aux partisans de l'Enosis du
défunt général Grivas. La haine qui op-
pose Athènes et Ankara se ralluma. Ce
qui est plus grave, c 'est que, pour la
première fois, un conflit ouvert se dé-
clara, pouvant par-delà la mobilisation,
conduire jusqu'à la guerre (et le risque
n'en est pas encore exclu), entre deux
Etats appartenant l'un et l'autre à
l'OTAN, ce qui prouve la fragilité de
l'Alliance atlantique au flanc sud des
Balkans communisés.

On s'est réjoui que les événements
aient entraîné la chute de la junte hel-
lénique et que le général Ghizikis ait
appelé cet homme probe et modéré
qu est M. Caramanlis pour former un
gouvernement de centre-droite et pour
restaurer la démocratie. Mais il ne faut
pas crier victoire trop tôt. Car il y a
démocratie et démocratie... populaire.
Déjà l'écrivain Theodorakis et la chan-
teuse et actrice Melina Mercouri ,
connus pour leurs sympathies pro-com-
munistes, rentrés au pays, réclament un
élargissement vers la gauche, avant
même des élections libres. Il en va de
même de l'extrémiste Andréas Papan-
dréou, fils du démagogue feu Georges
Papandréou, président de l'Union du
centre, mais qui, s'étant mis en tête, au
cours de démonstrations aussi monstres
que sanglantes, de flirter avec les mar-
xistes, fut par réaction le principal fau-
tif de l'arrivée des colonels au pouvoir.
Ira-t-on de nouveau vers une guerre ci-
vile dans le genre de celle que Chur-
chill dut apaiser lors de la libération
et qui se prolongea néanmoins cinq ans ?

Cela encore ne sera bénéfique qu'à
Moscou qui, outre le statut de non-
alignement de l'île, a exercé une pres-
sion discrète sur le président du Conseil
turc, M. Ecevit qu'on dit progressiste.
La lutte sourde continue ainsi entre
Américains et Russes pour le contrôle
du bassin oriental. Où est précisément
le temps où l'Europe, héritière de la ci-
vilisation greco-latine, avait hérité du
« mare nostrum » des Romains qui pa-
cifièrent il y a deux mille ans la
Méditerranée ?

René BRAICHET

BmJHHB
Jura: fillette retrouvée

après une nuit d'angoisse
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Dans son discours à l'occasion du 1er Août

Lors de son allocution a la radio et à la télé-
vision à l'occasion du 1er Août, le président de
la Confédération, M. Ernst Brugger, a appelé
toutes les forces du pays à se consacrer au pré-
sent et à l'avenir.

En effet, bien des choses parais-
sant solidement établies et assurées
sont aujourd'hui ébranlées. Nous
arrivons très sensiblement aux limi-
tes du progrès technique, de la
croissance économique et de l'opu-
lence.

M. Ernst Brugger s'est également
Intéressé aux rapports enter l'indivi-
du et l'Etat. La fête du 1er Août
n'aura son plein sens, dit-il, que si
elle nous amène — an-delà du
rythme quotidien de nos affaires
— à prendre conscience de la si-
tuation dans laquelle nous nous
trouvons. Nul ne doit dire que cela
l'indiffère et qu'il appartient bien
plutôt à l'Etat et aux autorités de
résoudre les problèmes actuels.

Car chaque décision étatique
concerne aussi et toujours des êtres
humains. Il est précisément dans la
nature de notre système démocra-
tique et fédéraliste de prendre en
considération, toujours et avant
tout, la portée humaine des choix
politiques.

Voilà le véritable sens d'une
saine politique nationale, et seule
l'observance de ce principe permet-
tra de réduire les distances entre
l'Etat et le citoyen. Car le sort de
notre démocratie peut dépendre de
ce que l'Etat comprenne bien la
volonté du citoyen et de ce que le
citoyen comprenne bien l'action de
l'Etat.

LA LIBERTÉ
« Etre libre, cela veut dire faire

ce qui est bien et ce qui est néces-
saire. Cela signifie prendre des
décisions — qu'elles soient indivi-
duelles ou collectives — non pas
avec indifférence, mais en con-
formité avec les faits, sincèrement
et en accord avec les exigences du
vrai ».

La liberté, au sens où nous l'en-
tendons, ne peut s'accommoder ni
de l'absence de règles, ni de l'indif-
férence, ni encore de l'égoïsme
cupide.

« Voilà comment je vols nos rap-
ports personnels avec l'Etat et ses
tâches. Notre démocratie nous
donne l'occasion de tenter l'essai
exaltant de faire participer chaque
individu au pouvoir et de prendre
au sérieux la pleine dimension de la
personnalité de chacun dans ce
qu'elle a d'unique.

(Lire la suite en page 7) Féerie du 1er Août a Neuchâtel. (Avipress-J.-P. Baillod)

m. Brugger lance
un appel à toutes
les forces du pavs
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La Société suisse de sauvetage, section
de Boudry a le pénible devoir d'annon-
cer le décès de

Monsieur Erwin HARDER
père de Corinne Harder, membre jeune
sauveteur de la section.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

Profondément touchés des nombreux témoignages de sympathie et d'affection reçus à
l'occasion de leur deuil , et , dans l'impossibilité de répondre personnellement à cha-
cun ,

Monsieur Emile INGOLD et famille
remercient sincèrement toutes les personnes pour la part qu 'elles ont prise à leur
douloureuse épreuve, par leur présence, leur message ou leur envoi de fleurs. Ils les
prient de trouver ici l'expression cle leur vive reconnaissance.
Neuchâtel , juillet 1974.

Madame Maggy Harder-Zbinden et ses
enfants, Corinne et Steve, à Cortaillod ;

Monsieur et Madame Alfred Harder ,
à Murzugschlag, en Autriche ;

Madame et Monsieu r Max Tauber, à
Winterthour ;

Monsieur et Madame Charles Harder
et leurs enfants , à Zurich ;

Monsieur et Madame Ruedi Harder
et leurs enfants, à Affoltern ;

Mad ame Rose-Marie Harder et ses en-
fants , à Winterthour ;

Madame et Monsieur Attilio Schianchi-
Harder et leurs enfants, à Winterthour ;

Monsieur Vincent Zbinden , à Bevaix,
ainsi que les familles parentes et al-

liées, ont le grand chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Erwin HARDER
leur cher époux, papa, fils , beau-fils,
frère , beau-frère, onole, cousin, parent et
ami, enlevé à leur tendre affection lors
d'un tragique accident, dans sa 41me
année.

Cortaillod , le 27 juillet 1974.
(Chemin de la Baume 20).
L'ensevelissement aura lieu lundi 5 août.
Culte au cimetière de Cortaillod à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard , Neuchâtel .
Selon le désir du défunt , la famille ne

portera pas le deuil.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Conseil communal de Vaumarcus
a le pénible devoir de faire part du dé-
cès de

Madame Claude SCHILLI
épouse de M. Claude Schilli , président du
Conseil général.

Le Conseil général de Vaumarcus a le
profond chagrin de faire part du décès
de

Madame Claude SCHILLI
épouse de son dévoué président.

La Société de tir de Vaumarcus a le
pénible devoir de faire part du décès de

Madame Claude SCHILLI
épouse de son dévoué membre.

\vu,n ¦.- ,i i . / v , , , . o  ".!W. ~.«< , ¦.
Dieu est Amour.

Psaume.

Monsieur et Madame Roger Le Bellec-Courtois , leurs enfants et petits-enfants ,
à Bagneux (France) ;

Monsieur et Madame Louis Salvi-Juillerat , au Loole, et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Henri Juillerat-Delay et leurs enfants, à Bôle,
ainsi que les familles parentes et alliées , ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Alfred JUILLERAT
née Marthe GERBER

leur chère maman, grand-maman, arrière-grand-maman, belle-sœur, tante, cousine ,
parente et amie, que Dieu a reprise à Lui, dans sa 86me année.

Renan, le 1er août 1974.

L'incinération et le culte auront lieu samedi 3 août 1974, à 14 heures , au
crématoire de la Chaux-de-Fonds.

Le corps repose au pavillon du cimetière de la Chaux-de-Fonds.
En lieu et place de fleurs, prière de penser aux œuvres de la sœur visitante

de Saint-Imier.

Domicile de la famille : Monsieu r et Madame Salvi-Juillerat , Foyer 18,
2400 le Locle.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité du F.-C. Comète, Peseux,
a le pénible devoir de faire part à ses
membres du décès de

Monsieur Henri PROSERPI
membre honoraire de la société.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

Les fondés de pouvoirs et le personnel
de la Banque Bonbôte & Cie ont la très
grande tristesse de faire part du décès de
leur cher collègue

Monsieur Henri PROSERPI
Fondé de pouvoirs

Ils garderont de lui un souvenir ému et
reconnaissant.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

Monsieur Claude SchiHi , Vaumarcus ;
Monsieur et Madame Marcel Quiblier ,

Lausanne ;
Monsieur et Madame Michel Quiblier ,

Lausanne ;
Madame Claire Schilli , le Lieu ;
Madame et Monsieur Gérald Dubois

et leurs enfants , le Lieu,
Les familles Demiaux, Fontaine, Be-

noit ;
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies, ont la douleur de faire part du
décès de

Madame
Nicole SCHILLI-QUIBLIER

leur très chère épouse, fille , sœur, belle-
fille , belle-sœur, tante, nièce, marraine
et amie, enlevée à leur tendre affection
le 1er août 1974, dans sa 43me année,
après une cruelle maladie supportée avec
courage et munie des sacrements de
l'Eglise.

Dors en paix chérie,
tes souffrances sont finies.

L'ensevelissement aura lieu le samedi
3 août 1974 à 14 h 30, au cimetière de
Vaumarcus. ¦" -- ^ ¦ •= < stisi-

Messe à la chapelle catholique de
Saint-Aubin à 13 h 30.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Béroche.

Les Contemporains de 1909 du Val-
de-Ruz ont le pénible devoir de fa ire
part du décès de

Monsieur Maurice DEBÉLY
leur cher et dévoué membre de groupe-
ment.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

Monsieur et Madame Maurice Pasche
et leur fils, à Genève ;

Monsieur et Madame Willy Eichenber-
ger et leur fille , à Boll (BE) ;

Madame Madeleine Rossier, à Berne ;
Monsieur André Eichenberger , à Cor-

taillod ;
Madame Alice Bertsch l, à Bevaix,
ainsi que les familles parentes et al-

liées, ont le chagrin de faire part du
décès de

Madame Jules BERTSCHI
née Rose GIRARDET

leur chère tante, belle-sœur, parente et
amie, enlevée à leur tendre affection , dans
sa 91me année.

2022 Bevaix, le 30 juillet 1974.

Que la charité soit sans hypocri-
sie.

Ayez le mal en horreur ; atta-
chez-vous fortement au bien.

Romains 12 : 9.

L'incinération aura lieu vendredi
2 août.

Culte à la chapelle du crématoire à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beauregard , Neuchâtel.

Domicile de la famille : Monsieur An-
dré Eichenberger, Courtils 28, 2016 Cor-
taillod.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Irène Pierrehumbert, à Ser-
rières ;

Monsieur et Madame Claude Pierre-
humbert et leurs enfants, à Colombier ;

Mademoiselle Madeleine Pierrehum-
bert , à Serrières ;

Monsieur et Madame Ferdinand Pierre -
humbert et leurs enfants à Dornes (Fran-
ce) ;

Monsieur et Madame Lucien Pomey-
Pierrehumbert , leurs enfants et petits-en-
fants , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Willy Jacot , à
Serrières ;

Monsieur et Madame Marcel Baud, à
Carouge,

ainsi que les familles parentes et al-
liées, ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Monsieur
Henri PIERREHUMBERT

leur cher époux, père, beau-père, grand-
père, oncle, cousin, parent et ami enlevé
à leur tendre affection, dans sa 74me an-
née, après une longue et pénible mala-
die.

Serrières, le 1er août 1974.
Repose en paix.

L'incinération aura lieu samedi 3 août
à 10 heures.

Culte en la chapelle du crématoire.
Domicile mortuaire : hôpital Pourtalès.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Maurice Debély-Schâfer ;
Monsieur Michel Debély ;
Monsieur et Madame André Racine-

Debély ;
Monsieur et Madame René Debély et

famille ;
Monsieur et Madame ' Henri Debély

et famille ;
Monsieur et Madame Georges Debély

et famille ;
Monsieur et Madame Marcel Debély

et famille ;
Madame Bertha Schàfer, ses enfants ,

petits-enfants et arrière-petits-enfants,
les familles Debély, Oppliger, Schâfer,

Sumi, Tille, parentes et alliées, ont la
profonde douleur de faire part du décès
de

Monsieur Maurice DEBÉLY
leur cher époux, papa , beau-fils, frère,
beau-frère, oncle, parent et ami, que Dieu
a rappelé à Lui, dans sa 66me année,
après une courte maladie.

2053 Cernier, le 1er août 1974.
(Bois-du-Pâquier 17).

Venez à moi, vous tous qui êtes
fatigués et chargés, et je vous don-
nerai du repos.

Matth . 11 : 28.

La cérémonie religieuse aura lieu au
temple de Cernier samedi 3 août , à
10 heures et suivie de l'incinération à
Neuchâtel , à 11 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de Lan-
deyeux.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Vendredi 2 août 1974

Réception des ordres : jusqu'à 22 heure*Réception des ordres : Jusqu'à 22 heure*

L'Association suisse des pédicures spé-
cialistes, section de Neuchâtel , a le pé-
nible devoir d'annoncer le décès de

Madame
Germaine WALBURGER

membre de l'association.
Pour les obsèques, prière de consulter

l'avis de la famille.

Les frères et sœurs ainsi que les fa-
milles parentes ont le chagrin de faire
part du décès de

Monsieur Pierre ROULIN
leur cher frère, beau-frère , oncle, cou-
sin , parent et ami, enlevé à leur affection
dans sa 62me année.

Dombresson , le 31 juillet.
Le service funèbre sera célébré, à la

chapelle du crématoire de Neuchâtel , ven-
dredi 2 août , à 16 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

LES 25 ANS DU F.-C. LAMBOING
Vingt-cinq années, c'est une belle pé-

riode d'activité pour un club de foot-
ball. Et c'est cet anniversaire que le
F.-C. Lamboing célébrera ce « week-
end » prochain, profitant de l'occasion
pour fêter l'ascension de sa première
équipe en 3me ligue et inaugurer son
nouveau terrain éclairé.

Ce club du Plateau de Diesse débuta
petitement le 27 mai 1949 et s'entraî-
nait et jouait sur le terrain du F.-C. La
Neuveville. Ce furent ensuite les respon-
sables de la maison d'éducation de Prê-
les qui accueillirent les joueurs de Lam-
boing sur leur terrain.

Le terrain mis à la disposition du
club par la commune, au lieu dit « Le
Jorat » a été aménagé patiemment à la
force du poignet par les membres eux-
mêmes. Et le 5 août 1956, lorsqu 'enfin
il fut jugé praticable , ce furent les équi-

pes de Cantonal et de Fribourg, oppo-
sées l'une à l'autre, qui l'inaugurèrent.

Depuis, le F.-C. Lamboing a pris une
belle allure, lui permettant d'accéder à
la troisième ligue tant enviée.

TROIS JOURS DE FESTIVITÊ
Dès aujourd'hui , on dansera à Lam-

boing, mais la manifestation officielle
proprement dite se déroulera dimanche,
entre le match d'ouverture la Neuvevil-
le I - Lamboing I et le grand affronte-
ment des deux équipes de ligue natio-
nale A : Neuchâtel Xamax - BSC Young-
Boys.

Notons pour la petite histoire que le
ballon de ce match sera apporté par un
parachutiste. Les sportifs ne l'oublieront
pas. Un tel anniversaire se fête en com-
pagnie d'un maximum de membres sou-
tiens...

VAL - DE-RUZ
Le 1er Août à Fontaines

(c) La fête s'est déroulée comme les au-
tres années. Peu de participants , consé-
quence des vacances. Ni chœur d'hom-
mes, ni production de gymnastes. Après
la distribution des lampions aux enfants,
le cortège aux flambeaux parcourut les
rues du village et se rendit à la place
de fête. Après l'introduction et les sou-
haits de bienvenue du président de com-
mune, ce fut Mme Anne-Lise Stauffer,
députée, qui prononça l'allocution patrio-
tique , ce qu'elle fit d'un ton très juste
en mettant son auditoire devant tous
les problèmes actuels qui touchent la
Suisse comme tous les autres pays :
« ... Ne comptons pas seulement sur la
Confédération , sur l'Etat, dit-elle, mais
œuvrons chacun de nous1 dans ' nos com-
munes et luttons contre tout ce qui pe-
tit à petit détruit notre monde ». Ce
fut ensuite le ' magnifique feu d'artifice
suivi de l'embrasement du grand feu ha-
bituel.

Etat civil de Neudiâîeî
NAISSANCES. — 10 juillet. Bianchi ,

Giuseppe, fils de Giuseppe, maçon à
Neuchâtel , et d'Argentina, née Picascia ;
20. Naguel , Mirco, fils de François, tech-
nicien en chauffage à Neuchâtel , et
de Christine-Simone,' née Gutknecht. 23.
Lebet , Stéphane-Raphaël , fils de René-
Francis, horloger à Neuchâtel , et de
Monique-Bertha , née Schmitz ; Clavel,
Sabine , fille de Phili ppe, ingénieur techni-
cien à Neuchâtel , et de Nicole, née
Ruffieux ; 27. Fort , lohn-Patrick, fils de
Robert-Daniel , employé CFF à Perreux,
et de Margrit-Frieda, née Làubli ; 28.
Girardier , Laurie , fille de Pierre-Ernest-
Justin , représentant à Cortaillod , et de
Monique-Lucette , née Bernasconi. 29.
Chételat , Nathalie-Geneviève, fille de
Chàrles-Eloi-LÔuîs, gendarme à Neuchâ-
tel , et de Geneviève-Léa, née Walzer ;
Picchi , Nadia , fille de Felice, ouvrier de
fabrique à Boudry, et d'Agustina, née
San Primitivo

DÉCÈS. — 27 juillet , Mauron née
Siffert , Klara, née en 1902, ménagère,
Neuchâtel , épouse de Mauron , Pierre-
Auguste ; Bovet , Eric, né en 1909, re-
traité, Neuchâtel, époux d'Antoinette-
Marthe, née Favarger. 28. Donner née
Geiser, Blanche-Marguerite , née en 1890,
ménagère, Neuchâtel , veuve de Donner,
Cari-Edmond ; Gigandet , Charles-Alfred,
né en 1897, ancien restaurateur , Neu-
châtel , époux d'Emma-Gertrud, née Fa-
rinoli.

DANSE
Les Geneveys-sur-Coffrane : Le Grenier

de 20 h à 2 h.
Pharmacies de service : Marti , Cernier
Piergiovanni , Fontaines.

Permanence médicale et dentaire : vo-
tre médecin habituel.

Toujours plus d'habitants à la Neuveville
REGION DES LACS

De notre correspondant :
Le chiffre de la population neuvevil-

Ioise s'élevait, au 1er juillet 1974, à
3962 personnes contre 3873 au 1er jan-
vier 1974 et 3894 au 1er juillet 1973.
II y a eu durant le premier semestre
1974, 21 naissances et 16 décès ; 478
personnes sont arrivées à la Neuveville,
tandis que 394 autres ont quitté la lo-
calité.

On dénombre 1876 personnes du sexe
masculin et 2086 personnes du sexe fé-
minin ; 2505 personnes (63 %) sont de
confession réformée, 1324 (33,5 %) per-
sonnes de confession catholique-romai-
ne et et 133 (3,5 %) d'autres confessions
ou sans confession.

Les ressortissants de la commune sont
au nombre de 278 (7 %), ceux d'autres
communes du canton 1664 (42 %). Il
y a 1257 (32 %) ressortissants d'autres
cantons et 763 (19 %) ressortissants
étrangers . Le plus fort groupe de res-
sortissants étrangers est toujours consti-
tué par les ressortissants italiens, au
nombre de 484, puis les ressortissants
espagnols : 103, français : 71, allemands :
19, brésiliens : 10, britanniques : 10, por-
tugais : 9, yougoslaves : 9. Vingt-cinq
Etats différents sont représentés à la
Neuveville, à savoir : Afrique du Sud,
Allemagne, Australie, Autriche, Brésil ,
Canada , Chypre, Egypte, Etats-Unis
d'Amérique, Finlande, Fiance, Grande-
Bretagne , Grèce, Guatemala, Honduras ,
Italie , Mexique, Pays-Bas, Portugal , Suè-
de, Tibet , Turquie , Venezuela , Yougos-
lavie et Zambie.

En ce qui concerne les ressortissants
d'autres cantons, les plus nombreux sont

les Neuchâtelois : 236, suivis par les
Zurichois : 160, les Fribourgeois : 141, les
Vaudois : 128, les Argoviens ; 126, les
Soleurois : 64 et les Thurgoviens : 57.

9 HIER, peu avant 14 h, un indi-
vidu a réussi à commettre un vol de
plusieurs centaines de francs, dans un
restaurant se trouvant dans le bas de
la rue des Chavannes. Des recherches
entreprises immédiatement ont permis
l'arrestation de l'auteur de ce vol
dans un autre... établissement public
du quartier ! La totalité de la somme
volée a été récupérée.

Argent volé
puis retrouvé

Profondément touchée des nombreux
témoignages de sympathie et d'affection
qui lui ont été adressés lors de son
grand deuil , la famille de

Madame
Barbara SCHENK-WUEST

remercie très sincèrement les personnes
et amis qui l'ont entourée de leur pré-
sence, de leurs messages ou de leurs
envois de fleurs, et les prie de trouver
ici l'expression de sa reconnaissance
émue.

A NEUCHÂTEL ET DAMS LA REGION
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La
BANQUE BONHOTE & Cie

sera fermée VENDREDI 2 AOUT
1974, le matin, pour cause de deuil.

BUS-EVASION TEEN
à Bevaix

devant l'église, de 8 h à 12 h,
vendredi 2 août.
Librairie - Informations jeunesse.
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I Samedi à

I GRAND MARCHÉ 1
I « AUX PUCES » I
É au « carré » de la rue Fleury d
h Neuchâtel ' ' ! 1

P Mobiliers anciens, pendules, 0
m tableaux, gravures É
J et divers objets hétéroclites M
h I

V̂H_v ._n_M__________)___M________i

OLIVIER a la grande joie d'an-
noncer la naissance de sa petite soeur

Muriel
le 1er août 1974

Monsieur et Madame
Yvan PERRLTAZ-TAILLARD

Maternité Chasselas 19
des Cadolles Neuchâtel

Stéphanie
est née le 1er août 1974 pour la
grande joi e de ses parents, Michel et
Marlyse MONNIER.
Maternité Chasselas 24
Pourtalès 2034 Peseux

Observatoire de Neuchâtel. — 1er août
Température : moyenne : 21,3 ; min. :
16,0 ; max. : 27,2. Baromètre : moyen-
ne : 719,9. Vent dominant : direction :
Est-nord-est ; force : calme à faible. Etat
du ciel : variable. Légèrement nuageux à
très nuageux.

Prévisions météorologiques jusqu 'à ce
soir : assez ensoleillé sur l'ensemble du
pays, avec, cependant, des averses et
des orages l'après-midi et le soir, parti-
culièrement en montagne et au Tessin.
La température , voisine de 17 degrés
cette nuit , atteindra 25 à 30 degrés
l'après-midi ; l'isotherme zéro degré res-
te située vers 3800 m. Vent du sud-
ouest , généralement faible , sauf rafales
sous les orages.

Evolution pour samedi et dimanche :
Assez ensoleillé et chaud , orageux
l'après-midi et le soir, surtout au sud
des Alpes.

Observations météorologiques

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Annonces transmises par téléphone
Fautes d'impression

Aucune responsabilité ne peut être assumée en cas d'exécution
inexacte d'ordres transmis, modifiés ou annulés par téléphone que nous
acceptons poux rendre service à nos clients.

Les erreurs de composition et les impressions défectueuses qui n'altè-
rent pas de façon déterminante le sens ou la portée d'une insertion, ne
justifient ni un refus de payer, ni une réduction de prix, pas plus qu'elles
ne donnent droit à une répétition gratuite de l'insertion.

. . . . -

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures I

t
Madame Marthe Arrigo-Proserpi, ses

enfants et petits-enfants , à Berne, Peseux
et Saint-Biaise ;

Madame Béatrice Droz-Proserpi , ses
enfants et petits-enfants, à Peseux et
Boudry ;

Madame et Monsieur Charles Boillod-
Proserpi, leurs enfants et petits-enfants ,
à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Bruno Proserpi-
Bader , leurs enfants et petits-enfants, à
Peseux ;

les enfants , petits-enfants et arrière-pe-
tits-enfants de feu Jean Proserpi,

ainsi que les familles Proserpi , Bastar-
doz, Bossi , Lupi et Maggi , parentes et
alliées , ont la douleur de faire part du
décès de leur cher frère, beau-frère, oncle,
cousin, parent et ami

Monsieur Henri PROSERPI
enlevé à leur tendre affection , dans sa
70me année.

Peseux, le 30 juillet 1974.
(Coteaux 6).
L'ensevelissement aura lieu à Peseux,

vendredi 2 août à 11 heures, précédé à
10 heures de la messe de sépulture en
l'église catholique.

R. I.P.
Prière de ne pas envoyer de fleurs ,

mais de penser à l'hospice de la Côte,
CCP 20-391.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Banque llonhôte &Cie a le profond
chagrin de faire part du décès subit de
son fidèle et très dévoué collaborateur
pendant plus de 50 ans

Monsieur Henri PROSERPI
Fondé de pouvoirs

Elle gardera de ce précieux et loyal
ami au caractère droit , un souvenir plein
de gratitude.

Madame Antoine Fontana
et ses enfants, profondément touchés des
témoignages qu'ils ont reçus, remercient
vivement routes les personnes qui leur
ont exprimé leur sympathie.
Auvernier, août 1974.

Madame
Alice GINDRAUX-BARBIER
ainsi que les familles parentes et alliées,
remercient toutes les personnes qui ont
pri s part à leur douloureuse séparation
par leurs messages de sympathie.
Boudry et Genève, juillet 1974.

Très touchée des témoignages de sym-
pathie et d'affection reçus à l'occasion
de son grand deuil , la famille de

Madame
Barthélémy LAMIA

exprime sa très vive reconnaissance et
ses remerciements à tous ceux qui ont
pris part à son épreuve par leur pré-
sence, leurs dons, leurs envois de fleurs
et leurs messages.
Couvet, Villars-Burquin et Morat ,
juillet 1974.



Le ciel qui n était pas coloré de ce
bleu profond particulier aux nuits d'été,
a tout de même prêté un cadre serein,
cette année, à la fête du 1er Août.

Toutes parées de drapeaux les rues
ont retenti des sabots de la cavalerie
qui, comme aux temps jadis, a mené le
cortège à travers la ville. Une fois le
défilé arrivé quai Osterwald, des mélo-
dies patriotiques jouées par la Musique
militaire et « La Baguette », se sont
élevées au-dessus de la foule dont la
plus grande partie avait pu prendre
place sur les bancs et autour dje ces
tables de bois qui donnaient un air de
guinguette à un quai d'Osterwald
d'habitude si bien ordonné.

Le premier à monter à la tribune,
dressée devant le Collège latin, fut M.
Oscar Zumsteg. En raison de sa fonc-
tion de président de l'Association des
sociétés de la Ville, il prononça l'allo-
cution de bienvenue.

M. François Jeanneret fut l'orateur
de ce 1er Août 1974 et, avant de tenir
les propos solennels qui conviennent à
cette circonstance, il dit combien il lui
était agréable d'être parmi ses conci-
toyens. Puis il commença son discours
sur le thème : Neuchâtel et la Suisse.

« Une fête nationale c'est à la fois un
regard tourné vers le passé et l'esprit
tendu vers le futur. Méconnaître totale-
ment l'histoire est aussi grave que de
ne point vouloir réfléchir à ce que
demain pourrait être. Plus que jamais
tout est équilibre, et le 1er Août veut
faire mieux saisir le présent en faisant
comprendre du passé ce qui permet
d'aborder l'avenir. Or, si 1291 est un
instant de la vie des cantons primitifs,
qu'était-ce alors que ce canton, son
chef-lieu, chacune de ses actuelles 62
communes ? En faut-il déduire abrupte-
ment que cette date ne saurait nous
concerner et que les faits et gestes
des Suisses ne valent pour nous que
dès 1848, voire 1814 ! Grosse erreur.

Dans un Etat fédératif , dans un pays
où la réalité des communes est vive, la
Fête nationale est l'instant où il
convient de mieux penser à ce qui est
le destin et la responsabilité de chacun
des étages qui constituent la maison
de tous. Le 1er Août et le 1er Mars ne
s'opposent pas, ils se complètent. Nous
avons fêté l'an dernier le 125me anni-
versaire de notre petite République et
le 12 juin passé la Constitution de la
Confédération est devenue centenaire.

Neuchâtel et la Suisse se rencon-
trent ce soir parce que nos pères l'ont
voulu dans la sagesse. Ne jamais
négliger la personnalité de ce canton
tout en étant solidement lié aux autres
Etats confédérés, voilà ce qui permet
de s'associer en cœur et en esprit à
cette aventure et à cette construction
propre, plus raisonnable que passion-
née : la Suisse. »

LA DÉMOCRATIE
Abordant la deuxième partie de son

discours, M. Jeanneret changea de
thème pour prendre celui de la démo-
cratie et de son avenir. .¦•I-ICTII,

« La démocratie me semble d'abord
fragile, une institution qui est ennemie
de la facilité, une œuvre qui exige
pour son maintien même beaucoup de
réflexions, de courage, de persévéran-
ce. Et la démocratie directe multiplie
les exigences envers ceux qui en sont
les premiers bénéficaires mais qui
oublient parfois qu'ils en sont donc et
par essence les gardiens.

Des signes sont évidents qu'elle
s'essouffle ; comment nos collectivités

publiques pourront-elles l'assimiler
dans les décennies qui viennent ? Cela
me semble un des sujets majeurs qui
devrait nous préoccuper à l'avenir.

A tous les niveaux d'abord, et cela
me paraît être le danger essentiel, les
chemins sont encombrés. Sur les plans
communal et cantonal les initiatives et
référendums fleurissent. Mais c'est à
l'échelon de la Confédération que l'on
atteint bientôt le point de saturation.

Et il n'est guère besoin de vouloir
manier l'ironie pour souligner éloquem-
ment les paradoxes et contradictions.
Ceux-là même qui sont les plus sensi-
bles aux dépenses et à l'environne-
ment, ceux donc qui veulent une civili-
sation désormais stablisée, ceux-là
donc veulent charger l'Etat central de
nouvelles tâches alors que justement la
situation financière de la Confédération
est détériorée et que le nombre de ses
collaborateurs ne devrait pas être aug-
menté.

Il y a ensuite ce que l'on peut
appeler l'union des contraires. Alors
qu'un projet a été étudié, planifié,
discuté, que nombre de conseils se
sont prononcés, un électoral le renvoie
à ses auteurs avec fracas. Le peuple a
toujours raison. Est-on certain qu'il n'y
[a pas trop souvent des rassemblements
fort u disparates, une union des
contraires évidente, une rencontre oc-
casionnelle et illogique entre des
« neinsager » que rien sans cela ne
conduit à penser de même manière.

LA VOTATION DE
CET AUTOMNE

Enfin, le développement sans mesure
et l'inflation sont et doivent être com-
battus énergiquement. Ce canton a
donné l'exemple le premier par la
sagesse de sa gestion financière et

son sens profond du rapport entre
l'homme et la nature ; nous pouvons
donc nous exprimer sans réserve. Cela
signifie-t-il pour autant qu'il faut fer-
mer nos hôpitaux, barrer nos routes et
démolir nos collèges. Soyons raison-
nables ! Notre civilisation s'est trop
développée certes , prenons garde
qu'elle ne se développe plus que ja-
mais.

Il reste les grands débats d'idées. Ce
sont ceux qui exigent le plus la maî-
trise de soi et non la passion, l'ouver-
ture d'esprit et non le seul examen
d'intérêts limités.

En ce domaine des étrangers, les
autorités neuchâteloises sont également
à l'aise car, là aussi, elles ont toujours
considéré qu'un équilibre fait de sang-
froid était plus que jamais nécessaire.
La Suisse doit rester la Suisse, demeu-
rer d'abord le pays de ses ressortis-
sants. Elle doit être elle-même dans
son mode de vie et de penser. Peut-
elle oublier pour autant qu'elle est par
la géographie et l'histoire condamnée à
être au centre de quelque chose qui
s'appelle l'Europe ? Tout l'a toujours
conduite à comprendre l'étranger avant
de le condamner.

La. valeur: de la . votation de cet ,,au.-!.,,
tomne sera d'abord une leçon, l'une
des plus grandes épreuves de notre
démocrate directe. Puisse-t-elle en sor-
tir encore plus digne et non vaincue. »

UNE VRAIE (ET JOYEUSE) FÊTE
Les Eglises catholique et protestante

se sont exprimées par les voix du curé
Jean Piccand pour l'invocation et du
pasteur Jacques Bovet pour la prière.

Toutes ces allocutions ont été ponc-
tuées par des coups de pétards dont
les auteurs, on en doute pas, voulaient
démontrer leur ferveur toute patriotique
et cela malgré l'interdiction formelle de
la police I

Pour clore cette partie officielle, la
Musique militaire accompagna l'assem-
blée lorsque celle-ci chanta le
Cantique suisse.

Le feu d'artifice, aussi grandiose que
les précédents d'un ponton ammaré à
une cinquantaine de mètres du quai.
Mais cette année, il n'a pas mis le
point final à cette manifestation
puisqu'il était suivi d'une innovation.

En effet, pour que le 1er Août soit
une vraie fête, un moment de joie et

(Avipress-J.-P. Baillod)

de détente complètes, les organisateurs
ont décidé de lui redonner la note de
véritable gaîté qu'elle perd peu à peu.
Ils ont donc, ni plus ni moins, ajouté
un bal populaire au programme. Aussi,
dès 22 h 30, chacun aura-t-il pu danser
sur les notes des neuf musiciens d'un
orchestre français , manger des saucis-
ses à l'un des cinq stands installés sur
la place, ou encore étancher sa soif
avec un petit vin blanc.

Mais cette dernière suggestion était
bien inutile... n'est-ce pas ?

C.B.

• A Bevaix
(c) Selon la tradition , après la sonne-
rie des cloches, le cortège traversa l'ar-
tère principale du village pour se rendre
au verger communal. La fanfare précé-
dait les autorités communales et le grou-
pe des femmes paysannes. La manifes-
tation se déroula dans la grande salle.
On entndit le message du pasteur Bou-
lin et l'allocution de circonstance pro-
noncée par M. Georges Tinembart, pré-
sident du Conseil communal, avec, en
intermède, la fanfare toujours sur la
brèche. L'hymne national et les feux
d'artifice mirent le point final à la ma-
nifestation officielle -suivie d'une partie
récréative dansante alors que le feu était
allumé sur les flancs du coteau.

Le 1er Août à Neuchâtel : une leçon de démocratie
le feu d'artifice et une franche gaieté retrouvée...

Le conseiller d'Etat Béguin
était hier soir à. Lignières
C'est dans une ambiance villageoise

que s'est déroulée à Lignières la fête na-
tionale. Et dans le cortège qui condui-
sait les autorités et la population en-
fantine de l'église à la place du village,
on reconnaissait le conseiller d'Etat ,
Jacques Béguin accompagné de sa fem-
me. Ce dernier avait accepté d'être l'o-

rateur de la manifestation. Le conseiller
d'Etat s'est attaché dans la première
partie de son allocution à définir la
valeur réelle, la signification de la patrie
dans l'esprit de chacun. « ... C'est tout
d'abord, devait-il dire, manifester de la
reconnaissance aux trois Suisses du
Griitli qui luttèrent pour maintenir et
obtenir leur liberté. La défense de la
démocratie passe ensuite par une date-
clé la Constitution de 1874 qui créait un
Etat moderne. L'orateur insista sur les
droits et devoirs des citoyens. « Nous
aimerions voir plus de participation dans
les consultation populaires Quant aux
droits des cantons, il convient qu 'ils
conservent jalousement leurs prérogati-
ves d'indépendance qui sont les leurs. »

DES FA CTEURS QUI D ÉPA SSEN T
NOS FRONTIERE

Le progrès social, l'inflation, l'éco-
nomie , l'énergie, les finances publiques
furent tour à tour évoqués. M. Béguin
précisa que notre pays est lié à des
facteurs qui dépassent ses frontières et
dont' nous devons subir inéluctablement
les conséquences.

Enfin , il rompit une lance en faveur
de la jeunesse , cette masse de nouvelles
énergies qui se prépare à la tâche qui
l'attend demain. « Cette jeunesse aura le
« dernier mot ». Il est donc souhaitable
qu 'un dialogue véritable s'amorce avec
les autorités en fonction. L'avenir sera-t-
il sombre ou heureux ? Cela dépend de
chacun d'entre nous. Nous faisons con-
fiance à notre population ».

Cette allocution avait été précédée du
préambule prononcé par le président de
commune, M. Walther Geiser , qui mit
en évidence l'évolution des valeurs
financières et des développements tech-
nologiques. La fête se termina par un
cortège aux flambeaux qui conduisit la
population à l'emplacement où devait
être allumé le grand feu !

J.-C. R.

Habitant de Cortaillod
tué près de Narbonne

La série noire continue

Dans la nuit de vendredi à sa-
medi, vers 5 h du matin, sur la voie
centrale de la déviation de Sigean,
près de Narbonne (Aude), deux voi-
tures se sont heurtées de plein fouet.
Le conducteur d'un véhicule se diri-
geant vers l'Espagne, M. Erwin
Harder, 41 ans, monteur aux Câbles
et domicilié à Cortaillod, a été mor-
tellement blessé. L'accident s'est pro-
duit sur une route à trois pistes. Une
voiture conduite par un habitant de
Mucrthe-et-Moselle circulait sur la
voie centrale pour effectuer un dé-
passement.

Ce véhicule était suivi par une
voiture .allemande. La route
amorçant à cet endroit un virage, le
conducteur neuchâtelois, qui circulait
en sens inverse et venait , lui aussi,
d'emp iéter sur la piste centrale, se
trouva soudain face au véhicule de
Meurthe-et-Moselle. Les deux voitures
s'effleurèrent; la voiture française, fut
alors projetée sur la droit de la chaus-
sée et le véhicule suisse entra en colli-
sion avec la voiture allemande qui
suivait.

Il fallut de longs moments à un
garagiste de Sigean pour dégager le
corps de M. Harder qui devait
décéder quelques instants plus tard.
Ses deux enfants, Corinne, 12 ans, et
Steve, 10 ans, ainsi que les deux
occupants du véhicule allemand, M.
Edmund Lehne, d'Eschwege et Mme
Christiane Donsche, ont été blessés et
transportés au Centre hospitalier de
Narbonne. Les enfants de M. Harder
ont pu être ramenés en Suisse.

Ce tragique accident s'est produit
moins de quarante-huit heures après
une autre collision qui a causé la
mort de deux personnes, des ressor-
tissants portugais, sur cette même
déviation de la Nationale 9. On

dénoncera une fois de plus les
dangereuses routes à trois pistes et
surtout la façon dont elles sont
souvent banalisées en France,
c'est-à-dire uni quement en lignes
pointillées alors qu 'il faut alterner
lignes continues et lignes pouvant
être franchies.

LE NOUVEAU ROBINSON
VOUS ATTEND DANS LES
GORGES DE L'AREUSE...

Un campement rudimentaire, a I abri d une gigantesque paroi de rochers..,
(Avipress - J.-P. Baillod;

— Je suis amoureux des Gorges
de l'Areuse. Je fais  partie intégrante
de ce site, comme cet arbre ou le
martin-pêcheur qui vient s'y percher
le matin ...

Celui qui parle, c'est « L'ermite des
gorges de l'A'reuse » dans son
rustique campement. Il vit ainsi dans
cet endroit admirable, presque en
symbiose avec la nature, une nature
à qui il doit tout et qu'il s'évertue,
par sa présence, à protéger. Il expli-
que :

— Cet amour n 'est pas né d'un
coup de foudre. Il y a huit ans,
j 'avais trouvé cet endroit agréable. Et
depuis, je n 'ai cessé d'y faire de fré-
quents séjours.

En fait , ce furent des camps de
durée très variable, et ceci à n'im-
porte quelle saison. L'originalité
consiste plutôt dans le choix de
l'endroit, à l'écart de la population et
dans le style de campement.

Johannes — c'est la seule identité,
qu'il révèle — vîr dans son camp
avec le strict minimum ... Un mini-
mum un peu amélioré tout de même.
Il dort à même le sol, dans une
petite dépression dans laquelle se
sont accumulées des feuilles mortes
qui se transfo rment lentement en
humus. Seul accessoire pour y dor-
mir : un sac de couchage, servant à
le protéger entre autres, des piqûres
de moustiques et autres insectes noc-
turnes. Il se retrouve néanmoins
chaque matin la chevelure envahie de
visiteurs indésirables. Un bon coup
de peigne, la toilette faite à même le
courant de l'Areuse le rendent frais
et dispos pour la journée.

— Et croyez-moi ! En hiver, sortir
de son sac de couchage alors que le
vent s i f f le  aux oreilles, émerger dans
cet air glacial est un moment drama-
tique. Et, parce qu'il faut  se laver,
l'eau avoisine les deux degrés. Brrrr !

Mais c'est cette vie au grand air
qui, à force de rép étition, a endurci
le corps de l'ermite. Il a une santé
de fer , et lorsqu 'il pense à ce que lui
enseignait son p ère, au cours de ces
longues promenades qu'il détestait
alors qu'il était enfant , les mains
nues dans la froidure, il sourit. Ces
souvenirs sont bienfaisants. A cette
époque, il s'était juré de ne plus met-
tre un pied dans la nature qui lui
semblait si hostile, et ceci dès qu'il se
serait libéré de la tutelle paternelle.
Et curieusement, on le retrouve dix
ans plus tard intimement lié à cet
environnement qu'il a appris, mainte-
nant, par lui-même, à connaître, à
aimer. Le bruissement du vent dans
les feuilles, les gargouillis de l'eau
qui chute de pierre en pierre, mêlés
aux cris et piaillements des oiseaux
lui sont aujourd'hui indispensables.

L 'ENNEMI : LE SILENCE
Son ennemi, c'est le c silence de la

ville ». C'est ainsi qu 'il le qualifie,
expliquant qu 'en réalité les nuisan-
ces auditives des agglomérations im-
portantes ne sont qu'une succession
de bruits lancinants, venant entre-
couper à des fréquences très rapides
ce silence qui serait parfait sans ces
ruptures. Cette oppression de la ville,
il la ressent intensément, et s'en
libère grâce à ce retour à la nature.

Ce n'est pas une fui te  de la civili-
sation, Non I II est plutôt bien inté-
gré dans notre société, qui lui permet
tout de même de subsister en lui
offrant un gagne-pain . Il ne refuse
pas plus le dia logue. Mieux, il le
provoque, puisqu 'il a apposé sur un
arbre, au bord du sentier des Gorges,
une pancarte invitant le promeneur
dans sa « résidence ».

UN ROLE D'EDUCA TEUR
— Les « bourgeois-promeneurs »

me boudent. Ils ne veulent pas faire
d' e f for t , ou alors, il viennen t me
contempler comme si j'étais une bête
curieuse, sans même me saluer. En
revanche, j' ai de très bon contacts
avec de nombreuses personnes qui
s'intéressent aux problèmes sociaux.

Ce sont effectivement des institu-
teurs, des infirm ières, des assistants
sociaux, des maîtresses d'école, les-
quelles viennen t même avec leurs
élèves, qui profitent du bavardage de
Johannes. Il leur offre le thé, leur
explique sa vie au grand air, en har-
monie totale avec chaque être. Et ce
sont les enfants, dit-il volontiers, qui

sont les p lus réceptifs. L avenir est à
la jeunesse. C'est avec eux que l'on
peut construire un monde nouveau
où l'on ne détruit plus ! « ... Car
chaque plante, chaque petit animal a
autant le droit à la vie que nous-
mêmes ».

Les aînés vous regardent de haut si
vous leur en parlez. Cela semble si
logique; ils le savent mais ils ne
mettent jamais ce princip e en prati-
que! L'enfant comprend, si le conseil
est bien expliqué, et surtout , il le
retiendra toute sa vie. C'est donc
dans une entreprise didactique que
s'est engagé l'ermite des Gorges de
l'Areuse. Et il est très satisfait de ces
contacts humains quasi-journaliers ,
en été du moins.

Et pourtant, aussi inhabituel que
cela puisse paraître, ce n'est pas l'été
et son soleil qu 'il préfè re. Johannes
n'est d'ailleurs pas bronzé, son
campement ne recevant que quelques
rayons au soleil couchant.

— ... // n'y a pas de saison où la
tendresse, la poésie la nature n'ap-
paraissent mieux qu'en hiver, dans
cette dureté noire et blanche. On y
observe, à ces moments, des choses
insoupçonnées. Et , poursuit-il, pour
atteindre ma « résidence » de l'autre
côté de la rivière, par les hautes
eaux, je ne puis plus traverser à pied
sec.

— ... L eau m arrive alors j usqu à
la poitrine.

On comprend un peu mieux les
motivations de ce Robinson d'un
nouveau genre, qui cherche en réalité
une victoire sur lui-même dans toutes
les circonstances, face à n'importe
quel événement. C'est la victoire
du corps et de l'esprit dans ce milieu
naturel qui l'entoure. Il aime à le
dire d'ailleurs : « Cette vie m'a
procuré un avantage indéniable. J' ai
une santé de fer  et je suis heureux. »

UNE ALIMENTA TION SAINE
Comment Johannes se nourrit-il

dans les gorges de l'Areuse ? La
pêche ? La chasse ?

Rien de cela, car il ne trouve rien
de plus idio t que la chasse ou la
pêch e sportive. Mais pour subsister,
s'il n'y avait pas d'autre moyen, il
accepterait cette méthode. Pourtant il
ne l'app lique pas.

Boudry est à une heure de marche.
Il se lève de bon matin, endosse son
sac de touriste, n'oublie pas son ap-
pareil de photographie — car c'est
un mécanisme qui lui permet de f ixer
définitivement les magnifiques images
qu 'il voit sur son chemin, dans ces
gorges à l'aspect changeant — et il
part se ravitailler à la ville.

Pain, laitages, potages, polen ta.
risotto, du salami et du fromage
constituent l'essentiel de son ali-
mentation. L'eau ? Il la puise d
même l'Areuse, quand bien même
elle est un peu polluée. Il la fa i t
néanmoins bouillir avant de la boire
et estime à juste titre qu'il n'y a pas
de danger puisqu 'il n'a jamais été
indisposé durant ses huit années de
contact avec l'Areuse.

A l'abri de la haute paroi de
rochers calcaires, sous la voûte, il a
construit un f o y er en pierres sèches
et la chaleur dégagée par les flam-
mes, réfléchie contre un gros bloc de
pierre, le réchauffe durant la saison
froide . Un feu  qui brûle pres-
que sans arrêt et qu'il faut  alimenter
en combustible, du bois mort, que
Johannes va chercher souvent assez
loin.

11 faut  aussi, et il l'a compris,
prendre des préca utions contre les
animaux qui, attirés par les odeurs
de nourriture , s'aventurent à la re-
cherche de quelque mets. Une souris
a si vite rongé le fond  d' un sac à
dos ! Pour l'éviter, il a été indispen-
sable de tout enferm er dans des
sachets de plastique . Ainsi, l'odeur ne
peut plus attirer ces affamés.

Le contact avec la civilisation,
l'ermite l'a conservé par l'inter-
médiaire de son récepteur de radio.

Avez-vous envie de le rencontrer ?
Il « loge » en fac e de la grotte du

Four, sur ta rive droite de la rivière.
S'il y est au moment de votre visite,
il vous accueillera probablement avec
un bol de thé chaud. Vous en re-
partirez heureux.

J.-C. RACINE
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(sp) Hier vers 21 h 40, alors que
tous les estivants du camping de
Colombier regardaient le feu d'arti-
fice de Neuchâtel, un auvent de cara-
vane a pris feu vraisemblablement
après qu'une fusée fut tombée des-
sus. Un enfant, Jean-Michel Guye,
a donné l'alerte, expliquant qu'il
voyait des flammes dans une cara-
vane. Un agent de la police de Neu-
châtel, en congé, et son frère se sont
rendus très rapidement maîtres du
sinistre. L'auvent et le matériel qui
se trouvait à l'intérieur sont détruits,
mais la caravane n'a pas souffert.

Les fusées du 1er Août :
auvent détruit
au camping

de Colombier

La chancellerie d'Etat communique
que dans sa séance du 26 juillet 1974, le
Conseil d'Etat a autorisé Mme Nicole
Anne-Marie Hauser, née Jaquenoud, à
pratiquer dans le canton en qualité d'in-
firmière.

Bientôt le Grand tir
du Vignoble

La Compagnie des Mousquetaires de
Cortaillod fête cette année le lOOme an-
niversaire de l'établissement de sa ligne
de tir. A cette occasion, elle organise les
24 et 25 août, les 1er et 2 septembre
prochains le 13me Grand tir du Vigno-
ble neuchâtelois. Cortaillod constituera
le grand rendez-vous des tireurs neuchâ-
telois, aucun autre Grand tir n'ayant
lieu dans le canton cette année.

Le comité d'organisation, présidé par
M. William Berger, est au travail depuis
de longs mois et tout est mis en œuvre
pour que les concours, auxquels sont
attendus 800 tireurs, se déroulent dans
les meilleures conditions. Les inscrip-
tions, prises par l'intermédiaire des so-
ciétés, peuvent l'être jusqu 'au 15 août.

Décision du
Conseil d'Etat

AREUSE

xuw , ï tn AU il, au vuiuiu u une «uiu-
mobile, M. R.P., de Lausanne, faisait
une marche arrière sur la rampe nord-
est de l'échangeur d'Areuse. Au cours de
cette manœuvre, sa voiture a heurte
celle de M. R.S., de Cortaillod , qui se
trouvait derrière lui. Dégâts.

Tamponnement
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Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

No» guichets sont ouverts eu public de
8 heure» à midi et de 13 h 45 è
18 h 10, «aut I» samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est
ouverte du dimanche au vendredi soir,
de 18 h à 24 h. La rédaction répond
ensuite aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Le* annonces reçues l'avant-veille à
15 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi les an-
nonces doivent parvenir à notre bureau
le jeudi jusqu'à 15 heures ; pour le
numéro du mardi les annonces doivent
parvenir à notre bureau le vendredi

jusqu 'à 15 heures.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bureau
Jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 22 heures, ils peuvent être
glissés dans la boîte aux lettres du
journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu'à 22 heures, nous n'acceptons
plus que les avis tardifs dont la hau-
teur est fixée au maximum à 50 milli-
mètres et de 50 millimètres pour les

réclames.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
92.— 48.— 26.— 9.50

ET R A N G E R
Tarif variable selon les pays, se ren-

seigner à notre bureau.

Changements d'adresse
Veuillez nous adresser vos instructions
par écrit, trois jours ouvrables d'avan-

ce, samedi exclu.
Les changements pour la Suisse, mini-
mum une semaine, sont gratuits. Pour
l'étranger, les frais de port sont factu-

rés aux abonnés.S r

L'Etude Wavre, notaires,
Palais DuPeyrou, Neuchâtel,
tél. 2510 63

offre à louer à CRESSIER,
de beaux appartements, tout con-
fort de

2, 3, 3 1/2 chambres
cuisine + frigo, salle de bains-
W.-C, balcon, tapis tendus,
ascenseur, libres immédiatement
ou pour date à convenir ;

à la CASSARDE, bel appartement
de

2 chambres
tapis tendus, cuisine agencée,
salle de bains-W.-C, tout con-
fort , libre le 24 septembre 1974 ;

aux POUDRIÈRES,

studio
cuisine agencée, salle de bains-
W.-C, tout confort , libre le 1er
octobre 1974.

A vendre, sur les hauts de Saint-Biaise,

ATT I QUE
de 6 'A pièces
Surface : 175 m2 plus terrasse, salon de 65 m2
avec grande cheminée, 3 salles d'eau, cuisine en-
tièrement équipée, tapis tendus, ascenseur. Quartier
tranquille. Vue imprenable.
Financement assuré. Entrée en jouissance : 31 oc-
tobre 1974.
Pour traiter, s'adresser à : Bureau immobilier
Michel TURIN, Seyon 10, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 56 51.

__H ta»
IMMEUBLE A VENDRE

M ¦: Rendements »/0 ^  ̂
A-MWf ¦•»¦*. ¦

Fonds propres Fr: 200 000.—

Immeuble ancien tout confort
bon quartier tranquille
à La Chaux-de-Fonds

Loyer modeste
occupation assurée

Renseignement et vente :

A louer, à Cornaux, dès le
1er septembre 1974,

appartement 4 pièces
i /i*Loyer : Fr. 460.— + charges. ,„._ji

Fiduciaire Seller & Mayor,
rue du Trésor 9,
2000 Neuchâtel.
Tél. 24 59 59.

A louer tout de suite,
au centre de
Cortaillod,

appartement
de 3 pièces

Prix : Fr. 440.—
charges comprises.

Tél. 42 17 79, le
matin.

Cormondrèche.
A louer pour fin août, à l'avenue
Beauregard,

bel appartement
de 2 pièces meublé

Loyer charges comprises :
Fr. 420.—.
S'adresser à :
Etude Jacques Ribaux,
Promenade-Noire 6,
2000 Neuchâtel.
Tél. 24 67 41.

illlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

C0STA-BRAVA
A louer STUDIOS, août, septem-

' bre et hors saison.
Egalement VILLA, septembre et
hors saison.
Situation et avantages extraordi-
naires.

Renseignements :
Téléphone (038) 31 51 49.
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A louer,
à Colombier,

splendide
appartement
de 3 72 pièces, dès
le 1er septembre.

Tél. (038) 41 36 92.

A LOUER
dans villa neuve,
à Auvernier,
limite Serrières,
appartement
de
2 chambres
spacieuses, grande
cuisine, belle salle
de bains, vue ma-
gnifique, disponible
tout de suite, prix :
440 fr., charges
comprises.
Faire olfres aous
chiffres 28-900207
à Publieras ,
Terreaux 5,
2001 Neuchâtel.

fCERVIA %«
ADRIATIQUE "V
Eté 1974: i louer
MAISONS ET
APPARTEMENTS DE
VACANCES
Tout confort Ptogs privée:
Prix avantageux
Renseignements:¦ J. P.Trûmpler. case postale

( 6300 Zoug £ T. 042/36 50 77

VERBIER,
chalet Saturnin.

A louer pour 3 ou
5 personnes
appartement tout
confort , bien situé.

Téléphoner le malin
au (038) 25 54 53.

HP WW DÉPARTEMENT
§| kl DES TRAVAUX PUBLICS

Service des ponts
il |W et chaussées

cherche :

une téléphoniste-
réceptionniste **

pour la section des routes cantonales,
rue de la Serre 4, à Neuchâtel.
Nous demandons :
certificat de capacité d'employée de
commerce ; connaissances approfondies
de la langue française et de la dactylo-
graphie ; si possible notions d'allemand.
Nous offrons :
travail indépendant et varié ; nombreux
contacts avec le personnel et le public ;
place stable et bien rétribuée ; ambian-
ce de travail agréable au sein d'une
équipe jeune et dynamique ; primes de
fidélité.

un dessinateur
en génie civil

pour projets routiers et béton armé.
Entrée en fonction pour ces deux pos-
tes : dès que possible ou à convenir.
Les personnes intéressées sont priées
de soumettre leurs offres, accompa-
gnées d'un currlculum vitae et des co-
pies de certificats, et en indiquant
prétentions de salaire, date d'entrée
souhaitée et références, à l'Office du
personnel, rue du Château 23, 2001 Neu-
châtel, jusqu'au 15 août 1974.

g-i£-iP ECOLE PROFESSIONNELLE

* 35P DES ARTS ET MÉTIERS

^^^^^ la Chaux-de-Fonds

Année scolaire
1974-1975

Début des cours : lundi 19 août 1974

Les jeunes gens qui entrent en appren-
tissage doivent s'inscrire au secrétariat
du centre professionnel L'Abeille, rue de
la Paix 60, la Chaux-de-Fonds, tél.
2310 66, du lundi 12 août au vendredi
16 août 1974.

Selon la loi fédérale sur la formation
professionnelle, l'obligation de suivre
l'enseignement s'applique à toute la
durée de l'apprentissage, y compris le
temps d'essai.

pRpl COMMUNE
g  ̂

DE 
CRESSIER

Bjjp Chemin barré
Pour permettre les travaux de réfec-

tion du chemin des Devins, celui-ci sera
barré à tout trafic du

5 août au 1er octobre 1974
Les usagers de ce chemin voudront

bien se conformer à la signalisation
placée à cet effet et aux instructions du
-¦ersonnel de chantier.

Oressier, le 22 juillet 1974.
CONSEIL COMMUNAL

I ' ^*^  ̂ I désire engager

OPÉRATEUR (-TRICE)
pour compléter son équipe chargée de l'exploitation
d'un système IBM - 3-10 à disques et bandes.

Exigences : formation commerciale, intérêt pour le
traitement de l'information et, si possible, une cer-
taine expérience en la matière, initiative et grande
disponibilité (horaire irrégulier).

Faire offre à : Fiduciaire de gestion et d'Informa-
tique S.A., av. Léopold-Robert 67, 2301 la Chaux-de-
Fonds.

cherche, pour entrée immédiate ou date à convenir,
une

VENDEUSE
ou un

VENDEUR
Conviendrait à une personne dynamique aimant tra-
vailler de façon indépendante dans un cadre jeune

et moderne.

Possibilités d'avancement. Bon salaire.

Se présenter & notre rayon de chaussures, à l'In-
térieur du Super-Centre Coop, Portes-Rouges 55.

Tél. (038) 25 94 24 (interne 56).
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MIGROS
t cherche ^k

pour sa centrale de distribution, à Marin : l̂ k

préparateurs de commandes m
au dépt produits carnés
au dépt fruits-légumes

emballeuses H
au dépt fruits-légumes
au dépt produits carnés

boucher - désosseur H
Nous offrons :
— places stables
— semaine de 44 heures
— salaires intéressants
— nombreux avantages sociaux.

Ê 3 M-PARTICIPATION

Veuillez téléphoner au 33 31 41 ou écrire
à : Société Coopérative MIGROS NEU-

I CHATEL, service du personnel, case pos-
V taie, 228, 2002 Neuchâtel. M

nAMA-lï SA Neuchâtel

*
cherche

pour son service de facturation

une employée
ayant une certaine expérience dans ce do-
maine.

HORAIRE MOBILE

offrant une liberté individuelle très étendue
et permettant de concevoir la journée de
travail selon les désirs et besoins de cha-
cun.

Faire offres au service du personnel « A »

FAVAG S.A. Monruz 34,
2000 NEUCHATEL
Tél. (038) 211141.

Fabrique d'horlogerie

LE PHARE-SULTANA, à la Chaux-de-Fonds,

cherche pour entrée immédiate ou date à convenir

UNE EMPLOYEE
si possible au courant des exportations pour diriger
son département.

Poste indépendant.
Travail intéressant et varié.

Ecrire ou se présenter à nos bureaux, avenue
Léopold-Robert 96, ou téléphoner au (039) 23 01 23
(interne 49).

Magasin d'alimentation, au Val-
de-Ruz , cherche

vendeuse qualifiée
Horaire à convenir.
Adresser offres écrites à FC 1952
au bureau du journal.

DAME DE COMPAGNIE
est cherchée pour dame âgée.
Logée, nourrie, confort.
Pas de gros travaux. _
Congé selon convenance.
Faire" offres' sous chiffres P 28-
460188 à Publicitas,
2301 la Chaux-de-Fonds.

BBtESBSÊBBBÊBKÊm^MEÊ
Hostellerie
Jean-Jacques Rousseau,
la Neuveville.
Nous cherchons pour entrée im-
médiate

sommelier
ou sommelière
ou extra
dame ou garçon
de buffet

Tél. (038) 5136 51.

ICaveaul BAR "
IL - A DANCING¦~' née ~ _
I 1 AUVERNIER¦ Abbesses B

BARMAID
Engagement : 1er septembre ou
date à convenir.

Tél. (038) 31 62 31.0̂^^^̂ Beaux appartements
à vendre à Neuchâtel
(Sous-la-Coudre Sud)

Studios, VA pièce, 2% pièces,
ZVz pièces, 41/2 pièces,

pour février 1975,
avec vue imprenable sur le lac.

Renseignements etvente: mm*̂ m*. _A. E_B__. gim <^m
G. Fanti, 19, rue du Lac, TlODQ©
2014 Bôle, S W
tél. 038 41 12 84 entrepriselSIénérele

A vendre, dans un groupe de 4 villas jumelées , en
construction, dans un quartier tranquille sur les hauts ; !
de Saint-Biaise, d'où la vue est imprenable :

UNE VILLA (situation centre es,) FF. 330.000." 
|

UNE VILLA «situation est) Fl\ 350.000." i

Surface 150 m2. Grand séjour avec terrasse, chemi- V j
née de salon, cuisine entièrement équipée. \ %
Chaque villa est équipée d'un parking couvert pour 3 V j
voitures. Financement assuré. Entrée en jouissance : \ ' - .,' !
fin novembre 1974. ! .

Pour traiter : S. Facchinetti, génie civil et bâtiment.
Gouttes-d'Or 78, 2000 Neuchâtel. Tél. (038) 25 30 23.

A LOUER TOUT DE SUITE
dans immeuble résidentiel, à la
rue des Cerisiers, à Gorgier :

appartement
de 4V2 pièces

au 5me étage

appartements
de 2V2 et 3V2 pièces

Garage, tout confort , ascenseur.
Situation tranquille, vue impre-
nable sur le lac et les Alpes.
S'adresser à l'entreprise COMINA
NOBILE S.A., 2024 Saint-Aubin.
Tél. (038) 55 27 27.

CERLIER
A louer à Cerlier, pour le
31 octobre 1974, situation tran-
quille et ensoleillée,

appartement
de 3V2 chambres

Location : 461 fr. charges non
comprises,
ainsi qu'un

appartement
de 4V2 chambres

soigné. Location : 517 fr. charges
non comprises.
S'adresser à O. Lustenberger,
2513 Douanne. Tél. (032) 8514 96.

Jeune homme
cherche, pour date à
convenir ,
studio

¦ meublé
eSS8S;.28®& cuisine

en ville de
Neuchâtel.
Tél. 25 18 36.

FI TÉLÉVISION
ST Y_/ SUISSE ROMANDE
cherche pour l'un de ses services Programme

UNE JEUNE
SECRÉTAIRE
au bénéfice d'un certificat fédéral de capacité ou
d'une formation équivalente.

Nous offrons :
— un travail intéressant et varié dans une société

en pleine expansion
— une ambiance de travail jeune et dynamique
— les avantages sociaux d'une grande entreprise.

Les candidates de nationalité suisse sont priées
d'adresser leur offre de service avec currlculum
vitae, copies de certificats, photographie et préten-
tions de salaire, à l'Office du personnel de la
TÉLÉVISION SUISSE ROMANDE
case postale 234
1211 GENÈVE 8.

_-__i 
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LA CENTRALE LAITIÈRE NEUCHATEL S. A.
cherche, pour entrée à convenir,

UN CHAUFFEUR DE POIDS LOURD
Faire offres à la Centrale Laitière Neuchâtel S.A.,
téléphone No 25 98 05.

l i l l l l l l l l i l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l i l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l i l i i l l l l l l l l l l l l

La confiserie R. Nicole,
place Pury, Neuchâtel,
engagerait pour le 15 août

SERVEUSE
Fermé tous les soirs et les
dimanches.
Tél. 2517 70.

-__H__P-HB__B«KirB-_KX-««_ _̂H_H_*-

Maison d'Hauterive cherche

une secrétaire
capable de tenir la correspon-
dance française , allemande et an-
glaise ; à la demi-journée et

une téléphoniste
à plein temps.

Téléphoner au (038) 33 25 45,
entre 19 et 20 heures.

A vendre, dans station BAS-VA-
LAISANNE, altitude 1200 mètres,

HOTEL - RESTAURANT
entièrement meublé, pouvant lo-
ger 25 personnes.
Conviendrait à couple cuisinier
ou colonie de vacances (50 à 60
enfants).
Accès été-hiver (téléski).
Prix : Fr. 280.000.— hypothèque à
disposition.
Eventuellement location-vente.
Ecrire sous chiffres P 36-28945 à
Publicitas, 1951 SION.

Etude Clerc, notaires,
2, rue Pourtalès - tel 25 14 69

A LOUER immédiatement , à Cor-
mondrèche,

STUDIO NON MEUBLÉ
Loyer mensuel : Fr. 320.—, char-
ges comprises.

Etude Clerc, notaires
2, rue Pourtalès - tél. 25 14 69

A LOUER, pour le 1er septembre
1974, au centre (Poteaux),

GRAND STUDIO
NON MEUBLÉ

Loyer mensuel ; Fr. 400.— plus
charges.

A vendre, région Colombier, à
10 minutes auto Neuchâtel, pro-
ximité communications,

BELLE MAISON
VIGNERONNE
DU Xllle SIÈCLE
DE 6-7 PIÈCES

avec grande piscine, pelouses
arborisées, verger (au total
3161 m2)
PRIX : FR. 565.000.—.
Beaucoup de cachet, facilités
d'agrandissement, écurie pour
chevaux de selle.
AGENCE IMMOBILIÈRE
CLAUDE BUTTY,
ESTAVAYER-LE-LAC.
Tél. (037) 63 24 24.



Venez choisir votre mobilier
dans le plus grand centre de l'ameublement
du canton de Neuchâtel! ^»_. /4Êk
Un choix de meubles unique en Suisse romande £ p% f
Offres inouïes d'ensembles modernes, / 1 

 ̂gmîm
Plus de 1000 meubles divers-6 étages - -̂ IH Ĵ W ' ' - "̂ M -

Livraisons gratuites dans toute la Suisse ^"., J T-  -— m
Reprise de vos anciens meubles _^ Jm J% M

Drix suDcr°£ivaniaQCux! B / 1  à M àcri i A fnirwi MiMiicujivwn i w^ j f  / <̂  M rtgj

HH™™Ï_I Europe-Meubles pour les cantons ^ =̂ï2^ x^̂ ^b-'' &->V<i '"'J y  ̂ I B J|
-."¦'1 ¦_-_¦¦ de Neuchâtel , Vaud et Genève ^^£  ̂ -̂Z '̂ 'iêZl VW // I __B
I—li ^̂ .̂' ï T/fl s B__B lmp°rtanU

11 M Heures d'ouverture: Samedi sans interruption de 8 h. à 17 h. ^^d j f  Pas de problème de parcage Places à
¦¦¦ '¦ ¦ ¦ Il Autres jours: 8 h. à 12 h. et 13 h. 30 à 18 h. 30. Lundi matin fermé — ŝa*̂ P proximité ou au bord du lac (Jeunes-Rives),
mp* ¦ BM ^  ̂ à 5 minutes de notre exposition

H Un bon conseil: vu la grande affluence du samedi après-midi, profitez des heures plus calmesdu matin ** " '"" " ' ' " '

Va MEUBLES M; #' :..yàift i:̂ -̂ ^̂ ^T^̂ ^ T̂^-̂ ^^̂ T̂ n î VC^^^WMESr™»»*

I LE BEY - MARCHÉ DE GROS I
1 Av. de Grandson 73 Yverdon Tél. (024) 241515 1

Samedi ouvert jusqu'à 12 h 30
I EN ACTION CETTE SEMAINE : i

i Voyez et comparez nos prix marché de gros ! I
S PINOT NOIR, vin rouge de Majos Hongrie .e ntre 2.80 I
I CASTEL FLEURI, vin de Tarragone 1
i mise en bouteilles d'origine la bouteille O./Jj '• - ¦

I SARDINES PORTUGAISES 1
sans peau, sans arêtes les 3 boîtes de 105 g A»VO En

j§| INCA D'ORO, café soluble bocal de 180 g 8.70 Ë|

INCA D U KO, café soluble sans caféine bocal de 180 g 7-00 ffi

fi l CONCOMBRES AMORA 95o g poids égoutté 4.55 ||

I BEEFSTEÂK HACHÉ ROCO 2 boîtes de 310 B 3.95 I

f& BISCUITS TUC 3 paquets de 100 g 2.90 M

9 CAPPUCCINO bocal de 200 g 4.35 1

1 SANILAV W.-C. flacon de 790 g 2.25 I

I RACAPAN BLEU W.-C. 1.90 9

I LAQUE CHANDOR bombe des 0 g  5.50 I

Wk Cette semaine :| £j
9 ' dégustation de la vodka à l'orange RELSKY et du peppermint GET ' i

I ENTRÉE LIBRE |

I GRAND PARKING 1

Les réparations de votre voiture
à des prix avantageux

et discutés d'avance, seront exé-
cutées par le garage H. Comtesse.
Parcs 40, Neuchâtel. Tél. 25 28 77.

parli+cie
Monruz 5 NEUCHATEL Téléphone 25 30 79

Fondé de pouvoir installations sanitaires : Alfred MENTHA
Collaborateur département chauffage : Philippe BADAN

CHAUFFAGES - INSTALLATIONS SANITAIRES -
VENTILATION • CLIMATISATION.

Offres - Etudes - Installations et transforma-
tions de villas, immeubles locatifs, commer-
ciaux et industriels.

I Prêts I
immédiatement |§

s ; remboursement par '
^

H petits acomptes m

' plus avantageux ¦
l' t Depuis 1912 p m.)
*•$ une seule adresse: TJ_F;

Banque Procrédit [j|
[/ <- 2001 Neuchâtel, av. Rousseau 5 : -ri

r '; 
 ̂  ̂

ouvert 8.00-12.15et 13.45-18.00 ; §

m màw Té1, 038- 24"63'63
- i' < $sf_F I Je désire Fr. Il

_^R^^& ' Nom Il
\ : - l ^ f̂ ^Bk : Prénom I ¦ i

Î ^̂^̂^
IRue JE

m̂Êss i;̂ X:i _| Localité ^^
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Brt*̂ ' r̂  ̂

Ĵ ^̂ ^̂ ^̂ ^ SEBS^̂ ^̂ ^̂ ^̂ V Limonade gazeuse m
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F Votre 45 tours préféré 1
Ea% contre 24 Disco-Bons attachés aux litres de Pepsi! . v_JjB
_E-'cJL 4 ¦'v -̂- -* •')& y " T J-W JÈ&f  ̂jT'*^E
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Partons en vacances !
— ~ Mais n'oublions pas de souscrire

j f ^  //\\ UN 
ABONNEMENT 

.< 
SPÉCIAL-VACANCES »

/ ^iL ._ I si agréable et si avantageux, à

>|||é|̂ FAN-L 'EXPRESS
Envol journalier : Suisse Etranger Par avion :

Par courrier normal : Tarif variable
Port 

-g* ~-  suivant les pays,
Compris 4U C. O J C. se renseigner

le numéro le numéro à notre bureau

BULLETIN DE COMMANDE à envoyer à FAN-L'EXPRESS
Service des abonnements

2001 Neuchâtel

Ce bulletin n'est pas valable
pour un changement d'adresse

Veuillez me servir un abonnement de vacances à Fan-l'Express

pendant la période du au à l'adresse suivante :

NOM PRENOM 

Hôtel, pension, etc.

No et rue 

LOCALITÉ No postal 

Pays Dpt-Province 

• Paiement à votre bureau de réception • Facturer à mon retour de vacances 

(* Souligner ce qui convient)

Domicile pour le paiement :

NOM, PRÉNOM 

No et RUE LOCALITÉ No postal 

Beau choix de cartes de visite à Timprimerie de ce journal

i^M__ _̂_ _̂__^—8BMWBH_—ES—
ROCHEFORT

Le premier samedi de chaque mois

MARCHÉ AUX PUCES
Prochain : samedi 3 août, dès 9 h

¦__ B̂_i__B-H_—¦¦——B

|JP Quinzaine tzigane Qjy
Hr Quelques spécialités : rj

Rôti tzigane 100 g Fr. 2.20
Brochettes tziganes ioo g Fr. 1.60
Jambon tzigane 100 g Fr. 1.50
Pour varier vos menus :

en pique-nique ou chez soi

A vendre d'occasion

pelles hydrauliques
pneus et chenilles, grue auto-
mobile, grues pour camion et
divers.

Tél. (021) 56 22 71 ou (022) 42 58 00
(M. Antille).
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Môtiers a représenté la Suisse romande
à la télévision à l'occasion du 1er Août

De notre correspondant régional :
Comme nous avons eu l'occasion de

la rapporter, la TV a organisé à Vrin ,
village des Grisons, une manifestation
du 1er Août en direct qui a été rerrans-
mise, hier soir.

Les quatre régions linguistiques du
pays étaient représentées par un village
et pour la Suisse romande, c'était
Môtiers , chef-lieu du Val-de-Travers qui
avait été choisi.

Depuis quelques jours , les participants
à la fête avaient qui t té  le Vallon , soit le
président du Conseil communal , M.

Marc Arn et sa femme, la bannière de
Môtiers , la troupe des Mascarons, celle
du groupe « Alambic » et le septett du
club des accordéonistes « Areusia » de
Fleurier.

Pour permettre au public de Môtiers,
d'assister sur leur petit écran à la fête ,
on avait d'ailleurs avancé l'heure de la
manifestation officielle au chef-lieu où,
avec le concours de la fanfare , un feu
avait été allumé , des feux d'artifice tirés
et où , M. Pierre Jeanrenaud , conseiller
communal , prit la parole place de la
Bergerie.

Arianne Bilat , championne du monde
juniors d'accordéon et ses compagnons
se sont taillés un beau succès. Les
séquences sur le village de Môtiers ,
tournées au début de juillet étaient par-
ticulièrement bien choisies et le commen-
tateur Georges Kleinmann en quelques
mots, a su résumer l'activité du Vallon ,
du point de vue économique, de la
fabrique de caoutchouc à celle des
usines d'outillage, de l'horlogerie et de
la paysannerie.

11 a aussi rappelé les hommes célèbres
du Vallon , Charles-Edouard Guillaume,
prix Nobel de physique, Jean-Jacques
Rousseau « que Môtiers vénère aujour-
d'hui alors qu 'autrefois les habitants l'en
avaient chassé », le professeur Jean
Piaget , un certain Pernod , connu pour la
distillation de l'absinthe, le peintre Jean
Latour décédé il y a quelques mois.
Georges Kleinmann a aussi souligné que
le Vallon se dépeuplait depuis le débur
du siècle. Il a parlé du rôle du RVT et
des efforts entrepris pour que la Trans-
jurane devienne une ligne à trafi c de
marchandises internationale pour dégor-
ger Genève et Bâle.

Pour le Vallon , cette soirée a été par-
ticulièrement réussie et tous ceux qui
ont contribué à faire flotter les couleurs
neuchâteloises à la TV en ce jour de
fête nationale ont droit à la/ reconnais-
sance de leurs concitoyens.

UN PEU MOINS DE TRAFIC ROUTIER A LA
DOUANE FRANCO-SUISSE DES HERES

De notre correspondant régional :
Pendant le mois de juillet , on a cons-

taté une très légère diminution du trafic
routier à la douane franco-suisse des
Verrières. Cela s'explique par le fait que
les Français ont leurs vacances étalées
sur deux mois, alors qu 'auparavant fou-
tes les entreprises fermaient en même
temps.

Les passages les plus nombreux ont
naturellement été ceux de Suisses et de
Français. Une certaine stabilité s'est ma-
nifestée en ce qui concerne les voitures
britanniques. Et à cela il faut ajouter
les ouvriers étrangers , espagnols et por-
tugais qui se rendent dans leur pays
d'origine.
ON NE VEND PLUS DE SOUVENIRS

Les stations d'essence, qui avaient
connu une période... noire lors de la
crise du pétrole ont retrouvé une bonne
partie de leur clientèle. Cependant, les
gérants ne peuvent vivre uniquement de
la vente du carburant. Et c'est la méven-

te des autres produits qui provoque un
sérieux manque à gagner.

— Les Français, nous disait , hier, une
gérante , ils viennent encore se ravitailler
en essence, mais la vente des cigaret'tes,
en raison de la dernière augmentation, a
diminué et quand ils ont encore de l'ar-
gent , ils le dépensent en s'offrant quel-
ques tablettes de chocolat... quant aux
souvenirs, presque plus personne n'en
veut.

Du côté français , à la suite d'une
enquête que nous avons menée aux Ver-
rières-de-Joux et à Pontarlier , les cours
du change ne permettent plus , aux gens
d'outre-Doubs de venir en vacances ou
même de faire un repas dans notre
pays. Cela leur revient beaucoup trop
cher. Car il leur faut donner plus de
160 ff pour avoir 100 f s ; et ce sont
maintenant les Suisses, toujours à cau-
se du change et des prix , qui recher-
chent avidement les auberges de Fran-
che-Comté.

G.D. M. HALDIMANN : NOUS AVONS CONSTAMMENT
BESOIN D'ELEMENTAIRES RAPPELS AO CIVISME

LA CHAUX-DE-FONDS
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Le 1er Août a été célébré par un temps chaud

Si, il y a 683 ans, la journée a été
si chaude, on comprend que les Suisses
se sont réunis sur le plateau du Griitli
plutôt que dans l'arrière-salle d'un quel-
conque estaminet d'Uri ou de Schwytz.
En tout état de cause, la chaleur était ,
hier, à la Chaux-de-Fonds, très lourde.
Si le ciel a fait un caprice vers 15 h,
à 17 h 45, moment de la cérémonie du
souvenir au parc des Musées, le soleil
était à nouveau de la partie et inon-
dait de ses rayons, le préfet Haldi-
mann, le président du Conseil général
M. Alfred Olympi et M. Bernard Voi-
rol qui prononça un hommage aux sol-
dats morts durant le service actif. Cette
première cérémonie était rehaussée des
productions de la fanfare « La Lyre ».

LIBERTÉ, JUSTICE,
FRATERNITÉ

Dès le début de la soirée, les citoyens
avaient le choix entre deux manifesta-
tions. Pour les amoureux de la nature,
la manifestation traditionnelle de Pouil-
lercl commençait vers 21 heures. L'ora-
teur en était M. Alfred Olympi qui de-
vait notamment déclarer « il est évident
à chacun que la civilisation dans laquel-
le nous vivons, désorientée par les for-
midables pouvoirs nouveaux qu'elle a
découverts, mais n'a pas encore pu maî-
triser , s'interroge, non sans anxiété, sur
son avenir et sur les valeurs vraies qui
lui permettront de le construire ».

M. Olympi parl a ensuite du peuple
suisse qui aime, au soir du 1er Août,
se retrouver et célébrer le début de la
'démocratie qui aujourd'hui encore fait
ses preuves. Puis, il rendit hommage
'aux 'aînés qui' ont < bâti la- maison »

ainsi qu a tous les hommes qui sont
allés jusqu 'à faire le sacrifice de leur
vie pour leur patrie. Revenant ensuite
à l'aspect démocratique de notre pays,
l'orateur déclara encore : « Que le peu-
ple souverain et responsable ayant prou-
vé son sens et sa maturité démocra-
tiques, parfaitement apte à poursuivre,
comme jusqu 'ici sa propre voie, à la
lumière des principes élevés qu 'il a fait
siens, de liberté, de justice et de fra-
ternité. Pour autant qu 'il en accepte,
avec les avantages prépondérants, les
servitudes indispensables , c'est-à-dire
qu 'il consente toujours aux engagements
nécessaires et aux sacrifices que le dé-
roulement de l'histoire pourrait , à lui
aussi ou à ses enfants , imposer... avec
cet acquis de très grand prix de notre
passé, avec ses principes rappelés, dont
nous ressentons l'indestructible primau-
té, qui ont permis de le créer et nous
vaudront de l'enrichir encore si nous
y sommes fermement décidés, nous de-
vons envisager l'avenir avec confiance.

L'assistance entonna ensuite l'hymne
et on alluma un grand feu. Puis, les
participants regagnèrent la ville en for-
mant un cortège aux flambeaux.

AU PARC DES SPORTS :
UN TON PLUS OFFICIEL

La manifestation du parc des Sports
a toujours un ton plus officiel . Elle
commença donc vers 20 h 45 par les
souhaits de bienvenue du président du
comité du 1er Août, M. Renaud Bieri.
Après cette brève allocution, M. Bicri

;?passa la parole à M. J.-A. Haldimann,
'.préfet , des Montagnes, qui prononça ble,
discours officiel. L'orateur fit tout

d abord une comparaison entre le 14
juillet de nos voisins et notre 1er Août,
et il constata que ces deux manifesta-
tions sont en fait très semblables sur
le fond même si elles sont célébrées
différemment. Mais par les temps d'af-
frontements que les hommes vivent au-
jourd'hui , le mot patrie chiffonne des
oreilles. On n'ose plus penser et dire
que nous vivons dans un pays où il
fait bon. Ces sortes de déclarations ap-
paraissent à certains comme le comble
de l'audace et de l'orgueil car, à leurs
yeux , le simple fait d'aimer son pays
et de s'efforcer de le servir dans une
profession , une institution ou une auto-
rité devrait créer un sentiment de cul-
pabilité. M. Haldimann constata que ,
malheureusement, on en était arrivé à
ce point. C'est pourquoi il déclara que
le 1er Août rappelait à chacun qu 'il
était issu d'une lignée. Celle-ci provient
de nos ancêtres paysans et nous leur
devons une certaine façon d'être et de
voir les choses. « Il ne s'agit point de
prôner le culte des anciens mais, beau-
coup plus simplement, de voir ce qui
est et qui nous sommes : les héritiers
d'une terre, d'un esprit. Sans doute, se
juslifie-t-il de dire de plusieurs esprits
puisque des courants politiques divers,
des langues et des confessions diverses ,
réussissent à créer ensemble la Suisse
et son unité. Au risque de déplaire à
quelques-uns, allons jusqu 'à dire : nous
avons constamment besoin d'élémentai-
res rappels au civisme. Il est même
salutaire que ce soit souvent des étran-
gers qui nous ouvrent les yeux sur les
plus authentiques réalités de nôtre1 sys-
tème démocratique, eux qui ne savent
peut-être même pas que l'on vient de
fêter, discrètement d'ailleurs , le cente-
naire de la constitution fédérale. Or,
n 'est-ce pas sur le plan de l'anecdote
que l'étranger qui a pris des racines
se révèle vraiment ? Par exemple lors-
qu 'il dit, à l'égard de ses frères de ra-
ce, ou d'autres étrangers dont il pense
qu'ils viennent troubler sa quiétude : on
n'est plus chez nous. Que peut-il bien
y avoir derrière ces quelques mots d'un
étranger qui a gagné ici sa place au
soleil ? Ce qu'il y a, c'est souvent très
adroitement imbriqué, une sécurité ma-
térielle acquise à force de travail, un
goût retrouvé de la liberté et, on l'a
dit plusieurs fois, le sentiment de n'être
pas gêné par personne, de n'être pas
observé. De n'être pas suivi , de n 'être
pas espionné, bref d'être libre. »

M. Haldimann évoqua encore les dif-
férents problèmes qui se posent, au-
jourd'hui, au pays. Puis, pour terminer,
il rompit une lance en faveur de l'ou-
verture, tant matérielle que spirituelle
ou encore politique et économique.

Après ces paroles, l'assistance enten-
dit la fanfare « La Lyre » puis on tira
le feu d'artifice. La manifestation, tout
comme celle de Pouillerel , se termina
par un cortège aux flambeaux.

E. O.-G.

Couvet , cinéma Cotisée : 20 h 30, John
Bonner le dernier bagarreur. (16 ans).

Fleurier , le Ranch o : bar-dancing.
Couvet , hôtel du Pont : Jolly bar-dan-

cing.
Boveresse, p iscine des Combes : ouverte.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tel 61 12 00 ou 61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet : téél-

phone 63 25 25.
Hô p ital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : téo. 61 23 74.
Bureau de renseignements, les Verrières:

Banque cantonale.
Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04

ou 118. ,
Police cantonale : tél. 61 14 23.

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, « Oscar » (12 ans).
Eden : 20 h 30, « Les casseurs de

gang » ; 23 h 15, « Les petites jouis-
seuses » (20 ans).

Plaza : 20 h 30, « Fantômas se dé-
chaîne » (12 ans).

Scala : 21 h, « Terreur dans la nuit »
(16 ans).

TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 84,

avenue Léopold-Robert , tél. (039)
23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo club bar 72: 21 h 30 - 4 h.
Le Scotch : 21 h 30 - 4 h.
La Boule d'Or : 21 h - 4 h.
Cabaret 55: 21 h 30 - 4 h.
EXPOSITIONS
Musée d'histoire : les collections.
Musée d'histoire naturelle : collections

et dioramas.
Musée des beaux-arts : les collections.
Musée paysan des Eplatures : nos fer-

mes face à la pression urbaine ; bilan
de dix ans de lutte.

Permanence médicale et dentaire : en
cas d'absence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d' office : Coopérative, 70, me
de la Paix, jusqu 'à 21 h ; ensuite tél.
111.

Le Locle
CINÉMAS
Casino : 20 h 30, L'Héritier (16 ans).
Lux : 20 h 30, Le Grand prix moto

(16 ans) ; 23 h 15, Liebes market
(20 ans).

TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 5, rue

Henry - Grandjean, tél. ,(039) 31 22 43
EXPOSITIONS
Château des Monts : les collections.
Musée des beaux-arts : les collections.
Pharmacie de service : Philippin , 27, rue

Daniel-JeanRichard ; dès 21 h, tél. 117.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin traitant ,
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital, tél. 31 52 52.

Ferme du Grand-Cachot-de-Vent : rétro-
spective d'André Evard ; de 15 à 21 h.

Le conseiller d'Etal Carlos Grosjean
orateur du 1er Août aus Planchettes

Comme de coutume, il appartenait
à M. Jean Buhler, président de la com-
mune des Planchettes de souhaiter une
cordiale bienvenue à la manifestation
du 1er Août des Planchettes. C'est ain-
si qu'il s'adressa à M. Carlos Grosjean,
conseiller d'Etat et aux Etats et aux
150 personnes présentes par ces mots :
« Nous vous remercions d'avoir bien
voulu participer à la fête de ce petit
village des Planchettes sur le territoire
duquel on peut encore respirer la chlo-
rophylle à discrétion. »

Après ces souhaits verd oyants de
bienvenue, M. Buhler passa la parole
à M. Grosjean. Ce dernier fit d'abord
un large tour d'horizon des nombreux
problèmes qui se posent aujourd'hui à
notre pays et par là à notre canton. Il
rappela également qu 'il fallait célébrer
la Fête nationale avec ferveur car ce
qui s'est passé, hier soir, dans toute la
Suisse ne serait pas possible en Russie,
en Espagne ou au Chili. Il évoqua en-
suite les bruits de bottes qui se font
entendre en Méditerrannée orientale, au
Proche-Orient où des accords se con-
cluent de justesse, quitte à les désa-
vouer par des attaques militaires brus-
quées « Même si ces conflits , ajouta-
t-il, sont éloignés de nos frontières, nous
en sommes atteints très immédiatement.
Les économies des divers pays sont si

imbriquées que la guerre entre Israël
et les pays arabes, par exemple, a jeté
le désarroi dans notre ravitaillement
en pétrole et partant dans notre poli-
tique énergétique.

UN PHÉNOMÈNE REDOUTABLE :
LA CRIS E DE L 'AUTORITÉ

Mais M. Grosjean précisa que, dans
la mesure de leurs moyens, les auto-
rités fédérales et cantonales ont réagi.
Les arrêtés conjoncturels destinés à sau-
vegarder le franc sont en application.
Quoi qu'on en dise, l'inflation a été
freinée, l'économie du pays n'est plus
emballée comme en 1972 et 1973. Bien
sûr , on ne saurait juguler de tels phé-
nomènes en quelques mois, voire quel-
ques années. Mais, à la condition que
chacun fasse des efforts, que l'on se
soumette avec bonne volonté à la poli-
tique préconisée par le Conseil fédéral
et l'on constatera , pour 1974, déjà et
surtout pour 1975, une amélioration de
la situation. Encore faut-il consentir à
des sacrifices. « En période de crise, il
appartient à tous d'apporter son obole
proportionnée à ses ressources pour
vaincre le péril commun. »

Puis, M. Grosjean aborda les thèmes
de la pollution , de l'écologie, etc.. Il
cita quelques chiffres et déclara que ce

(Avipress M. A. Robert)

n'était pas au sujet de ces problèmes-là
qu'il nourrissait des craintes. * Dans cet
instant de notre civilisation, il y a des
phénomènes qui me paraissent plus re-
doutables. C'est la crise de l'autorité,
qui s'en prend à la famille, l'école, à
l'église, à l'Etat. C'est la contestation
pour la contestation, c'est la critique
non constructive pour le seul plaisr
de faire naître la morosité et parfois
la haine. C'est la négation poussée jus-
qu 'à l'absurde. Or, que le cadre tra-
ditionnel dans lequel s'écoule la vie des
hommes se fissure et c'est alors l'in-
connu. Les déchaînements de notre épo-
que avec ses drogues, ses pseudo-pen-
seurs qui se disent à juste titre aliénés,
sa kermesse hippie, son érotisme gluant ,
risquent bien de provoquer une dégra-
dation psychique de l'homme aboutis-
sant à sa déchéance. Nous avons aimé
la liberté avec ivresse, allons-nous en
péri r à force de ne plus rien nous re-
fuser ? Dans ce désordre, d'aucuns y
voient le début d'un renouveau. Pour
ma part, je crains le contraire. L'anar-
chie et la confusion ne peuvent régner
longtemps dans une société. Une réac-
tion inexorable se produit lorsque de
telles circonstances sont réalisées : la
prise du pouvoir par une dictature, par
un fascisme de droite ou de gauche qui
s'insinue dans le vide laissé par les
gouvernements lâches et craintifs et dans
le néant intellectuel des penseurs qui
ont failli à leur tâche. »

Puis l'orateur fit remarquer que cha-
cun devait prendre conscience de ce
qu'il avait et qui lui permettait de vi-
vre heureux. C'est alors que nous pour-
rons déterminer les objectifs à attein-
dre. La paix avec nos voisins, la paix
du travail , pas de chômage, pas de mi-
sère, des impôts raisonnables, une na-
ture à la mesure de l'homme, tous ces
problèmes et surtout les deux grands
principes d'égalité et de liberté furent
encore traités par M. Grosjean.

UNE CITA TION DE CAMUS
En guise de conclusion, l'orateur dé-

montra que l'on entretenait la confu-
son entre le fait d'être informé et le
sentiment d'être concerné. Occupons-
nous de nos affaires, efforçons-nous
d'être confraternels avec nos voisins et
de les aider dans le malheur, qu'ils
soient Suisses ou étrangers. « Mais re-
fusons cette morosité collective par la-
quelle on cherche à nous intoxiquer.
C'est un grand bonheur que de savoir
garder celui que Ton possède.

M. Grosjean termina son allocution
en citant cette phrase de Camus : « Pour-
quoi nierais-je la joie de vivre, si je
ne sais pas tout renfermer dans la joie
de vivre ? Il n'y a pas de honte à être
heureux. Mais aujourd'hui l'imbécile est
roi, et j'appelle imbécile celui qui a
honte de jouir. »

E. O.-G.

Bons d'essence pour l'Italie :
renvoi aux calendes grecques ?

L'intendance n'a pas suivi

La comédie tourne a la farce et le
rire s'étrangle pour se faire aigre.

Le ministère du tourisme italien
avait claironné avec quelque précipi-
tation la réintroduction des bons
d'essence à l'intention des automobi-
listes. Premier pépin, alors que l'on
croyait les coupons disponibles dans
la plupart des agences ou bureaux de
voyage qui les délivraient habituelle-
ment, il fallut déchanter.

En date du 11 juillet, nous annon-
cions dans la « FAN » qu'il faudrait
patienter quelques jours encore. Ce-
pendant, déjà, nous faisions état de
nos craintes quant au délai réel,
tenant compte des formalités qu 'il
fallait encore remplir notamment
au niveau interministériel. Certains di-
recteurs d'agences de voyage sont
encore plus circonspects et avancent
prudemment le délai de trois semai-
nes.

Premier août. Nous publions dans
notre édition d'hier que le feu vert
est enfin donné, mais qu'il s'agit de
faire montre d'encore un peu de pa-
tience, aucune directive précise de
Rome n'ayant été donnée. Autrement
dit, il faut attendre encore quelques
jours avant que l'on puisse obtenir
les bons d'essence dans notre pays.

Or dans la journée d'hier, le Tou-
ring-club suisse nous fait savoir qu'eu
dépit de la décision gouvernementale
italienne de réintroduire les coupons
d'essence, ceux-ci ne sont pas encore
disponibles à l'heure actuelle sur le
marché suisse. Il faudra attendre (en-
core) quelque temps et surtout que
le réseau s'organise.

Voilà où l'on en est. Le mois de
juillet est écoulé. Août, autre mois
qui a la faveur des vacanciers est en-
tamé et nombre de touristes ont dé-
jà pris la clé du voyage. Alors on est
en droit de se demander si cette co-
mique valse hésitation n'est pas une
sinistre farce et si le gouvernement
italien ne s'est pas payé la tête des
centaines de milliers de touristes qui
sont venus depuis des années ali-
menter ses caisses de manière indi-
recte. Qu'il supprime les bons d'es-
sence, fort bien, c'est son droit le plus
strict, d'autant plus que l'économie
italienne connaît des échéances diffi-
ciles. Mais que le gouvernement fas-
se des promesses de dernière heure
qu'il ne pourra honorer qu'aux ca-
lendes grecques, voilà qui frise la
désinvolture. ,-,~„T,„<j „(. ,] , .., ;,.;,,., r„

Bl. N.

La Fête nationale s est déroulée
dans le calme au Val-de-Travers
(c) L'anniversaire de la Confédéra-
tion s'est passé calmement au Val-
lon. Dans la journée d'hier, les maga-
sins et les fabriques étaient ouverts
comme à l'accoutumée. L'après-midi
des employés et ouvriers ont pris
congé.

En soirée , dès 20 h , les cloches ont
sonné dans tous les villages pendant
un quart d'heure. Puis des manifes-
tations patriotiques avec fanfare , dis-

cours, cortège , grand feu et feux d'ar-
tifice ont clôturé la soirée. Nous re-
viendrons du reste dans une pro-
chaine édition , sur ces manifestations
du souvenir. A la Côte-aux-Fées, le
président du Grand conseil M. Jean
Ruffieux. de Boveresse, a pri s la pa-
role. C'était du reste, officiellement
le selu représentant de l'autorité can-
tonale à présenter une allocution dans
notre district.

CHRONIQUE DU VAL-DE-TRAVERS 7»\TÈi:^=r :

( VAUD 1
ECOTEAUX

(c) Hier, vers midi, une collision entre
un scooter et un cyclomoteur s'est pro-
duite à la bifurcation des routes Oron -
Palezicux - Gare - Bussigny, sous Eco-
teaux. Circulant à cyclomoteur, Mme
Marie Boudry, âgée de 59 ans, domici-
liée à Zurich, mais en vacances à Eco-
teaux , a été transportée à l'hôpital de
Châtel-Saint-Denis (Fr). Elle souffre
d'une commotion cérébrale et de plaies
à la tête.

Cyclomotoriste
blessée
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T| W 6me Marche
populaire des

gorges de l'Areuse
BHB N0IRAIGUE

A ~^̂ *S-9iT*k-r--3L Départ et arrivée : les deux jours
f, /<*r'r"''̂ ï_^5J?tf_K "N Noiraigue, place de la Gare. Dé-

'M !£S$SH_JÉ?Ŝ 7i I Rentrée : prévue jusqu 'à 18 h.

» ês_5WHreM_*Q(_i11 1 ¦ Magnifique parcours : à travers
Kl fr~TOi-Hff'̂ î N̂  chemins forestiers , pittoresques

i_!-fô_& -̂_4\g_ 1 9or9es de l'Areuse, la Ferme-Ro-
f ¦ Kj$££EpJï&*-z~iï ' ~' Dert au P'ecl du cirque du Creux-

'¦"' .>"£r̂ ::v~ -J f̂\ du-Van et les Oeillons, ferme neu-

^P<1 * 
l '.y *aw&œJJ Médaille : originale en relief, uni-

'KeBH_____UBHf que : le pont sur l'Areuse, à Tra-
!____¦ ;.̂ '.> -̂'fl£ffiBi

Ravitaillement : soupe aux pois of-

Inscriptions : sur C.C.P. 20-5769,
({£; SI Marche populaire , Noiraigue ,

Renseignements : Tél. (038) 67 12 09,

19 ''- .}¦- Inscriptions tardives : les deux
wç- ^B jours sur la place de la Gare de
* 7 Noiraigue.

PAUL KRAMER-NEUCHATEt.

Réception de» ordres : Jusqu'à 22 hsurss

La Direction et le personnel de la
fabrique d'Ebauches de Fleurier S.A.
ont le regret d'annoncer le décès de

Monsieur

Adolphe VAUCHER
père de leur collaboratrice, Mad emoiselle
Danielle Vaucher.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.



FÊTES DE
GENÈVE

Vendredi 9 août 20 h 30

Spectacle folklorique
Bals - Fêle foraine

* • rt
Samedi 10 et dimanche 11 août

15 h CORSO FLEURI
« Allez-y gaiement »

* * *Samedi 10 août 20 h 30
Saufs en parachute dans la rade

FEU D'ARTIFICE
INTERNATIONAL

Allemagne - France - Suisse
Bals - Fête foraine

* * 
*¦

Dimanche 11 août 20 h 30

Défilé des chars
illuminés

Bals - Fête foraine

* * Tir
Lundi 12 août 20 h 30

CONCERT
Théâtre de la Patinoire

* -b *•
Avant programme gratuit des Fêlei
envoyé sur demande par l'Office du
Tourisme de Genève (022) 32 26 05.
Trains et tarif ; spéciaux au départ

de nombreuses gares CFF
LOCATION :

OFFICE DU TOURISME DE GENEVE

A Saillon, Franz Weber part en guerre
contre l'autoroute de la plaine du Rhône

Fracassant discours du Premier août

De notre correspondant :
Le soir du 1er Août, sans être officiel-

lement invité par les autorités locales,
Franz Weber a prononcé dans le vieux
bourg médiéval de Saillon un discours
patriotique quelque peu particulier.

Debout sur la terrasse d'un café, sur
la place du village où se tenait un
public clairsemé , Franz Weber qualifiant
l'endroit de « bastion de la liberté » en
souvenir du Faiïnet que chanta Ramuz ,
Franz Weber s'est vertement attaqué à
ce qu'il appela « la tour de Babel à
l'horizontale », cette autoroute projetée à
travers la plaine du Rhône, qui à son
avis risque de massacrer l'une des plus
belles régions de Suisse.

ARRÊTER LE MASSACRE
Reconnaissant l' utilité de maintes

autoroutes à travers la Suisse Franz
Weber contesta la nécessité d'en créer
partout. 11 a notammenr déclaré : « Au-
jourd'hui , le peuple suisse en a
assez. Il ne tolérera pas le saccage de
ses derniers espaces verts par des auto-
routes. 11 ne tolérera pas que son pays
serve de piste de plate-forme bétonnée, à
ses voisins ... Notre pays est trop beau ,
notre sol trop exigu pour que nous le
laissons bétonner à outrance au profit
d'un rouleau compresseur de féraille
puante. Bientôt le dernier des employés
dans nos ministères tant fédéraux que
cantonaux saura que nous avons vu trop
grand. Pourtant , les technocrates con-
tinuent à planifier comme si la surface
de notre pays était trois ou cinq fois
plus étendue qu'elle ne l'est. En con-
tinuant la planification sur les bases
d'une croissance infinie, nos autorités et
leurs exécutants se révèlent comme de
véritables utopistes, des hommes du
passé ...

s- La Suisse ne peut plus se nourrir
elle-même et pourtant , on bétonne dans
notre pays à chaque minute, oui chaque
minute, 80 mètres carrés ! ... Une auto-
route de Martigny à Brigue équivaudrait
presque à l'anéantissement de la Cali-
fornie suisse qu 'est la plaine du Rhône.
On risque ainsi de supprimer dans le
plus beau verger suisse 574 hectares soit
près de six millions de mètres carrés. Une
autoroute de Martigny à Brigue aliéne-
rait le tourisme dont vit une grande
partie des Valaisans. Le Valais est un
canton où l'on séjourn e, pas une région
que l'on traverse à vive allure . Je pose
la question à tous les Valaisans :
Voulez-vous servir de plate-forme pour
l'Italie ? Voulez-vous aliéner votre belle
vallée du Rhône par une autoroute
bruyante , puante ? Voulez-vous laisser
détruire une partie des bases de notre
survie ?

AUTOROUTE N ÉFASTE
s L'autoroute Martigny-Brigue ne peut

être que néfaste. Cet votre devoir de
vous y opposer. Qu'attendez-vous pour
créer un comité de choc décidé à
empêcher le massacre ? C'est l'heure de
la vérité. Groupez-vous, demandez à vos
autorités de tout mettre en œuvre pour
que le malheur d'une aurotoute dont
plus personne ne veut en Valais ne
s'abatte pas sur vous. Votre Conseil
d'Etat a la possibilité de faire marche
arrière, de faire pression sur les
autorités fédérales pour qu 'elles rayent
du réseau des routes nationales la
liaison Martigny-Brigue. Une route can-
tonale améliorée suffit largement pour
les besoins du Valais. Groupez-vous, ne
négligez aucun moyen légal pour em-
pêcher la catastrophe. L'autoroute, c'est
la mort du tourisme régional. L'auto-

route coûtera à la Confédération un
milliard et aux Valaisans 150 millions.
C'est un non-sens qui se terminerait à
Brigue dans un cul de sac. >

PURE FOLIE
Franz Weber cita en suite le cas do

maintes régions étrangères, jadis
épanouies au tourisme et aujourd'hui
délaissées par les automobilistes qui en
ont fait une zone de transit. « Il faut ,
dit-il rouler à l'étranger 60 ou 100 km
pour sortir de l'autoroute et ici l'on a
prévu une sortie à Saint-Maurice, à
Martigny, à Riddes, à Sion, à Sierre, à
Brigue. C'est pure folie. La Suisse a la
folie des grandeurs dans un perfection-
nisme aberrant. Certains travaux ont
commencé certes, mais renversez la
vapeur. Vos intérêts l'exigent. C'est cela
gouverner. L'autoroute du Valais
n'aurait aucune chance de survivre à
une consultation populaire. Serrez les
coudes. Combattez les projets de» tech-
nocrates avec la plus extrême force.
Votre salut en dépend !

M. F.

M. Brugger à Zurich : un changement
de structures se révèle nécessaire

ZURICH (ATS). — A Zurich, le pré-
sident de la Confédération, M. Ernst
Brugger, a mis en garde, à l'occasior
de la Fête nationale, tous les citoyens
qui sont insatisfaits de notre système
économique, précisant qu'avant de dé-
penser, il faut d'abord gagner. Il a évo-
qué la nécessité d'un changement de
structures en vue de l'engagement op-
timal de nos ressources limitées. Mais,
M. Brugger a aussi fait part de son
mécontentement : d'une part on char-
ge l'Etat de tâches toujours plus nom-
breuses, mais, d'autre part, on dépeint
ce même Etat sous les traits d'un en-
nemi de la liberté individuelle. Enfin,
l'orateur s'est exprimé en faveur d'un
renforcement du fédéralisme.

LIMITES PRÉCISES

Cela touche à la schizophrénie, de-
vait déclarer le président de la Con-
fédération, que de croire que l'on peut
continuer à développer un Etat de pros-
périté, à améliorer la qualité de la vie,

à maintenir le plein emploi, tout en né-
gligeant simplement les impératifs éco-
nomiques. Les limites de nos réserves
apparaissent aujourd'hui très claire-
ment, que ce soit en territoire, en eau,
en air, en énergie, en matières pre-
mières ou en hommes. L'engagement
optimal de nos moyens limités exige
un changement de structures, qui ap-
portera aussi bien pour l'Etat que pour
les entreprises, les ouvriers et les em-
ployés un certain nombre de change-
ments , de renonciations, ainsi que de
problèmes que nous ne pourrons ré-
soudre qu'ensemble et non les uns
contre les autres.

La connaissance des bases de notre
institution démocratique est impérati-
vement nécessaire. Il n'est pas possi-
ble d'exiger toujours davantage de dé-
nocratie et de droits démocratiques,
minant ainsi la force productive de
notre institution, d'utiliser l'initiative et
le référendum à des fins égoïstes et
de vider ainsi ces droits de leur sens,

de vouloir cesser de reconnaître l'exis-
tence de l'Etat de droit et de confon-
dre le droit aveo ses propres intérêts,

PAS DE LIBERTÉ ABSOLUE
Il est également nécessaire de bien

comprendre la notion de liberté. Elle
n'a jamais été totale et ne le sera pas
non plus à l'avenir. Il existe déjà main-
tenant dans le monde dit libre des
Etats qui sont à peine gouvernables.
Mais notre propre faiblesse conduit au
renforcement de ceux qui, avec un ré-
gime dictatorial, peuvent engager leur
puissance contre la liberté et étendre
leur influence.

Avec la liberté, nous devons être
prêts à assumer notre responsabilité
et nos obligations. Nombre de nos con-
citoyens considèrent le fédéralisme
comme suranné. Mais l'abandonner se-
rait mal connaître notre pays et sa di-
versité. Une nouvelle et judicieuse ré-
partition des compétences est cepen-
dant nécessaire pour renforcer le fé-
déralisme et le maintenir viable.

M. Chevallaz: servir la solidarité mondiale
tout en demeurant maîtres de nos décisions

CHATEAU-D'ŒX (ATS). — Pour It
conseiller fédéra l Chevallaz, qui par-
lait à Château-d'Oex à l'occasion de la
Fête nationale, « les anniversaires his-
toriques comportent un certain dan-
ger » et il faut se garder de leur « eu-
phorie rassurante ». Nous ne dvons en
effe t pas nous croire immunisés par
« les vertus de nos lointains ancêtres »,

Le chef du département des finan-
ces et des douanes estime que l'histoire
doit servir de témoignage et de leçon,
être un catalogue de crises et de diffi-
cultés auquel nous pouvons nous réfé-
rer pour nous maintenir en éveil com-
me pour nous donner le courage et la
volonté de dominer les difficultés. 1291

était une période de crise et nous som-
mes en période de crise, de mutation.
« Les turbulences de ces dernières se-
maines ne le démentent pas : les dicta-
tures militaires, de droite ou de gau-
che, qui se font et se défont, les con-
flits locaux sanglants téléguidés, comme
un pion que l'on déplace dans le jeu
des puissances, l'inflation galopante et
ses conséquences, des tensions sociales,
des grèves en chaîne ruinant les écono-
mies, un certain chantage à la violen-
ce. »

COLLABORER A LA PAIX
Sous des formes diverses, notre indé-

pendance pourrait être mise en cause
par les pressions concurrentes des for-

ces qui se disputent la domination de
l'Europe et du monde, sur les plans de
l'économie, de l'idéologie et des arme-
ments. La Suisse n'est pas une « île
bienheureuse », à l'écart du monde.
« Nous devons donc, estime M. Che-
vallaz, collaborer à tout ce qui peut
contribuer à l'organisation pacifique, au
développement économique de notre
continent et du monde. Mais nous vou-
lons servir cette solidarité européenne
et internationale en restant maître de
nos appréciations, de nos choix et de
nos décisions. Nous avons connu entre
nous de multiples divergences, mais il
est et il reste dans notre tempérament,
profondément, intensément, que nous ne
voulons ni la mise en condition écono-
mique, ni la botte ferrée du conquérant ,
ni les chœurs rythmés du fanatisme po-
litique. »

LONGUE VIE AU
« PARADOXE » SUISSE

Dans notre pays, les climats, les lan-
gues, les traditions spirituelles sont di-
vers. Il peut sembler paradoxal que
tout cela tienne si bien ensemble, mais
ce paradoxe en lui-même est une rai-
son d'être. Il faut lui assurer longue vie
en développant la solidarité entre la
Confédération , les cantons et les com-
munes, entre les régions et les profes-
sions. Pour M. Chevallaz, la volonté
d'existence d'un pays, l'affirmation de
son indépendance « se marqueront sans
douté f par la préparation méthodique
de la défense militaire, mais aussi par
le potentiel de résistance de l'économie
dans toutes ses branches, par l'ordre
dans l'Etat et par l'équilibre de ses
finances , par une solidarité concrète,
réelle, de corps et d'esprit , entre les
membres de l'alliance fédérale ».

Disparue pendant dix-huit heures
fillette retrouvée saine et sauve
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GROS ÉMOI EN AJOIE

De notre correspondant :
Gros émoi mercredi soir et hier matin

à Bure et à Cornol, à la suite de la
disparition d'une fillette de deux ans, la
petite Nadine Gerber, fille de M. Rodol-

, phe Gerber, mécanicien à Cornol,
cadette d'une famille de huit enfants. La
'fillette était allée mercredi après-midi
avec ses parents sur le territoire de la
commune de Bure, près de la cabane de
la Société cynologique d'Ajoie. Pendant
que les parents et quelques amis procé-
daient à des travaux de peinture à la
cabane, la fillette s'éloigna et finale-
ment se perdit. Le père, qui l'avait
encore vue un peu avant 18 h constata
vers 18 h 30 qu'elle ne jouait plus avec
ses frères et sœurs. Les premières re-

- cherches étant demeurées vaines, M. Ger-

ber fit appel à des amis et, avec des
chiens, se mit à fouiller les environs,
mais en vain. Il s'adressa alors au maire
de Bure, M. Métro/ qui alerta une quin-
zaine d'hommes du corps de sapeurs-
pompiers ainsi que le commissaire de la
police municipale de Porrentruy. La po-
pulation de Bure ayant appris la nou-
velle, ce sont finalement une centaine de
personnes qui se mirent à battre béné-
volement les forêts et la campagne des
environs, mais sans succès.

A LA PLACE D'ARMES
DE BURE

Hier matin, les chercheurs étaient
toujours bredrouilles et on commençait à
songer sérieusement à un enlèvement,
car l'endroit de la disparition est proche

de la route. C'est alors qu'on pensa à
alerter la police cantonale — ce qui
aurait dû être fait d'emblée — et 25
jeunes policiers accompagnés de sept
chiens s'apprêtaient à intervenir lorsque,

t vers 11 h 30 hier des jeunes gens de
' Bienne en vacances à Bure, qui se pro-

menaient sur les terrains de la place
d'Armes, à proximité des installations de
lavage des chars d'assaut, trouvèrent une
fillette qui pleurait. Elle avait les jambes
et le visage couverts de griffures. La
veille déjà, ils avaient entendu la petite
fille qui pleurait, mais n'y avaient pas
prêté attention, car ils n'étaient pas au
courant de la disparition. Il s'agissait en
effet bel et bien de la petite Nadine
Gerber.

GRIFFÉE PAR LES RONCES
On imagine le soulagement des pa-

rents et des chercheurs lorsqu'ils ap-
prirent l'heureuse nouvelle. La fillette
avait probablement suivi l'une des pistes
bétonnées de la place d'armes. Elle avait
également vagabondé dans les ronces qui
encombrent les sous-bois, c'est là qu'elle
s'est griffé figure et jambes. Il est pro-
bable aussi qu'elle a dormi une partie de
la nuit.

Les recherches s'étaient plutôt con-
centrées dans la direction de la forêt de
Varandin, ce qui explique qu'elles n'aient
pas abouti plus tôt, car l'endroit où elle
a été retrouvée se trouve à l'opposé,
et même, à quelque trois km de la ca-
bane du Club cynologique d'Ajoie. La
petite Nadine est en excellente santé
(par chance il a fait une nuit extrê-
mement douce) et, bientôt, cette nuit
dramatique ne sera plus pour elle qu'un
mauvais souvenir.

En marge des recherches, signalons
qu'une fois de plus un radiesthésiste s'est
distingué ... En effet, consulté (de ma-
nière inofficielle précisons-le) un pendu-
liste avait décrété que la fillette avait été
enlevée par un couple italien circulant
dans une voiture rouge, et qui se trou-
vait encore dans un quartier de Por-
rentruy. Par acquis de conscience et sans
conviction quelques investigations furent
faites de ce côté. Inutile de dire le
succès qu'elles obtinrent !...

BÉVI

Routes sanglantes en Suisse centrale
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Les routes de Suisse centrale notam-
ment ont de nouveau été le théâtre
de plusieurs accidents mortels. C'est
ainsi que mercredi après-midi, entre Lu-
cerne et Wolhusen, une voiture a quit-
té le côté droit de la chaussée et est
entrée en collision avec une automo-
bile avant de s'immobiliser au bord de
la route. La femme du conducteur du
premier véhicule, Mme Rosmarie Wehr-
li-Lichtsteiner, 22 ans, de Littau (LU),
éjectée, a été tuée sur le coup. Les
autres occupants des deux voitures ont
tous été blessés.

M. Kurt Bolliger, 23 ans, de Suhr
(AG), a été victime, mercredi soir, non
loin de Triengen (LU), d'un accident
mortel de la circulation. Sa motocyclet-

te s'est écrasée contre un camion qui
bifurquait.

Dans la nuit de mardi à mercredi,
une voiture a quitté la route entre An-
dermatt et Goeschenen, dans les Schoel-
lenen, et après avoir passé par-dessus
un mur a fait une chute de 100 mè-
tres. Les quatre occupants du véhicule
ont été grièvement blessés. L'un d'en-
tre eux , une enfant de 9 ans, Gabriel:)
Grob, de Buchrain (LU) est morte peu
après.

DEUX VICTIMES AUX GRISONS

Enfin , un accident de la circulation,
qui s'est produit mercredi matin près
de Zillis (GR), a fait deux victimes.
Une voiture qui circulait en direction
de Thusis a quitté la droite de la chaus-
sée pour se jeter contre une voiture
qui venait en sens inverse. Les deux
chauffeurs, MM. Walter Streit, 24 ans,
de Saint-Gall , et Enrico Orizio, 35 ans,
de nationalité italienne, domicilié à Zu-
rich, ont été tués. Une passagère a en
outre été blessée. (ATS)

Unité du Jura et régionalisation:
thèmes des allocutions du 1er Août

DELÉMONT, (ATS). — En cette pé-
riode estivale et de vacances horlogères,
la fête du 1er Août, dans le lura, ne dé-
place pas les foules. Certaines localités
importantes comme Porrentruy et Saint-
Imier, par exemple, ont même renoncé à
organiser une manifestation avec dis-
cours officiel. Cependant , dans maints
villages , des orateurs se sont adressés à
la population et la question jurassienne
a souvent servi de toile de fond à leurs
réflexions. Dans d'autres localités, on a
allumé des feux dans les pâturages, pour
fraterniser en famille.

A DELÉMONT
A Delémont, c'est M. Jacques Saucy,

président du Mouvement pour l'unité du
Jura (3me force), qui a prononcé l'allo-
cution officielle. Thème : l'unité du Jura.
Il a invité les Delémontains et les gens
du Nord qui se sont prononcés pour la
séparation le 23 juin à éviter toute vexa-
tion à l'égard des gens du sud qui ont
été non leurs ennemis, mais leurs adver-
saires. Il faut tourner la page. Un can-
ton du Jura uni pourrait être un modèle
d'équilibre , tant politique que
confessionnel. L'idée de régionalisation ,
en se réalisant dans le cadre d'un canton
du Jura , devrait permettre à la forte
minorité du 23 juin de sortir la tête
haute du combat qu 'elle a mené. L'heure

est à la réconciliation, déclara-t-il en
substance.

A MOUTIER
M. Albert Steullet , maire de Moutier,

s'adressant à ses concitoyens, les invita à
entamer une réflexion profonde sur
l'avenir de Moutier et de la région. Il
rappela que la ville de Moutier avait
donné un résultat quasi équilibré le 23
juin. 11 invita les uns à éviter tout
triomphalisme et les autres à délaisser
leur amertume car le destin d'un Etat
« ne doit pas résulter d'un climat
passionnel ».

Pour sa part , M. Lucien Buehler, nou-
veau député (soc.) de Tramelan, diri-
geant des Jeunesses civiques du Jura
bernois (antiséparatiste), souligna en
substance que le 23 juin les habitants du
Nord avaient choisi de créer un nouveau
canton et ceux du sud de ne pas rompre
les liens qui les unissaient à Bienne et à
l'ancien canton. La volonté populaire
doit être respectée. A ses yeux, cepen-
dant , la question jurassienne aura quand
même eu le mérite de promouvoir la
régionalisation qui , tôt ou tard, s'im-
posera partout. L'indépendance canto-
nale sera dépassée par l'intérê t des ré-
gions, mieux à même cle faire face aux
problèmes qui se posent au monde mo-
derne.

Electricité et gaz plus chers
VAUD 1

De notre correspondant :
En raison des diverses hausses, la Mu-

nicipalité de Lausanne se voit dans l'o-
bligation d'augmenter le pri x de vente
actuel de l'électricité et du gaz de
cuisson de 18,6 % cette fois , dès le lei
octobre.

Pour ce qui a trait à l'électricité, c'est
à ce moment-là que l'Energie de l'Ouest
suisse S.A. (EOS) augmentera le prix de
ses fourniture s dont le volume ne cesse
de s'accroître chaque année, l'usine
hydroélectrique de Lavey ayant atteint le
maximum de ses possibilités de produc-
tion.

En plus de cette hausse qui grève
sensiblement le prix de revient du kilo-
wattheure , il faut tenir compte de
l'augmentation des charges financières et
d'exploitation. Conformément au règle-
ment en vigueur, la Municipalité a
demandé au Conseil d'Etat l'autorisa-
tion de procéder à cette adaptation des

tarifs qui soit également appliquée à la
consommation des abonnés des
communes sur le territoire desquels
l'électricité est livrée au détail. Pour les
revendeurs, c'est-à-dire les communes
auxquelles l'électricité est livrée en gros,
l'augmentation moyenne sera de l'ord re
de 26 %. 

Le meurtrier de la jeune étudiante
américaine reconnaît tous les faits
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L'étudiant Israélite égyptien Motie L,
le meurtrier de l'étudiante américaine
Joan Stewart, a comparu devant la
Chambre d'accusation.

Complètement prostré , au regard éteint
et au visage rendu presque blafard par
les nuits d'insomnie passées à la prison
de Saint-Antoine , le criminel , qui s'ex-
prime en anglais , n'a répondu que par
des monosyllabes aux questions des juges

et ce fut pour confirmer en tous points
l'essentiel de ce que l'on sait sur la tra-
gique issue de ce qui fut un roman d'a-
mour.

L'audience de la Chambre d'accusation
fut donc très brève. Il n'y avait rien à
débattre, puisque rien n'était contesté.

Les juges se sont bornés à délivrei
le traditionnel mandat de dépôt contre
Motie L, 36 ans, qui sera prochainement
renvoyé devant la Cour d'assises pour
y être jugé. R.T,

Collision aérienne:
un pilote tué

Près de Zweisimmen

ZWEISSIMEN, (ATS). — Un grave
accident d'avion, au-dessus de l'aéro-
drome de Zweisimmen, a coûté la
vie, mercredi après-midi, à un ressor-
tissant ouest-Allemand âgé de 65 ans,
M. Martin Adolff , de Backnagen.
L'accident s'est produit alors que M.
Adolff s'apprêtait à atterrir avec son
avion. En effet , il est entré en col-
lision avec un remorqueur du groupe
d'aviation sportive du personnel de
K Swissair ». Les deux avions se sont
écrasés au sol.

M. Adolff a été tué sur le coup.
Le pilote du remorqueur a été trans-
porté, grièvement blessé, dans un
hôpital de Berne. Le pilote du pla-
neur a réussi à éviter la collision.

_HH> Appel du président de la Confédération
Cependant, répartir le poids des

responsabilités sur les épaules de
plusieurs, cela suppose que chacun
soit apte à réfléchir, capable de por-
ter des jugements sains et soit in-
formé. Car, ce qu'on ne comprend
pas, on ne peut l'aimer et on ne
peut prendre de responsabilités per-
sonnelles à cet égard . C'est pour-
quoi , il est aujourd'hui plus que ja-
mais nécessaire d'améliorer les re-
lations humaines et d'enrichir ce
qui fait la substance de notre Etat.

Pour maintenir sa liberté face à
l'fflférieur. U.^aut.»_p.oursjiit M. Bjyfc
ger, énormément de liberté intérieu-
re. Car, ce qui pourrait lui man-
quer de qualités morales, de capa-
cités intellectuelles, de connaissan-

ces, de volonté d'agir, de conscien-
ce et de rayonnement humain, l'indi-
vidu ne pourra le trouver qu'incom-
plètement dans la communauté, mal-
gré les institutions et les lois.

La volonté de soigner ce qu'il y a
d'humain à la base de notre Etat
est certes la meilleure manière d'ex-
primer aujourd'hui notre fidélité à
la patrie.

C'est aussi, conclut M. Brugger,
à cette condition que nous pourrons
conserver à notre pays son caractè-
re de communauté saine faite d'hon>
mes libres et heureux et a notre
patrie son vrai sens : réunissant le
service qu'elle rend à tous et celui
qu'elle attend de chacun.

ACTÎinLITE SUISSE ET ROMANDE

Cyclomotoriste
blessée

(c) Hier vers midi , une collision entre
un scooter et un cyclomoteur s'est
produite à la bifurcation des routes
Oron - Palézieux-Gare - Bussigny, sous
Ecoteaux. La cyclomotoriste, Mme
Marie Boudry, 59 ans, domiciliée à
Zurich, mais en séjour à Ecoteaux, a été
transportée à l'hôpital de Châtel-Saint-
Denis souffrant d'une commotion
cérébrale et cle plaies à la tête.

(c) Un drama t i que accident du travail
s'est produit sur un chantier de cons-
truction , route de Meyrin, qui a coûté
la vie à un ouvrier espagnol. Il a été
électrocuté en manipulant un appareil
servant à vibrer le béton frais. A l'hôpi-
tal on n'a pu que constater le décès.

Une enquête a été ouverte pour déter-
miner si la vibro-bétomieusc souffrait
d'une défectuosité quelconque ou s'il y
a eu imprudence ou fausse manœuvre
de la part de son utilisateur.

Electrocuté par une
vibro-bétonneuse

(c) La police genevoise a eu la main
heureuse en mettant hors d'état de nuire
deux cambrioleurs impénitents , auxquels
on reproche un très grand nombre de
méfaits.

Il s'agit d'un Fribourgeois de 22 ans.
manœuvre, qui sévissait depuis presque
deux ans, et d'un horticulteur genevois
du même âge, qui se spécialisait dans le
vol et la revente des stupéfiants. Tous
deux ont été inculpés et écroués à Saint-
Antoine.

Arrestation de
deux cambrioleurs
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Grange incendiée
par une fusée

BRIGUE (ATS). — Le premier août
a mal commencé en Valais. Dans la nuit
de mercredi à jeudi, en effet, la police
cantonale à Sion communiquait qu'une
grange-écurie appartenant à M. Aies
Williner, de Graechen, avait été entiè-
rement détruite à la suite d'une im-
prudence ... patriotique. Une fusée lancée
par un gosse, s'est fichée, dans un tas de
foin , y boutant le feu. Il y a pour 50.000
fr. de dégâts.



Nous vendons des instruments scientifiques aux universités, hôpitaux,
médecins et laboratoires industriels.

Nous cherchons pour la Suisse romande un

TECHNICIEN
dynamique et consciencieux pour l'Installation, l'entretien et le servies
de nos instruments.

Nous offrons :
— Formation complète et continue assurée par nos soins (en Suisse

et à l'étranger auprès des fabricants)
— Tous les avantages sociaux d'une maison jeune et moderne
— Une activité variée et indépendante
— Une voiture de service (neutre).

Nous demandons :
— Personne capable de travailler seule
— Expérience en électronique moderne
— Bonnes connaissances des langues allemande et anglaise
Quelques années de pratique en électronique (si possible).
Monteurs d'appareils électroniques, technicien en électronique ou per-
sonnes ayant une formation équivalente, faites-nous parvenir vos of-
fres de service, avec currlculum vitae et photo, à :
Digltana S.A.,
M. H. Haab,
case postale,
8810 HORGEN.
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Proposons travail immédiat à

1 mécanicien de 
précision /^̂ ^ \
1 monteur /Si ŝË̂ u \
électricien Islx jlL \
1 sténodactylo Y \\ v^S /̂
trilingue X^̂ ^^

Nouveau: «I vous réservez, votre salaire sera garanti
dès le premier jour de votre disponibilité, même si votre
travail est retardé.

Tél. 24.76.76 - 8 a, rue-du Seyon - 2001 Neuchâtel

Importante société de produits chimiques et galva-
niques engagerait, pour le laboratoire analytique de
son CENTRE D'AVENCHES ,

un (e) employé (e) de laboratoire
ou droguiste

— Avantages sociaux d'une grande entreprise.
— Date d'entrée : 1er septembre ou à convenir.
Faire offres écrites ou prendre contact par téléphone
au (037) 75 24 24, avec M. Jean-Louis Bochud, à :
Oxy Métal Industries (Suisse) S.A.
Route Industrielle 1, 1580 Avenches

L'HOTEL DE LA GARE,
SAINT-MAURICE,

cherche pour entrée à convenir :

des sommeliers (ères
connaissant les 2 services.
Gains élevés.

un (e) apprenti (e)
de salle
un (e) remplaçant
sommelier (ère

2 à 4 Jours par semaine.

Tél. (025) 3 63 60.

Saisissez votre chance ¦
Nous sommes la succursale romande d'une entre-
prise zuricoise très connue dans le domaine de
l'électronique.
Afin de compléter notre équipe de vente en Suisse
romande, nous donnons à trois jeunes Ingénieurs ou
techniciens en électronique la possibilité de parti-
ciper activement au développement de nos activités
dans notre région.
Chaque candidat devra posséder un bagage tech-
nique certain, un talent d'organisateur et un bon
esprit d'Initiative. Outre le français, de bonnes con-
naissances d'allemand ou d'anglais sont souhaitées.
Les postes de travail sont les suivants :
A. Ingénieur de vente pour les composants électro-

niques spéciaux tels que amplificateurs opéra-
tionnels et convertisseurs A-D ou D-A, etc.

B. Ingénieur de vente dans la branche des périphé-
riques pour ordinateurs. Ce poste demande une
certaine expérience dans la programmation ainsi
que dans le software et hardware.

C. Ingénieur de vente pour l'instrumentation de
laboratoire ainsi que pour les systèmes de test
et d'acquisition de données.

Nos conditions d'emploi sont celles d'une société
moderne.

Nous nous réjouissons de vous rencontre r pour un
premier entretien.
Prière de faire parvenir vos offres à :
KONTRON ELECTRONIC S.A., Gérald Nlcod,
10, chemin des Croisettes, 1066 Epalinges.

Pour date à convenir,
on demande

SERVEUSE
Libre le soir et tous les
dimanches.
S'adresser à : Confiserie Wodey-
Suchard, Neuchâtel.
Tél. (038) 2510 92.

S<3VOV
WiFÉ GLACEB €/

Nous cherchons pour entrée
Immédiate ou date à convenir

SOMMELIER
ou SOMMELIÈRE

Bonnes possibilités de gain.
Chambre à disposition.

Café Savoy « Glace-Haus und
Brôtll-Bar » 2500 Bienne.
Tél. (032) 22 08 05.

Nous cherchons des

menuisiers
charpentiers

S'adresser à :
Menuiserie coopérative,
vallon du Seyon, 2006 Neuchâtel.
Tél. 25 14 09.

I Dickson & Cie - DEKO - 2034 PESEUX
I Rue du Tombât Tél. (038) 31 52 52

J En vue de nous seconder dans nos travaux
de secrétariat, nous désirons engager, pour
entrée Immédiate ou à convenir, une

I SECRÉTAIRE
à temps partiel
de langue maternelle française ayant de bon-
nes connaissances des langues allemande et
anglaise.

| Dépendant directement de la direction, notre
future collaboratrice doit disposer d'une
bonne formation professionnelle et bénéficier
de plusieurs années de pratique. Le poste
requiert notamment : la maîtrise de la dacty-
lographie et de la sténographie, de réelles
aptitudes pour la rédaction, un esprit ouvert
et indépendant, le sens des contacts et de la
discrétion.
Il va sans dire que nous offrons des condi-
tions de salaire en rapport avec les exigen-
ces de la fonction et des avantages sociaux
d'une entreprise moderne en pleine expan-
sion. Choix de l'horaire de travail selon
entente.
Les personnes Intéressées à cette activité
sont priées d'adresser leur offre détaillée à la
direction de l'entreprise.

\^~ I
Nous avons développé un nouvel équipement applicable dans la
fabrication des montres, aux performances élevées et étendues.

Vous qui connaissez l'industrie horlogère, vous êtes le

COLLABORATEUR AU SERVICE EXTERNE
que nous souhaitons engager pour la promotion et la vente de
notre nouvel appareil ainsi que des machines et outillages qui
ont fait la réputation de notre maison, auprès de notre clientèle
suisse, puis étrangère.

Nous vous imaginons comme suit : vous bénéficiez d'une forma-
tion technico-commerciale et connaissez les procédés de fabri-
cation des montres ; vous vous exprimez aussi bien en français
qu'en allemand et, éventuellement, en anglais également ; vous
avez une forte personnalité, un sens commercial très développé,
du dynamisme et de l'entregent.

Souhaitez-vous mettre ces qualités en évidence dans le cadre
de notre société ? Oui ! Alors, adressez sans plus tarder vos of-
fres complètes à notre direction. Au plaisir de vous lire très
prochainement ! '"'''

innovation
GROUPE JELMOLI- GRAND PASSAGE
Nous cherchons
pour notre direction publicité

une collaboratrice
et secrétaire de direction

de langue maternelle française et ayant
de très bonnes connaissances de la
langue allemande (pouvant traduire
d'allemand en français).

Nous demandons :

— une bonne culture générale
— une facilité de rédaction
— quelques années de pratique
— de la discrétion.

Nous offrons :

— une activité variée
— la semaine de 5 jours
— une rémunération très intéressante
— prime de fidélité
— rabais : 15 % sur tous les achats

10 % sur l'alimentation
— restaurant d'entreprise
— plan d'intéressement au bénéfice
— tous les avantages sociaux d'une grande

entreprise moderne.

Nous attendons avec plaisir votre prise de contact
par écrit ou par téléphone avec
M. Brunner, chef du personnel, tél. (021) 201911

Grands Magasins INNOVATION S.A.,
case postale, 1002 Lausanne.

COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de publicité. Nous avons
pour les résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel



Lausanne: patience et indulgence
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Lausanne est du lot des équipes, sur
lesquelles comptent, tous ceux qui en
ont ras le bol de la suprématie «uricoise
ou bâloise. A-t-elle les moyens de mettre
les bâtons dans les roues ? Pas tant que
çà, l'entraîneur Garbani avouant, en fin
d'entretien , que son favori pour le pro-
chain championnat était Bâle, suivi de
Zurich. Alors ? Quels sont les buts lau-
sannois ? Pas d'hésitation dans la ré-
ponse : « Nous voulons être dans les
quatre premiers du classement : nous dé-

sirons plaire et ramener le public au
Stade olympique. » En avez-vous les
moyens ? « Oui, je suis satisfait des
transferts et j'entends imposer ma ma-
nière à l'équipe. »

PREMIÈRE EXPÉRIENCE
Les Neuchâtelois connaissent bien

Garbani ; il a passé trois ans chez eux,
ce stage en ligue B lui ayant été très
profitable. Agé de quarante-cinq ans, ce
sera sa première expérience en ligue A,

expérience tempérée par le fait d'avoir
suivi tous les matches de ligue A de la
saison dernière. II n'entre donc pas en
terre inconnue. Garbani est enthousiaste,
un apôtre du football. Plein d'idées, il
sait lesquelles il veut appliquer. Il a tôt
fait d'exprimer sa tactique sur un bout
de papier. Pas touche ! A chacun de la
découvri r. En attendant, il a réussi à sé-
duire l'enfant prodigue Zappella et à le
ramener au bercail. Un exploit, car il
n'est pas banal qu 'un joueur resté vo-
lontairement sur la touche deux ans du-
rant, revienne à son ancien club. '

ATOUTS
Ce retour comble d'aise tous les nom-

breux nostalgiques de l'ailier droit. A
part l'atout Zappella, il y en a d'autres :
Burgener, le meilleur gardien du pays ;
l'expérience de Vuilleumier ; Klenowski,
le râtisseur ; Chapuisat qui pourra
laisser son génie se débrider librement ;
Rub, qui doit progresser.

On le sait, la politique du club tient
en un mot : jeunesse. D'accord ! Mais
dans le cas particulier, que signifie ce
terme ? Garbani répond volontiers.

« Il ne s'agit pas proprement dit de
l'âge des joueurs de la première équipe,
mais d'un travail en profondeur. Le club
doit vivre de ses forces vives, le seul
moyen est de former des jeunes. Les
Joueurs de la première équipe doivent se
sentir talonnés par de jeunes loups. Il
y en a quatorze, très exactement. Les
juniors A ont perdu leur titre sur le
tapis vert, ce qui n'enlève rien à leurs
mérites. La volée 1959 (quinze ans) est
assez sensationnelle, avec une ombre au
tableau, les sept meilleurs étant Italiens
ou Espagnols. » A se poser des ques-
tions ! D'ici deux ou trois ans, on
pourra voir venir.

PATIENCE ET INDULGENCE
Œuvre donc de longue haleine, deman-

dant patience et indul gence. Un mini-
mum de chance est indispensable, ces
dernières saisons en ayant singulièrement
manqué. Le premier match (déplacement
à Saint-Gall) sera difficile ; le deuxième
verra Bâle au Stade olympique. De
grosses tâches qui nous fixeront sur les
possibilités lausannoises.

A. EDELMANN-MONTY

ZAPPELLA. — Le retour du médecin-dentiste (à droite) n'est pas pour déplaire à Paul Garbani. (A.S.L.)

LA CARTE JEUNESSE: L OBJECT F D V V Y
Deux équipes vaudoises en ligue A !

On n'avait jamais vu ça ! Pour cette
saison, c'est chose acquise, grâce à l'as-
cension de Vevey, flambeau du football
de la Riviera lémanique. Dans un pre-
mier élan , pas assez puissant cependant ,
Vevey tentait , il y a deux ans, l'ascen-
sion en catégorie supérieure. Il échouait
sur la ligne. Ayant tenté un nouvel es-
sai la saison dernière , le grand saut a
réussi de justesse. Malgré une longue
série de succès, la fin fut un « suspen-
se », Bienne éliminant Granges pour
que Vevey franchisse le portill on avec
Lucerne.

PREMIÈRES CONCLUSIONS
L'euphorie de cette promotion pas-

sée, il fallut tirer rapidement les pre-
mières conclusions et parer au plus pres-
sé, durant la courte période des trans-

ferts , remédier à des lacunes afin d'a-
border la catégorie supérieure.

Dans le même temps, étant donné les
nouvelles exigences financières et dans
le but de les satisfaire , une nouvelle
équipe administrative a été mise en pla-
ce. Le nouveau président , M. Edmond
Pieren , auquel on doit déjà , depuis l'an
dernier , l'idée d'un élargissement de l'é-
ventail des membres « supporters », est
entouré de spécialistes de la gestion des
grandes entreprises. Quant à son prédé-
cesseur, M. Roger Rouiller , il est' deve-
nu le directeur sportif , dont la mission
est de faire la liaison entre l'adminis-
tration et la « production », en l'occur-
rence entre l'entraîneur Antoine Cuis-
sard , ses aides et toute la gamme des
joueurs.

CINQ NOUVEAUX
Cuissard — il entame ainsi sa troisième

saison sur la Riviera vaudoise — va dis-
poser d'un instrument de travail remanié ,
cinq nouveaux joueurs apportant un sé-
rieux renfort; on l'a constaté lors de la
récente première sortie de l'équipe
« nouvelle formule » contre Blue Stars
de Zurich; match joué en mémoire de
Holenstein , tué en Allemagne durant la
pause estivale.

Le « libero », bien connu des Neuchâ-
telois (au nom « barbare » pour les Vau-
dois », Schribertschnig, sera le pilier
solide de la défense qui a fait peau neu-
ve avec l'arrivée de Grobet (Lausan-

ne) , et du Luganais Franceschi. Ils for-
meront le dernier rempart devant deux
gardiens , titulaires la saison dernière :
Laubli et Malnati. Ce dernier, écarté
en fin de saison pour des raisons per-
sonnelles , réapparaît en effet dans le
but veveysan.

Au milieu du terrain et en attaque,
parmi les hommes auxquels on doit
principalement l'ascension, sont venus
s'adjoindre deux nouveaux , dont un , en
particulier , va rendre plus percutante la
ligne d'attaque : Sulser, venu du Tessin
et sur lequel compte Cuissard pour
achever le travail préparatoire des Tip-
pelt et autres Osojnak.

LA CARTE JEUNESSE
On constate donc par là , que les di-

rigeants veveysans ont décidé de jouer
la carte « jeunesse », avec une équipe
de 23 ans de moyenne d'âge, y compris
les 31 ans de Tippelt qui vient de se
voir décerner le titre de « docteur en
sciences économiques ».

Contre Winterthour , le 18 août , après
plusieurs rencontres d'entraînement , on
pourra se faire une première idée du
comportement futur d'un des benjamins
de la ligue A, qui bénéficiera certaine-
ment de la lancée de la promotion.
Par la suite, on verra si l'opinion ex-
primée par Cuissard , l'an dernier , com-
me quoi « il vaut mieux partir lentement
et bien arriver » est la bonne...

André MODOUX

Young Boys: des renforts et de justes ambitions
Young-Boys s'est singulièrement ren- tant cette année. N'a-t-il. pas déjà fait

forcé en vue de la saison à venir. Le parler de lui en remportant la Coupe
club bernois semble avoir de bons atouts des Alpes au détriment de Bâle ?
dans son jeu pour jouer un rôle impor- L'entraîneur Kurt Linder, selon son

RENFORTS. — Selon son habitude Young Boys a tenté quelques gros
coups, telles les arrivées de Rebmann, Siegenthaler, Corminbœuf et Leu-
zinger. (de gauche à droite). (Keystone)

habitude , reste très réservé : Certes,
nous avons une bonne équipe, meilleure
que l'année passée, mais notre but
n'est pas de décrocher le titre na-
tional à tout prix. On peut penser que
j e suis un homme manquant d'ambi-
tions mais je crois qu 'il faut être réa-
liste et voir les choses comme .elles
sont. Young-Boys a sans aucun doute
l'une des meilleures équipes du pays,
mais de là à viser la première place du
classement, il y a un pas... »

M. Linder n'hésite pas un instant
lorsqu'on lui demande quels sont ses fa-
voris pour le prochain championnat :
Zurich est actuellement intouchable.
C'est l'équipe la plus forte du pays.
Bâle et Grasshoppers seront également
des formations à ne pas négliger. Sur
le plan romand , l'entraîneur des Ber-
nois ne cache pas sa déception : Seul
Neuchâtel Xamax peut envisager de
jouer un rôle en vue. Lausanne et Ser-
vette devront se contenter d'une place
au milieu du classement.

Young-Boys représente un cas dans le
football helvétique. Voilà bientôt cinq
ans que chaque année le club du Wank-
dorf semble se renforcer avant le dé-
but du championnat. A tel point que
l'on en faisait chaque fois l'un des fa-
voris... et que chaque fois , il causait une

certaine déception par son manque de
régularité ! Que pense Linder de ses
nouveaux joueurs ? : Si j e n'étais pas
satisfait d'eux, je ne les aurais certaine-
ment pas acquis ! Ils représentent indé-
niablement des renforts pour l'équipe.
Si l'on se penche d'un peu plus près
sur la . liste des . transferts , on s'aperçoit
que Leuzinger, Corminbœuf et Rebmann
sont tous trois des attaquants contre un
défenseur , Siegenthaler. Linder s'expli-
que : C'est un grand avantage que
d'avoir un nombre élevé de joueurs
pour un seul compartiment de jeu.
Cela les oblige à se donner à fond
s'ils entendent gagner leur place de ti-
tulaire.

QUESTIONS
Les « jaune et noir » vont-ils enfi n re-

donner au public bernois cette envie de
prendre le chemin du Wankdorf qui lui
faisait tellement défaut ces dernières an-
nées ? Le Young-Boys d'aujoud'hui par-
viendra-t-il à rappeler le grand Young-
Boys d'antan ? Derrière les paroles de
Linder , on sent un certain optimisme
qui laisse bien augurer le championnat
74-75 pour le grand club bernois.

v. PAYOT

Les Neuchâtelois prisent le tir en campagne
j|| v «f | L'EFFECTIF DES PISTOLIERS A DOUBLÉ

Le tir au pistolet, en terre neuchâte-
loise, réunit une masse impressionnante
en regard des effectifs engagés dans le
tir en campagne à 300 m. On passe pres-
que du double au simple. Dans nul au-
tre canton on ne retrouve pareilles don-
nées de base !

LÉGER RECUL
L'an dernier , les pistoliers neuchâte-

lois s'étaient rassemblés au nombre de
941 au tir fédéral en campagne, soit 16
de plus qu 'en 1972. Cette fois-ci , on en-
registre un léger recul de 33 concurrents ,
mais on doit reconnaître que les 911 qui
« restent » constituent déjà un bon
noyau. Cela représente 88 % des par-
ticipants aux exercices militaires de la
saison précédente.

D'autre part , les Neuchâtelois ont ob-
tenu en la circonstance 181 distinctions
et 300 mentions fédérales. Ils ont donc

été récompensés dans une proportion de
20 et de 33 %, alors que l'on s'était ar-
rêté en 1973 à 17,6 et à 31 %. On peut
ainsi affirmer que les pistoliers aux che-
vrons ont réalisé des progrès sensibles et
qu 'ils dépassent de plus loin encore la
quote des distinctions sur le plan natio-
nal. Ils étaient coutumiers du fait depuis
longtemps , certes, mais moins noble-
ment !

Le vétéran Fcrnand Thiébaud , de Bô-
le, né en 1906, bénéficiaire d'une bonifi-
cation ad hoc , a terminé son pensum
avec le résultat sensationnel de 107 p.,
à un point du maximum absolu. Il ne
sera battu que par quatre ou cinq de
ses pairs confédérés , tout en faisant jeu
égal avec une dizaine d'autres. Cela
montre bien l'excellence de sa prestation.
11 vaut la peine d'ajouter qu 'il possède
une avance de 5 p. sur son dauphin , qui
n'est autre que Louis Cardinaux , de
Peseux , de 35 ans son cadet, celui-là
même qui vient de subir avec succès ses
examens d'entrée dans l'équipe de la re-
lève romande... Les deux contemporains
Pierre Giroud et Benjamin Fauguel , l'un
de Neuchâtel , l'autre de Saint-Aubin ,
arrivent en troisième position avec leur
101 p. ex aequo avec Henri Busch , de
La Côte-aux-Fées, plusieurs fois, dans
un récent passé, en tête de liste.

SUR LE PLAN COLLECTIF
Deux sociétés neuchâteloises , en ou-

tre , ont obtenu une moyenne de plus de
93 p. II s'agit de celles des Armes Réu-
nies de la Chaux-de-Fonds et du Cer-
neux-Pé quignot , aux résultats de 93,063
et de 93,005 p. Ce ne sont pas là des
97 p. de moyenne des grandes sections
zuricoises , non , mais c'est un excellent
début si l'on sait que les dépassements
d'une telle limite restent tout de même
minoritaires sur le plan suisse. Il vaut
la peine de jeter un œil autre que dis-

trait sur le classement du tir en campa-
gne que vient d'établir le nouveau res-
ponsable de la compétition au pays de
Neuchâtel , M. Eric Kuonen, de Fleurier.

L.N.
RÉSULTATS

Catégorie A/2 : La Chaux-de-
Fonds-Armes Réunies 93,063 ; 2. Neu-
châtel-Infanterie 92,968. Catégorie A/3 :
1. Le Locle-Pistol et et Revolver 91,678.
2. La Chaux-de-Fonds-Police 84 ,681 ;
3. Neuchâtel-sous-officiers 84.523 ; 4.
Fleurier-Armes Réunies 82,200. Caté-
gorie B/l : 1. Le Cerneux-Péquignot
93,055 ; 2. Colombier-Armes Réunies
91 ,222. Catégorie B/2 1. Saint-Au-
bin 91,375 ; 2. Les Brenets 89,333.
Catégorie B/3 : 1. Saint-Biaise 89,166 ;
2. Neuchâtel-Grutli 87,818 ; 3. Les Ver-
rières-L'Extrême-Frontière 87,312 ; 4.
Peseux 86,765 ; 5. La Chaux-de-Fonds-
Sous-officiers 83,625, Catégorie C/l
1. Le Landeron 82,894. Catégorie C/2 :
1. Cemier-sous-officiers du Val-de-Ruz
89.900 ; 2. Travers 89,250 ; 3. Couvet-
la Carabine 86,000 ; 4. Fontaineraelon
85,444 ; 5. La Côtière-Engollon 82,166 ;
Catégorie C/3 : 1. Neuchâtel-Carabi-
niers 85,444 ; 2. Fleurier-Pistolet et Re-
volver du Val-de-Travers 84,500 ; 3.
Rocliefort 83,571 ; 4. Neuchâtel-Armes
de guerre 81,000 ; 5. Sauges 80,400 ;
6. Les Hauts-Geneveys 76,222 ; 7. Cor-
celIcs-Cormondrèche 75,500.
• A noter aussi que les Armes Réu-

nies de la Chaux-de-Fonds ont pris part
au concours avec 144 % de leurs effec-
tifs au tir militaire , contre 145 % pour
le Landeron , 180 % pour la Côtière-En-
gollon , puis 134 °o pour l'Extrême-Fron-
tière des Verrières , 130 % pour Peseux ,
128 % pour les Hauts-Geneveys, 121%
pour les sous-officiers du Val-de-Ruz,
120 % à ceux de la Chaux-de-Fonds et
113% seulement... pour Fontainemelon !

Des servants et non des servis

^U f̂^^h 
LES CHAMPIONNATS DU MONDE

l|p/ ifiggP DE FOOTBALL L'ONT DÉMONTRÉ

Le championnat national de football va bientôt com-
mencer.

Je me demande quels enseignements les entraîneurs
auront tiré du spectacle de la coupe du monde. Ce qui
s'est passé en Allemagne ne devrait pas les laisser Indif-
férents. Tel qu'il est pratiqué par l'élite mondiale, le foot-
ball est devenu un sport de mouvement, de vitesse,
d'endurance, pour athlètes qui sont rompus aux prin-
cipes de rendement de l'époque que nous vivons.

PLUS EXIGEANT
En l'espace de quatre ans, le football a nettement pré-

cisé ses tendances athlétiques. Il est devenu beaucoup
plus exigeant : il réclame et la perfection technique et la
plénitude physique. On ne peut plus jouer sans courir et
les techniciens qui, autrefois, étaient les maîtres du jeu
sans fournir d'efforts particuliers, ne conservent leurs pré-
rogatives que s'ils consentent, eux aussi, à être cons-
tamment en quête de la balle.

Il faut qu'ils soient des conquérants. Souvenez-vous de
Cubillas. Il est arrivé à Bâle avec une technique sublime
mais dans un état physique déplorable : un mollusque.
On a compris alors pourquoi il avait été sorti de la sé-
lection péruvienne pour les deux matches de qualifica-
tion à jouer contre le Chili. Son transfert n'y était pour
rien.

DES SERVANTS
Ceux qui vous racontent que tout est dans la techni-

que, dans l'esprit créateur, dans la subtilité de pensée
sont de faux prophètes ou des demeurés. Mais II faut de
la technique, de l'esprit créateur, de la subtilité et dans
une même mesure le démarrage, la vitesse, la résistance.
Si Cruyff, Beckenbauer, Deyna sont partout dans le jeu
ce n'est pas parce qu'ils disposent d'une chaise à por-
teurs : ils vont personnellement où ils doivent être pour
rendre service à l'équipe. Ils sont des servants et non
des servis.

On a beaucoup admiré — et vanté — les Hollandais
et les Polonais. A juste titre. Cependant, les Hollandais
et les Polonais étaient parmi les Joueurs qui ont le plus

couru durant cette compétition mondiale. Ça aussi, il
faut le dire. La fatigue est une entrave à l'expression de
la technique et de l'esprit inventif. Or, pour supporter
des efforts violents répétés à courts Intervalles et un en-
gagement de longue durée, Il n'y a qu'une chose : l'en-
traînement.

LOIN DU MAXIMUM
S'entraîner davantage: est-ce possible en Suisse ? Les

joueurs d'élite ne sont ni amateurs, ni professionnels.
Plus amateurs que professionnels, selon leur opinion. Le
fait est que certains travaillent presque à plein temps.
D'autres s'offrent des loisirs plus étendus ou jouissent
même d'un emploi épisodique. Ces différences de trai-
tement se manifestent-elles sur le terrain ? Répondre à
cette question, c'est peut-être admettre Indirectement que
dans la plupart des cas on reste passablement loin du
maximum.

Comme il est conçu de nos jours, l'entraînement fait
une large part au repos. La phase de repos et de soins
qu'on accorde à l'athlète, après chaque séance, fait fruc-
tifier le travail entrepris. Le repos est indispensable: plus
on s'entraîne, plus il faut se reposer. C'est une loi fon-
damentale.

AFFAIRE D'ÉTAT D'ESPRIT
Les joueurs ont donc beau jeu : Ils présentent leur dé-

fense en avançant que dans les conditions qui leur sont
faites par, leur statut hybride, Il ne leur est pas possible
de s'entraîner avec plus d'intensité vu qu'ils ont trop peu
de temps pour se reposer.

Cependant, en comparant leur programme de prépara-
tion hebdomadaire à celui que l'athlétisme Impose aux
ambitieux qui rêvent d'accéder à la classe européenne,
on parvient rapidement à la conclusion qu'avec un peu
d'abnégation, ils devraient réaliser de meilleures perfor-
mances, même en tant que semi-professionnels. C'est
une affaire d'état d'esprit et de disponibilité. Nos joueurs
de football ne sont pas assez rigoureux envers eux-
mêmes.

Guy CURDY

1. Burgener Eric 1951 gardien
2. Veillard Philippe 1952 gardien
3. Piccand Roger 1950 défenseur
4. Hostettler Roger 1955 défenseur
5. Loichat Jean-Paul 1946 défenseur
6. Ducret Jacky 1949 défenseur
7. Vuilleumier Georges 1944 défenseur
8. Klenowski Branko 1946 demi
9. Maret Philippe 1950 demi

10. Chapuisat Pierre 1948 demi
11. Alvarez José 1947 demi
12. Parietti Marcel 1952 demi
13. Zappella Pierre-André 1947 attaquant
14. Rub Jean-Robert 1952 attaquant
15. Traber Peter 1951 attaquant
16. Vereères Roeer 1952 attaquant

LES EFFECTIFS DE KURT LINDER
1. EICHENBERGER Walter gardien 1946 représentant
1. WEISSBAUM Gérard gardien 1951 vendeur
2. ANDERSEN Jan demi 1954 étudiant
3. BRESHBUHL Jakob attaquant 1952 vendeur
4. BRUTTIN Jean-Claude attaquant 1945 vendeur
5. CONZ Jean-Marie demi 1953 vendeur
6. CORMINBOEUF Roger attaquant 1952 compositeur
7. CORNIOLEY Marcel attaquant 1950 vendeur
8. LEUZINGER Jost attaquant 1952 dessinateur (génie civil)
9. MESSERLI Otto demi 1945 calculateur

10. MUHMENTHALER Serge attaquant 1953 instituteur
11. REBMANN Heinz demi 1950 restaurateur
12. SCHILD Hanspeter demi 1950 typographe
13. SCHMOCKER Ernst défenseur 1948 manœuvre
14. SIEGENTHALER Urs défenseur 1947 vendeur (indépendant)
15. TRÛMPLER Martin défenseur 1948 instituteur
16. VÛGELI Rolf défenseur 1948 dessinateur en machines

LES EFFECTIFS DE PAUL GARBANI

MALNATI Mario
LAUBLI Roger
GROBET José
STAUBLI Peter
SCHRIBERTSCHNIG Rudolf
FRANCESCHI Léo
BLONDEL Willy
OSOJNAK Alexandre
DIRAC Jean-Michel
LAMBELET Bernard
TIPPELT Ernest
DURUSSEL Raymond
SULSER Claudio
GARCIA Luis

gardien 1952 électromécanicien
gardien 1951 chauffeur-vendeur
défenseur 1950 employé de commerce
défenseur 1948 technicien
défenseur 1950 représentant
défenseur 1953 dessinateur technique
défenseur 1952 employé
demi 1948 employé de bureau
demi 1948 menuisier
attaquant 1950 comptable
attaquant 1943 économiste
attaquant 1951 typographe
attaquant 1955 étudiant
attaquant 1952 dessinateur technique

LES EFFECTIFS D'ANTOINE CUISSARD
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MANUFACTURE DE SPIRAUX

engage i

PERSONNEL FEMININ
ET MASCULIN
pour travaux en fabrique.
Horaire variable.

Faire offres à la direction de l'entreprise, tél. (039)
41 46 46, ou au responsable du personnel, interne 835.
2610 SAINT-IMIER.

_—_—_—_—_—___—_—_—______—_—_—_______—___¦____—_—_—__

Nous fabriquons différents articles en ciment dans
notre entreprise de Mùntschemier. La production est
réalisée principalement à l'aide d'appareils automa-
tiques modernes.

Si vous appréciez une place de travail sûre et de
longue durée, vous êtes le bienvenu chez nous en
tant que

COLLABORATEUR
Nous vous montrons volontiers notre entreprise et
vous donnons tout renseignement que vous pourriez
désirer concernant notre maison ainsi que les con-
ditions d'emploi.

Le transport gratuit du personnel se fait dans diffé-
rentes directions (Avenches, Morat, Chiêtres, Neu-
châtel, Cerlier, Anet).

Veuillez nous téléphoner au (032) 83 12 82. M. Ruber
se fera un plaisir de vous renseigner.

-i| *̂% Matériaux de construction

OnSl GUSTAV HUNZIKER S.A.,

ĵ /̂ ANET
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Depuis 35 ans nous exportons dans le monde entier des machines de
haute précision destinées, entre autres, à l'industrie automobile.
Pour nous permettre d'assurer notre programme de fabrication,
NOUS CHERCHONS :
pour notre bureau d'études et de constructions nouvelles à HAUTE-

i RIVE, des

CONSTRUCTEURS EN MACHINES
expérience souhaitée ;
pour nos bureaux techniques de LA CHAUX-DE-FONDS et d'HAU-
TERIVE, des

DESSINATEURS EN MACHINES
TECHNICIENS MÉCANICIENS

Places stables. Conditions de travail propres à une entreprise moderne
et dynamique. HORAIRE LIBRE.
Faire offres écrites à VOUMARD MACHINES CO S.A., rue Jardinière
158, 2300 la Chaux-de-Fonds.

F CSSniIIZrn !
BOREL ||

I nwwr-Tr-rit
Il fabrique de fours électriques industriels »

U engagerait : «

» il

| UN SERRURIER QUALIFIÉ, |
s désirant travailler comme chef d'équipe I

1 DES SERRURIERS DE CONSTRUCTION |
g (ayant, si possible, quelques années de pratique dans la construction et ||
» la soudure de bâtis en tôle, en fers profilés et en acier réfractaire. »

| UN TRAVAILLEUR QUALIFIÉ jj
s qui serait affecté au pliage et découpage de tôle sur machines mo- «
S dernes. |

j! UN TRAVAILLEUR |
H pour la manutention et l'emballage (fabrication de caisses). Le permis ||
« de conduire A serait un avantage. )j

f Faire offres à BOREL S.A. rue de la Gare 4, 2034 PESEUX, tél. (038) JJ
31 27 83.

| t

Nous cherchons, pour la prochaine ouverture de
notre boutique de confection messieurs, à Neuchâ-
tel, un

VENDEUR QUALIFIÉ
qui aura la responsabilité du magasin et du stock.
Salaire élevé et participations à personne très ca-
pable.
Faire offres au chef du personnel de L'ENFANT
PRODIGUE, place Saint-Laurent, 1003 Lausanne.

Raffinerie de Cressier S.A.
2088 CRESSIER / NEUCHATEL

Nous cherchons un

ELECTRICIEN
qualifié, pour l'entretien et le dépannage de nos
Installations.

Les Intéressés sont Invités à demander une formule
de candidature en téléphonant au (038) 4715 21 ou à
nous adresser le talon ci-dessous.

Nom et prénom : 

Adresse : .

_lODa_-jy}WlWili iS
¦BBBiBBMB _H_HB_—BBHH^———B

«88R
Le Service suisse des Ondes courtes de la Société
suisse de Radiodiffusion et Télévision, à Berne,
cherche, pour entrée immédiate ou date à convenir,
jeune

opérateur son
Nous offrons :

— activité variée et intéressante, en particulier
prise de son et montages

— traitement et prestations sociales selon statut
du personnel de la SSR

— semaine de cinq jours avec horaire irrégulier.

Nous demandons :

— certificat de capacité de radio-électricien ou
mécanicien électricien, ou monteur en élec-
tronique

— nationalité suisse
— connaissance d'une deuxième langue nationale.

Adresser les offres de service au chef du person-
nel, Service suisse des Ondes courtes, Giacomettl-
strasse 1, 3000 Berne 15.
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ESOMECO SA
FABRIQUE DE CADRANS

en face de la gare de Corcelles
désire engager un

mécanicien
ou

aide-mécanicien
désireux de se créer une situation indépendante et
capable de s'occuper du réglage de machines et de
la conduite d'un petit atelier de production.

Prière d'adresser offres écrites à SOMECO S.A.,
2034 Peseux, ou de téléphoner au (038) 31 23 31.

Technicien
en génie civil

(conducteur de travaux)

cherche changement de situation.

Ecrire sous chiffres DA 1950 au
bureau du journal.

La confiserie-pâtisserie P. Hess,
Treille 2, 2000 Neuchâtel,
cherche

boulanger-pâtissier
pour son département petite bou-
langerie.

Le Cercle ouvrier,
le Locle,
cherche une

SOMMELIÈRE
Chambre à
disposition.
Horaire régulier.

Téléphoner au
(039) 31 36 98 OU sa
présenter.Hôtel de la Paix,

Cernier,

cherche

sommelière
ou extra
Entrée à partir du
23 août.

Se présenter ou
téléphoner au
53 21 43.

Aide-
jardinier(ère)
trouverait emploi
pour entrée
immédiate ou date à
convenir.
Travail varié et
facile.

Faire offre à
J.-CI. Martin,
horticulteur,
2024 Saint-Aubin.
Tél. 55 11 80.

Je cherche

un chauffeur
pour remplacement,
quelques heures le
matin.
Boulangerie
Jeanneret,
fbg de la gare 13,
Neuchâtel.
Tél. 25 40 46.

Jeune couple aveo
1 enfant de 4 ans

cherche
jeune fille
pour aider au
ménage ;
possibilité de suivre
cours de français.

Entrée immédiate.
Tél. (038) 24 61 49
24 16 96.

Café Montagnard,
Saint-Biaise

cherche, pour
entrée immédiate
une

sommelière
Tél. (038) 33 34 05.

Beau choix de cartes
de visite à l' imprimerie

de ce journal

A REMETTRE À NEUCHÂTEL

commerce de gros
(branche alimentaire avec propre fabrication).

Bonne affaire, avec installations modernes, véhicules
de livraisons, éventuellement agencement pour la
vente au détail.

Prix intéressant , association possible.

* ">" »'•' i„»_ ..i

Tous les renseignements sous chiffres EB 1951 au
bureau du Journal.

Je cherche pour entrée immé-
diate ou date a convenir

1 ou 2 jeunes filles
pour aider au commerce.
Congé tous les samedis après-
midi et dimanche, et tous les 2
lundis.

Adresser offres à Walter Schwab,
boulangerie, Crêt-des-Fleurs 50,
Bienne. Tél. (032) 25 20 85.

La confiserie-pâtisserie P. Hess,
Treille 2, 2000 Neuchâtel,

cherche

vendeuse
Entrée immédiate ou pour date à
convenir.

GOUVERNANTE
cherche emploi :
clinique, institut,
hôtel. Références.

Eventuellement
aide-infirmière.

Ecrire sous chiffres
D-325403-18 à
Publicitas,
1211 Genève 3.

Jeune

EMPLOYÉE
DE BUREAU
diplômée, cherche
place intéressante
(éventuellement
domaine social),
en ville, pour
septembre.

Tél. 25 27 74,
de 10 h à midi.

Etes-vous entreprenant et com-
merçant ? Disposant de fonds pro-
pres, pour reprise d'une

STATION-SERVICE
très bien située, service de voi-
ture, vente de vélomoteurs, vélos,
accessoires et autres.
Vente ou location. Tout de suite
ou à convenir.

Ecrire sous chiffres DV 1924 au
bureau du journal.
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HILDENBRAND
FERBLANTERIE
SANITAIRE

Saint-Nicolas 10
Tél. 25 66 86

VITRERIE - MIROITERIE
M. KAUFMANN
Tél. 25 22 77 Neuchâtel

La confiserie Paul Estoppey,
à Peseux, cherche

1 apprenti (e)
pâtissier-confiseur

Entrée immédiate.
Tél. (038) 31 11 39.

FRESHCOUNT, rue Champré-
veyres 3, 2000 Neuchâtel, tél.
(038) 24 55 40.

Alimentation générale cherche

apprenti (e) vendeur (euse)
Faire offres à M. Monney, Cham-
préveyres 3, Neuchâtel.

FAN 
^

Acheter, vendre, chercher,
c'est le moyen que nos

PETITES ANNONCES
vous offre

pensez-y et profitez-en I

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

DOCTEUR

Berthoud
ABSENT
du 1er
au 16 août.

DOCTEUR

M. ROMANI
absent
du 5 août au
26 août.

Jeune

employée
de commerce
cherche emploi au
Val-de-Travers.
Entrée immédiate ou
date à convenir.
Adresser offres écri-
tes à BY 1948 au
bureau du Journal.

Sommelier
présentant bien,
connaissant
deux services,

cherche
emploi
région Neuchâtel,
si possible avec
appartement.
Ecrire sous chiffres
17-303.275
à Publicitas S.A.,
1701 Fribourg.

lENCADREMENT
"*¦ dorure
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& D neuchâtel
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FIDUCIAIRE
A. BARRELET
Comptabilité - Gérances

Recouvrements
Organisation et gestion

de comptabilités à domicile

Fbg de l'Hôpital 96, Neuchâtel
Tél. (038) 24 4618

*
Place libre pour
apprenti (e)

horticulteur
Entrée août 1974.

Adresser offres à
J.-CI. Martin,
horticulteur ,
2024 Saint-Aubin.

Tél. 55 11 80.



Je n'ai plus qu'à attendre !
Ma petite annonce
parait aujourd'hui. p-%
Demain, tout sera L r j m
vendu, grâce à la f i /^
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Les Allemands de
l'Est pour Vienne

flséjitgS*-- ' natation

La Fédération est-allemande a désigné
une équipe de 31 nageurs (17 garçons et
14 filles) pour les championnats d'Eu-
rope, qui auront lieu à Vienne du 18 au
25 août. Sur ce nombre figurent cinq
spécialistes du plongeon (2 garçon» et
3 filles) .

En annonçant la sélection , la Fédéra-
tion s'est bornée à préciser que seuls Ro-
land Matthes et Heidi Becker (plongeon)
ont été retenus parmi les anciens mem-
bres de la sélection de RDA qui rem-
porta seize médailles d'or, neuf d'argent
et autant de bronze aux derniers cham-
pionnats d'Europe, en 1970 à Barcelone.

En revanche, neuf membres de l'équi-
pe qui sera engagée à Vienne faisaient
partie de la formation qui s'aligna aux
premiers championnats du monde, l'an
dernier à Belgrade, y glana treize mé-
dailles d'or. Il s'agit de Kornelia Ender,
Renate Vogel , Ulrike Richter, Andréa
Huebner, Gudrun Wegner, Andréa Eif,
Rosemarie Kother, Christa Koehler
(plongeon) et Roland Matthes.

L'Italien Santambrogio gagne en solitaire
1 M <*»»** 1 AU GRAND PRIX DARGOVIE

L'Italien Giacinto Santambrogio a rem-
porté en solitaire la onzième édition du
Grand prix d'Argovie, qui s'est déroulé
jeudi à Gippingen. Santambrogio (29
ans) s'est échappé dans le dernier des
23 tours que comportait l'épreuve pour
franchir détaché la ligne d'arrivée au ter-
me des 220 kilomètres.

FUENTE MALCHANCEUX
Parm i les favoris de la course, l'Espa-

gnol Jose-Manuel Fuente s'est mis en
évidence en tentant une échappée. Au

terme du 14me tour , le grimpeur ibéri-
que précédait de 13" le peloton mais il
devait échoué trois tours plus loin à la
suite d'un ennui mécanique.

Dans l'ultime boucle, Santambrogio,
qui avait faussé compagnie au peloton en
compagnie du Colombien Rodriguez , du

Belge van Strappen et de son compa-
triote Osier, plaçait un démarrage déci-
sif qui allait lui donner la victoire.

Classement : 1. Giacinto Santambro-
gio (It) 220 km en 5 h 15'45" (moyenne
41 km 805). 2. Marcello Osier (It) à
2'03". 3. Martin Rodriguez (Col). 4.
Jean van der Strappen (Be), même temps.
5. Roy Schuiten (Ho) à 2'18". 6. Rik
van Linden (Be) à 2'30". 7. Tomas
Léon (Be). 8. Fran s Verhaegen (Be). 9.
Ludo van Stayen (Be). 10. Eddy Bodart
(Be). Puis : 17 Roland Salm (S). 22. René
Savary (S). 27. Erich Spahn (S) tous mê-
me temps.

Sélection française
pour Montréal

Le commandant Manllier , directeur
technique national , a communiqué une
liste de douze coureurs présélectionnes
pour l'épreuve professionnelle de la
route des championnats du monde de
Montréal. Les dix partants seront dési-
gnés à l'issue des quatre épreuves de
préparation à Gap (16 et 17 août), Bus-
sières (19 août), Cosnes-sur-Loire (route
nivernaise le 20 août).

Liste des présélectionnés : Georges
Talbourdet , Raymond Poulidor , Alain
Santy, Michel Perin, Jean Misac, Jean-
Luc Molineris , Mariano Martinez ,
Francis Campaner, Jean-Pierre Danguil-
laume, Bernard Thévenet , Jacques
Esclassan et Christian Raymond.
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Record d'Europe pour Gaerderud

Bendlin blesse

pffi athlétisme j t _4 Helsinki

Au cours d'une réunion à Helsinki ,
le Suédois Anders Gaerderu d a établi
un nouveau record d'Europe du 3000
mètres obstacles. Gaerderud , qui déte-
nait le précédent record en 815"2, a
couru la distance en 8'14"2, soit à deux
dixièmes de seconde seulement du re-
cord du monde du Kenyan Ben Jipcho
(8'14"0). Au cours de sa tentative réus-
sie, Gaerderud (28 ans) a passé en
2'40"7 aux 1000 mètres et en 5'29"5
aux 2000 mètres.

PRINCIPAUX RESULTATS
100 m : 1. Steve Williams (EU) 10"1 ;

2. Mark Lutz (EU) 10"3 ; 3. Raimo Vi-
len (Fin) 10"3 ; 4. Christer Garpenborg
(Su) 10"3. - Mile : 1. Rick Wolhuter
(EU) 3'54"4 ; 2. Rod Dixon (NZ)

3'54"9 ; 3. John Walker (NZ) 3'54"9 ;
4. Mike Boit (Ken) 3'55"4 ; 5. Ulf Hoeg-
berg (Su) 3'56"7. - 3000 m obstacles :
1. Anders Gaerderud (Su) 8'14"2 (re-
cord d'Europe) ; 2. Tapio Kantanen
(Fin) 8'21"8. - Perche : 1. Casey Carri-
gan (EU) 5 m 20. - Javelot : 1. Jorma
Jaakola (Fin) 84 m 28 ; 2. Hannu Sii-
tonen (Fin) 83 m 50.

Dames ': 200 M : 1. Mona-Lisa Pur-
siainen (Fin) 23"0.

Kuit Bendlin, 31 ans, ancien record
man du monde du décathlon, qui a
réussi dernièrement un véritable « corne
back > avec 7.945 points, ne participera
pas à la rencontre internationale de
Tallin le week-end prochain.

Son médecin lui a interdit de se ren-
dre en URSS en raison d'une blessure
qu 'il s'est faite à la main en s'entraînant.
Sa participation aux championnats
d'Europe de Rome est compromise.

A Ratzebourg :
Suisses décevants

=^&* ¦ - aviron

Un seul bateau suisse s'est qualifié
directement pour les demi-finales lors de
la première journée des régates juniors
de la FISA, à Ratzebourg.

Résultats : quatre avec barreur. 3me
série : 1. RDA 4'55"08. 2. Tchécoslova-
quie 5'00"84. 3. Suisse (entente Lucerne-
Neuchâtel-Belvoir Zurich) 5'05"38. —
Double seuil, 3me série : 1. RDA 4'58"
91. 2. Pologne 5'08"64. Puis : 4. Suisse
(Reck-Mathis) 5'14"66. — Deux sans
barreur, 2me série : 1. RDA 5'11"55.
2. URSS 5'20"22. Puis : 4. Suisse (Stei-
ger-Ramseyer) 5'24"08. — Skif f ,  2me
série : 1. Sten (No) 5'33"27. 2. Hudson
(GB) 5'41"63. Puis : 5. Guinard (S)
5'47"54. — Deux avec barreur , 3me sé-
rie : 1. Suisse (Stocker-Stocker) 5'38"22
(qualifié pour les demi-finales). 2. Dane-
mark 5'39"92. — Quatre sans barreur,
2me série : 1. France 4'52"52. 2. Polo-
gne 4'53"31. 3. Suisse (Grasshoppers
Zurich) 4'56"89. — Double quatre , Ire
série : 1. RFA 4'36"95. 2. Suisse (enten-
te Bienne - Genève - Richterswil) 4'39"
29.

^1 boxe j A LONDRES

Le promoteur londonien Mickey Duff
tente actuellement de conclure un cam-
bar entre John Conteh, champion d'Eu-
rope, et l'Argentin Jorge Ahumada, titre
mondial des poids mi-lourds (version
WBC) en jeu. Ce combat pourrait avoir
lieu en septembre ou en octobre à
Londres.

POSTER MENA CÉ
Le champion du monde de la caté-

gorie, conjointement reconnu par la WBA
et le WBC, est le noir Américain Bob
Poster. Le dernier combat de ce dernier

a été livré contre Ahumada, le 17 juin i
Albuquerque , et il s'est terminé par un
match nul , flagrant verdict de faveur qui
avantageait nettement l'Américain. Au
lendemain de ce match, le WBC a mis
en demeure Poster de défendre sa cou-
ronne contre l'un des trois premiers
classés de la catégorie, qui sont Conteh,
Ahumada et un autre Argentin, Victor
Galindez. L'organisme mondial avait
demandé à Poster d'entamer des pour-
parlers dans les 30 jours s'il ne voulait
pas risquer d'être déchu de son titre.

Mickey Duff se trouve actuellement à
Mexico où il essaye de persuader leDr
Ramon Velasquez , président du WBC,
de déchoir Fosfer et de reconnaître le
match Conteh-Ahumada comme cham-
pionnat du monde.

Conteh-Ahumada, titre mondial en jeu ?

Des transferts fous, fous, fous...
 ̂

basketball EN ITALIE

Les folies du « calcio » ont gagné le
basketball dans la péninsule. Le marché
des transferts de la première division
italienne s'est terminé sur un chiffre
d'affaires légèrement supérieur à trois
milliards de lires. Les 24 équipes de
première division , réparties en deux
poules, ont acheté ou vendu 82 joueurs.
Les « double mètres » ont été évidem-
ment les plus recherchés et ils sont co-
tés 500.000 lires le centimètre dans la
péninsule .

PRIX EXORBITANTS
Très jeunes en majorité, ils sont

vendus à des prix exorbitants : Paleari
(22 ans) , 2 m 04, de Crémone à Sacla
Turin pour 160 millions , Gagnazzo (18

ans) , 2 m 02, de Lazio à Udine pour 200
millions ...

Ces efforts financiers consentis par les
clubs entraînent une augmentation auto-
matique des billets d'entrée aux matches
car il existe seulement quinze palais des
sports en Italie pouvant contenir plus de
3000 spectateurs.

Mais le marché italien a permis en
1974 l'introduction d'authentiques pro-
fessionnels américains , comme McDa-
niels et Denton , requalifiés par l'AAU
(amateur athletic union). Ces joueurs,
après la valse des millions du champion-
nat américain , retrouvent ainsi un statu t
d'amateurs et font augmenter les tarifs
dans les championnats européens.

La garde montée de Barcelone:
un spectacle à ne pas manquer
Un invité de marque au concours

hippique national de Tramelan, la
presti gieuse garde montée de Barce-
lone. Les organisateurs du CHNT
font chaque année de gros sacrifices
afin de présenter à leur fidèle public
un programme de manifestations an-
nexes de haute qualité. Après le cir-
que Knie , les cavaliers de la garde
républicaine , les motards de cette
même garde , c'est le célèbre carrou-
sel de la section montée de la poli-
ce municipale de Barcelone qui sera
présenté sur le plateau des Reusilles.

Fondée en 1886, la gard e montée
de Barcelone connut jusqu 'à un effec-
tif de 75 chevaux. Après la guerre
d'Espagne , elle tenta de se réorga-
niser mais elle ne disposait que de
huit chevaux. Ce n'est qu'en 1944
qu 'elle fut à nouveau en mesure de
présenter son carrousel dans plusieurs
pays d'Europe, notamment en Fran-
ce, en Allemagne et en Italie. Jusqu 'à
ce jour , elle n'est venue qu'une fois
en Suisse, à Genève en 1958.

Ces prestigieux cavaliers se pro-
duiront samedi et dimanche. Ils des-
sineront sur le terrain des concours,
les célèbres figures du carrousel, la
traversée , la « noria », la croix de
Saint André et l'apprivoisement. Ces
destriers des temps modernes caraco-
leront au son des trompettes. Ce sera
sans doute un spectacle de dressage
d' une rare précision. Majestueux , élé-
gants , ces cavaliers montés sur des
étalons andalous ne font qu 'un. Ce
sera une série à une incroyable dé-
monstration de force ardente. Les
robes des chevaux , les uniformes et
les lances des cavaliers s'entremêlent
pour former des figures et des ta-
bleaux ordonnés avec un art consom-
mé et souverainement maîtrisé.

Voilà ce que tout le public accouru
de tout le Jura , de Bienne de la
Chaux-de-Fonds et des régions avoi-
sinantes aura le privilège de voir à
Tramelan.

L.B.

\ '*fââ Hippisme I Première journée du CHNT à Tramelan

Le soleil était au rendez-vous hier
matin sur le plateau des Reusilles
lorsqu'à 7 h 30 M. Sintz, en l'absence du
président M. Roland Kolli , hospitalisé à
Saint-Imier à la suite d'un accident de la
route et auquel nous souhaitons un
prompt rétablissement, bissa les couleurs
du CHNT, procédant ainsi à l'ouverture,
de cette 13me édition. Peu après, la
première concurrente s'élançait sur la
piste encore légèrement humide du fait
qu 'un orage avait sévit la veille sur la

région. L'épreuve d'ouverture, un M.T.
baressu a chrono, voyait 48 partants. Si
Mlle Erika Schirmer de Orpund se
montra particulièrement à l'aise sur
« Sweet Caroline » en enlevant brillam-
ment la première place, une amazone de
la région, en I'occurence Mlle Monique
Brand de la Perrière en selle sur
« Rulhi » parvenait à s'intercaler dans
la forte coalition des cavaliers suisses
alémaniques en prenant un très beau 2me
rang à l'issue d'un parcours mené tambour
battant. Relevons encore la belle sixième
place de « Falstaff 2 » monté par Pierre
Brahier de Fribourg, lequel précède, «San-
ta-Fe » avec Mlle Ruth Schirmer de
Bienne.

UNE AFFAIRE DE FAMILLE
Dans la 2me série, la famille Brand se

mettait à nouveau en évidence, puisque
Michel Brand (14 ans) le frère, avec la
complicité de « Hecuba », ne faisait pas
de défait et s'imposait très nettement au
terme d'un parcours sans faute, réus-
sissant un chrono de 3 secondes infé-
rieur à celui de Mme Iris Zingg sur
« Cherker ». Places d'honneur pour Peter
Reid de « la Rippe », ainsi que pour
Mme Guignard de Lausanne.

L'épreuve suivante un M.T. — barè-
me A avec chrono, réservée aux offi-
ciers, sous-officiers et soldats, et au
cours de laquelle le plt. François Kohli
de Tramelan fit sur « Pen Duick » long-
temps figure de vainqueur possible, vit
finalement le sergent Jean-Jacques
Haenni montant « Facetus 130 + 66 »
s'adjuger le prix des machines « R u m -
iner ».

PLUS SÉLECTIF
Les deux au trois ondées tombées en

début d'après-midi, ne perturbèrent en
rien le déroulement du concours. Net-
tement plus sélectifs les parcours des
deux M 2 barème B demandaient beau-

coup d'attention. Plusieurs concurrents
échouèrent sur le 4me obstacle, une
double barre droite, qu'ils devaient
négocier en légère descente. Dans la Ire
série, le prix de la « Bâloise compagnie
d'assurance », Mlle Erika Schirmer de
Orpund sur « Al Capone », partie avec
le numéro 4, tint longtemps la tête. Al-
lait-elle remporter sa 2me victoire de la
journée ? Il fallut assister aux passages
de 37 concurrents pour voir Hennann
von Siebenthal avec « Gentlemann
Rider» venir lui souffler la victoire, pour
une petite seconde.

Celte première série eut le pouvoir de
mettre dans le bain les quelques 1500
spectateurs présents et rapidement l'am-
biance monta d'un ton. Le CHNT avait
réellement pris son vrai visage et disons-
le, un excellent départ. Ce qui d'ailleurs
nous était confirmé par la suite, lors de
la dernière épreuve de cette journée
d'ouverture, soit le Prix du château, un
M 2 — barème B dont la distance, était
cependant supérieure de 40 m à celle de
la série précédente. Là également la
lutte fut très âpre.

JOURNÉE IMPORTANTE
AUJOURD'HUI

Les excellentes prestations fournies
par nos cavaliers au cours de la jour-
née de jeudi , ont permis au public des
Reussilles d'assister, à un très bon spec-
tacle. C'est là un fait réjouissant qui
laisse bien auguré de la suite de la belle
fête hippique qui déroule ses fastes
dans le cadre idyllique de ce beau
plateau jusqu 'à dimanche soir. Aujour-
d'hui, nous entrerons dans le vif du
sujet. Nous pourrons en effet assister à
deux épreuves de M 2 le matin, ainsi
qu 'au prix des espoirs. Après quoi à 13 h
15, le Pri x de la fabrique d'Ebauches
« Ronda SA », de Lausen verra nos
« cracks » de l'hippisme suisse s'affron-
ter dans un S 1, épreuve qualificative

pour la finale du championnat suisse.
Enfin, c'est avec le Prix du Jura, que se
terminera cette journée de vendredi.

Louis BOILLAT

Résultats
Cat M-l , barème A : 1. Jean-Jacques

Haenni (Cernier) , Facetus, 0-l'26"9. 2.
Walter Mollet (Rueti), Etzel , 0-l'33"5.
3. Jean-Philippe Stucki (Porrentruy), Gia-
far, 0-l'37"l. — Cat. M-l , barème A,
Ire série : 1. Erika Schirmer (Orpung),
Sweet Caroline , 0-l'10"2. 2. Monique
Brand (La Perrière), Rulla 0-l'12"7. —
2me série : 1. Michel Brand (Saint-Imier)
Hecuba , 0-l"08"l. 2. Iris Zingg (Mey-
riez), Checker 0-l'll"5.

Cat. M-2 , barème B, Ire série : 1.
Hermann von Siebenthal (Bienne), Gen-
tleman Rider l'08"0. 2. Erika Schirmer
(Orpung), Al Capone , l'09"09. 3. Otto
Bolliger (Berne!) , Fichier l '09"6. —
2me série : 1. Daniel Schneider (Fenin),
Fafner , l'20"7. 2. Antoine Schopperle
(Anières), Haylove , l'24"0. 3. Benno
Mettauer (Gipf-Oberfrick), Fascino,
l'24"7.

Plusieurs Jurassiens à I honneur

jfiggjj automobilisme Bientôt Saint-Ursanne - Les Rangiers

S'il est en Suisse une épreuve auto-
mobile qui a acquis ses lettres de no-
blesse, c'est bien la Course des Rangiers.
De dimension internationale , elle figure
aujourd'hui , comme l'an passé d'ailleurs ,
aussi bien au calendrier du Champion-
nat d'Europe de la montagne qu'à celui
du Championnat suisse. Cette consécra-
tion lui vaut d'être la seule manifesta-
tion automobile de cette importance en-
core autorisée en Suisse. Peu gâtés dans
ce domaine, les passionnés et les amis
du sport automobile ne voudront pas
manquer , les 17 et 18 août, le rendez-
vous des Rangiers.

PA R TICIPA TION DES MOTOS
ET SID E-CARS

Pour répondre au vœu maintes fois
exprimé par les « fans » de la moto, les
organisateurs se sont assurés, outre la
participation de l'élite des pilotes auto-
mobiles, suisses et étrangers , celle de
quelque cent champions motocyclistes,
dont une trentaine dans la catégorie

side-car. C'est ainsi que pour la
première fois sur le tracé Saint-Ursanne
- Les Malettes , les as de la moto, tels
Walter Rungg, champion d'Europe de la
montagne à frois reprises et plusieurs
fois champion suisse, Philippe Coulon,
récent et brillant vainqueur de la Course
de côte Boécourt - La Caquerelle , Flo-
rian Biirki , ancien champion d'Europe
de la spécialité , Jean-Jacques Albou ,
valeur sûre du sport motocycliste fran-
çais, et ceux du side-car tels Ernst
Traxel et Christian Graf , récent vain-
queur de Boécourt - La Caquerelle , Rolf
Biland et Frédy Freiburghaus , champion
suisse en 1973, H. Hubacher et Peter ,
Yves et Monique Bessire, etc., côtoie-
ront les champions du sport automo-
bile qui ont pour nom Roland Salomon,
brillant vainqueur et recordmann de
l'épreuve l'année dernière, Frédy Am-
weg, récent vainqueur à Schauinsland de
la 7me manche comptant pour le Cham-
pionnat d'Europe de la montagne, Pierre
Maublanc , Hervé Bayard , Dany Thourot ,

Jiirg Dubler , Jo Vonlanthen , Claude
Haldi , Tony Fischhaber, Bernard Chene-
vière, etc..

DEUX MANCHES ET UN
POINT DE MIRE

La course se déroulera selon le pro-
gramme suivant :

Samedi : essais non stop dès 6 h et
jusqu 'à 18 h environ , chaque pilote
ayant la garantie d'effectuer au moins
deux parcours d'essai.

Dimanche : derniers essais en début de
matinée , l'épreuve proprement dite dé-
butant vers 9 h, avec la première man-
che des motos et des side-cars.

Point de mire des pilotes , battre le re-
cord de la piste établi l'an passé par Ro-
land Salomon au volant de sa March
BMW et qui avait réalisé le temps
extraordinaire de 2'03"14, soit une
moyenne de 148,7 km/h.

Très ouverte, marquée par une parti-
cipation d'excellente qualité, la 31me
édition de la Course internationale de
côte Saint-Ursanne - Les Rangiers s'an-
nonce déjà comme une fête du sport au-
tomobile pleine de suspens, rehaussée
qu'ellê sera p"Sr les acrobaties des pilotes
de side-cars . ,

ROLAND SALOMON. — Parviendra-t
il à résister aux attaques de ses conçut
rents ?

Le record de Roland Salomon sera-t-il batte ?

Le premier ministre belge, M. Tinde-
mans, a reçu hier Eddy Merckx à la
suite de sa cinquième victoire dans le
Tour de France. Le premier ministre a
décerné à cette occasion le titre d'offi-
cier de l'ordre de Léopold II au cham-
pion belge.

Merckx décoré

Dimanche, se courra le Prix Facchi-
netti à .Saint-Biaise organisé par le V.C
du Vignoble. Plus de 90 cadets de toute
la Suisse ont fait parvenir leur inscrip-
tion.

Il est très difficile de désigner un
favori pour cette course au parcours très
sélectif , mais des garçons comme Oliva
de la Chaux-de-Fonds, plusieurs vain-
queurs cette saison. Fatton et Divorne
du club organisateur sont parfaitement
capables de s'imposer. En tous cas, on
peut s'attendre à une très belle course.

Prix Facchinetti
à Saint-Biaise

j g t é  football

Fulvio Bernardini (68 ans) a ete
nommé directeur de l'équipe d'Italie,
jeudi , par le Conseil fédéral de la
Fédération italienne de football. M.
Bernardini , qui a accepté cette char-
ge, a précisé qu 'il désignerait ultérieu-
rement les responsables du secteur
technique.

Ferruccio Valcareggi , l'actuel com-
missaire technique de la « squadra
azzurra », reste sous contrat avec la
Fédération italienne jusqu 'en 1975, ain-
si que les entraîneurs en second Bear-
zot et Vicini , mais est démis de ses
fonctions.

Cette décision , attendue depuis plu-
sieurs jours , fait suite à l'élimination
de l'équipe d'Italie aux récents cham-
pionnats du monde en RFA.

Nouveau directeur
pour la «squadra »

ATHLÉTISME
• Pietro Mennea a été la vedette de

la deuxième journée des championnats
d'Italie, au stade olympique de Rome.
Le sprinter italien a remporté le 200
mètres en 20"35 avant de se qualifier en
série du 100 mètres en 10"46 mais en
coupant son effort à quarante mètres de
la ligne.

• En finale du 100 mètres aux cham-
pionnats d'Italie, Pietro Mennea a été
crédité de 10"18, confirmant ainsi son
retour au premier plan après sa bles-
sure à l'aine.

YACHTING
• L'Allemand de l'Ouest W. Klein a

remporté avec la note idéale de 0 le
championnat international de suisse des
« Yolles » olympiques, qui s'est déroulé
à St-Moritz.

SPORTS ffipitWi

Handicapes par une chaleur
étouffante, les coureurs de demi-fonds
n'ont pu réaliser leur performance habi-
tuelle, lors d'une rencontre interclubs ,
qui opposait Neuchâtel-Sports au C.E.P.
de Cortaillod. Le club du vignoble
s'impose assez nettement, tant chez les
hommes que chez les femmes. N-S était
privé de J.-P. Egger. Dans les sprints,
l'on note toutefois d'excellentes , perfor-
mances, et en particulier , le record neu-
châtelois de Ph. Hâberli (N-S) sur 100
m (10"7), devant Rappeler (C.E.P.) en
10"9 et Tamborini (C.E.P.) en 11"1. Sur
100 m/haies, C. Gehringer (C.E.P.) éta-
blissait , elle aussi , un nouveau record
neuchâtelois en 14"7. Au chapitre des
bonnes performances, relevons encore
les 13,77 m de Puthod (N-S), au tripl%-
saut, les 49"0 et 51"1 de Stegmann
(C.E.P.) et Pizzera (C.E.P.) sur 400 m, et
l'excellent « chrono » de Ch. Sandner
(C.E.P.), sur 600 m, où, avec l'41"8, elle
obtenait la meilleure performance suisse
de la saison.

Deux records
neuchâtelois battus

g tennis | COUPE DAVIS

2 italien , principal artisan de la quali-
fication italienne devant la Suède, a été
remplacé par Barazzutti que les diri-
geants italiens ont jugé plus adroit avec
les balles rapides qui seront utilisées
à Mestre.

La seconde surprise concerne Ion Ti-
riac, qui sera opposé au numéro 1 ita-
lien Adriano Panatta dans le deuxiè-
me simple. « L'ours des Carpathes »
avait bien joué le double contre la
France mais cette fois-ci il retrouvera
sa place en simples après un an d'ab-
sence à la suite de divergences avec
llie Nastase.

Les deux capitaines n'ont pas encore
dévoilé la composition de leurs équipes
de double. 

Grand prix suisse :
classement intermédiaire
Au classement intermédiaire du Grand

prix suisse, à la veille du tournoi de
Genève organisé par le Drizia-Miremont ,
le Grec Nicolas Kalogeropoulos et le
Suisse Jacques Michod sont en tête.

Classement : Messieurs : 1. Nicolas
Kalogeroupoulos (gr.) 3 tournois - 110
et Jacques Michod (S) 5-110. 3. Mathias
Werren (S) 7-105. 4. Daniel Contet (Fr)
2-80. 5. Dimitri Sturdza (S) 4-75. —
Dames : 1. Helga Hoesl (Ail) 1-50 et
Marianne Kindler (S) 2-50. 3. Susi Ei-
chenberger (S) Alena Palmeova-West
(Tch) et Lea Pericoli (Dt 1-40.

Corrado Barazzutti et I lie Nastase
joueront le premier simple de la finale
du groupe A de la zone européenne
de coupe Davis, vendredi à Mestre près
de Venise. Tel est le résultat du tirage
au sort qui a provoqué des surprises.
En effet , Paolo Bertolucci , le numéro

TIRAGE AU SORT D'ITALIE - ROUMANIE

La Pologne alignera une équipe in-
complète et sensiblement affaiblie par
l'absence d'une partie de ses meilleurs
atouts aux premiers championnats du
monde amateurs qui doivent se dérouler
à Cuba du 17 au 30 août.

C'est ainsi que l'on ne verra pas évo-
luer sur les rings cubains des boxeurs de
premier plan et talentueux : Leszek Bla-
zynski (mouche) vice-champion d'Europe
à Madrid et 3me aux Jeux olympiques
de Munich , et Janusz Gortat (mi-lourds)
vice-champion d'Europe à Belgrade où il
ne s'était incliné que devant l'excellent
et rude Yougoslave, M. Parlov.

La Pologne affaiblie
pour le « Mondial »

amateur à Cuba
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A VENDRE
VW 1300 L modèle 1970 36.000 km
VW 1200 modèle 1971 41.000 km
Mazda 818 (combi) 1972 17.000 km
Austin Mlnl 1000 1973 29.000 km
Fiat 125 Spécial 1972
Simca 1501 GL 1972
Alfasud 1974
Alfa Romeo 2000 Berline modèle
1973
Toutes ces voitures sont exper-
tisées, prêtes à prendre la route
dans l'heure qui suit.
Facilités de paiement.
Alfred Schweizer, concessionnaire
Alfa Romeo 2000 Neuchâtel, Gout-
tes-d'Or 17.
Tél. (038) 25 80 04.
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HOSTELLERIE J.-J. ROUSSEAU
La Neuveville
TOUS LES SOIRS, à 20 h 30, jusqu'au 4 août

CAF CONC Cabaret d'été
Le chansonnier humoriste JEAN D'ARVILLE

L'accordéoniste de la Radio romande Nono MULLER

La fantaisiste Liliane LIL
Tél. 51 36 51

FORMATION DE CONTREMAITRES
00 DE CADRES INTERMEDIAIRES

DE L'INDUSTRIE
L'Ecole des Métiers de la Ville de Lausanne et le Centre d'enseignement profes-
sionnel du Nord Vaudois, à Yverdon, organisent, dans le cadre de l'enseignement
supérieur du canton de Vaud, des cours de formation de contremaîtres ou de ca-
dres intermédiaires de l'industrie.
Ces cours ont pour but de former les cadres intermédiaires de l'industrie et de
leur donner les connaissances psychologiques et techniques nécessaires à l'exer-
cice de leur profession. Le niveau d'admission exigé est en principe la maîtrise fé-
dérale ; l'organisation d'un cours préparatoire est prévue.
Les cours ont lieu :
A Lausanne, le jeudi toute la journée.
A Yverdon, à raison de deux soirs par semaine et le samedi matin, un sur deux en
principe.

Examen d'entrée au cours de formation : 27 août 1974

Début des cours : Septembre 1974

Délai d'inscription : 9 août 1974
La matière enseignée est répartie en trois groupes : connaissances générales -
problèmes industriels - psychologie.

Renseignements et inscriptions :
Ecole des Métiers de la Ville de Lausanne, tél. (021) 24 44 24
Centre d'enseignement professionnel du Nord Vaudois, Yverdon tél. (024) 21 71 21.
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Pintades-Canetons-Pigeons I

Lehnherr frères i
GROS ET DÉTAIL COMMERCE DE VOLAILLE j
NEUCHATEL - Rue Fleury 7 - Tél. (038) 25 30 92

FERMETURE HEBDOMADAIRE : LE LUNDI
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DÉMÉNAGEMENTS
DEVIS - VISITE DE MOBILIER - CARTONS

M DANIISFR Tires 22 (038) 331748
1*1. UHIlUgCll 2034 PESEUX (038) 3157 83

Transports internationaux

LA BRÉVINE MI-ÉTÉ 74
Samedi 3 août, dès 20 heures.
Dimanche 4 août, dès 13 h 30

IRCHESTRE THE EtLACKERS

Nettoyages
d'appartements

après déménagement.

Travaux rapides et soignés.
Abonnement vitrines.

MIKRA, 2525 le Landeron.
Tél. (038) 51 13 77.

PASSEZ D'AGRÉABLES
VACANCES

très reposantes, sous le beau
soleil valaisan, altitude 800 mètres,
carrefour des vallées d'Entremonti
Nombreux buts de promenades.
Prix modéré : Fr. 28.— par jour
service compris.

Se recommande : HOTEL DE LA
GARE, SEMBRANCHER (VS).
Tél. (026) 8 81 14.

Lors du prochain

Comptoir du
Val-de-Travers

29 août - 8 septembre 1974
'~" s'envolera, de Fleurier, un aéro-

stat qui pourra supporter

3 banderoles
publicitaires

Le droit d'apposer ces banderoles
est mis en vente.

Adresser offres écrites à case
postale 64, Fleurier.

Hôtel de l'Avenir
1923 Les Marécottes (VS)

Tél. (026) 814 61.
Cadre rustique, altitude 1100 m.
Pension complète : Fr. 32-38 pai
jour.
Repos, promenades, excursions
Piscine et parc zoologique al-
pestres à proximité.

Nos occasions
expertisées
à bas prix:
Triumph 1200
limousine ,
5 places modèle
1969 Fr. 1950 —
Sunbeam
limousine,
5 places modèle
1967 Fr. 1300.—
Mini 1969
Fr. 2700.—.

w

Tous les
déménagements
petits transports,
livraisons,
débarras ; partout.
Tél. (037) 77 13 40.

Nouveaux

scolaires et
populaires
Fr. 3480.—
Location :
Fr. 65.—
mensuellement,
Pianos à queue et
orgues avantageux.
Heutschi,
Tél. (031) 44 10 82.

Quel particulier
me prêterait

Fr. 4500.—
Garantie. Intérêts
à discuter.
Adresser offres écri-
tes à 28-446 au
bureau du journal.

(PAVILLON)
Tél. 25 84 98

Sole vin blanc
Perches
Friture

Entrecôte
l Assiette du jour .

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais joindre
de certificats ou au-
tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dété-
rioration de sembla-
bles objets.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

A vendre, pour
bricoleur ,

VW 1200
bon état.
Tél. 24 72 81,
dès 19 heures.

A vendre

VOITURE
de tourisme
1500, Fiat, modèle
1964, expertisée.

Tél. (024) 24 49 64.

Occasion
unique
TOYOTA
COROLLA
1970, 72.000 km,
parfait état,
expertisée.
Fr. 2900.—

Garage M. BARDO
S.A., Sablons 47.
Tél. (038) 2418 42 -
2418 44.

RENAULT 17 TL toit ouvrant 1973
RENAULT 16 TS 4600 fr. 1970
RENAULT 16 TL automatic 1971
RENAULT 12 TL 5200 fr. 1972
RENAULT 16 GL 61.000 km 1970
RENAULT 12 TL 73.000 km 1971
RENAULT 6 TL 44.000 km 1971
RENAULT 4 RE 3400 — 1969
FIAT 124 S 35.000 km 1973
SIMCA 1100 GLS 82.000 km 1970
CITROEN GS
Break 1220 12.000 km 1973
VW 1303-S 7800 km 1974

A vendre
Alpine
Renault 85
1500
12.000 km, rouge
corail. Mise en
circulation le
15 août 1973.
modèle 1974.
Tél. (038) 31 30 10.

Belles
occasions
ALFA 2000
Berline
jaune, novembre
1972, 46.500 km

MINI 1000
blanche, août 1973.
11.000 km

.Garage du Château,
2520 la Neuveville.
Tél. (038) 512*90.

A vendre

VW 1200
expertisée
juillet 1974.
Tél. 41 25 04.

Pour
bricoleurs

MERCEDES
BENZ 220 SE
automatique
expertisée.
Fr. 1000 —

SIMCA 1000
beige, 1967.
Fr. 500.—

Garage du Château,
2520 la Neuveville.
Tél. (038) 51 21 90.

Particulier vend
Toyota
Celica
1600 ST
29.000 km, rouge,
état de neuf.
Equipée de pneus
spéciaux, jantes
spéciales.
Tél. 47 13 91,
interne 15 ; après
18 h, 24 23 95.

„m 7 CV, îge
-\3.000 km.
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A vendre, pour
cause de double
emploi , splendide

Opel Manta
16 S
22.000 km, 1973,
couleur métallisée,
jante large,
radio ;
Prix à discuter.
Tél. 55 27 81.

\6^̂ CRÉDIT
y^ ÉCHANGES

2 CV 4 1970, rouge, Fr. 2700.—

SIMCA 1100 BREAK 1971, beige

VW 1300 1967, blanche, Fr. 2500.—

TOYOTA COROLLA 1973, bleu
foncé, 15.000 km

AMI 8 BREAK 1972, bleu clair

FIAT 127 1972, blanche, 26.000 km

ALFASUD 1973, beige

RENAULT R 12 TL 1971, blanche,
Fr. 6200.—

PEUGEOT 504 INJECTION 1969,
blanche

2 CV 6 1973, bleue

RENAULT R 16 1972, bleu clair

SIMCA 1000 1971, bleu métallisé

D SUPER 5 modèle 1973, vert
métallisé

RENAULT R 15 TS 1972, vert mé-
tallisé

FIAT 128 1971, verte

TOYOTA 2000 1972, bronze, 35.000
km

MAZDA 616 1973, blanche

DAF 33 COMBI 1969, blanche,
42.000 km
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Démolition
de la Rincieure
achète tous
véhicules hors d'usage

ainsi que fers et métaux rendus
sur chantier.

Anker, Savagnier, tél. 53 26 76.
OUVERT SANS INTERRUPTION.

36

par HÉLÈNE SIMART

— Je ne vous demande qu'une réponse, Carole. Un seul
mot. Je vous affirm e qu'après je ne vous tourmenterai plus.
Répondez-moi , les yeux dans les yeux.

Résolument, il emprisonna le visage rétif entre ses mains.
— Etes-vous toujours décidée à m'épouser, Carole ?
C'était l'heure de vérité. Aucune échappatoire. Soudain , elle

avait pitié d'elle, de lui , de tous ceux qui se cherchent éper-
dument, à tâtons dans les ténèbres, sans jamais pouvoir
s'atteindre .

Que restait-il de ses riants projets d'avenir ? La tempête et
le désord re avaient gagné.

Epouser Michel ? Une tricherie qui s'ajouterait à d'autres.
Un méprisable palmarès. Etait-elle encore capable de le ren-
dre heureux ? Ses menus défauts, qu'elle avait toujours
acceptés avec indulgence, l'éloignaient davantage que certai-
nes fautes irrémédiables.

Epouser Michel ? La solitude est préférable à une union
mal assortie. Dans ces conditions...

— Je ne peux pas vous répondre, dit-elle faiblement.
Les paumes glissèrent le long de ses joues. Amer, il appré-

cia :
— Mais vous m'avez répondu , Carole...

* * *
Carole lutta plusieurs semaines pour tenter d'oublier. Avec

le recul, son bref passage dans la maison des sables, au

ÉDITIONS .IULES TAILLANDIER

milieu de personnages qui semblaient appartenir à un monde
étrange , prenait un relief surnaturel.

Un jour , n'y tenant plus, elle téléphona pour prendre des
nouvelles cle Manuela. Ce fut Liliane qui lui répondit.

« Oui Madame se portait mieux. Le médecin n'était pas
revenu. Monsieur allait  bientôt partir en voyage, avec le frère
de Madame... »

Carole remercia , raccrocha sans même donner son nom.
Qu 'avait-elle confusément espéré ? Entendre la voix de Jorg ?
Un écho. Une buée de souvenir. Ils n 'avaient qu 'un droit : ne
plus se revoir et ne pas s'aimer.

Malgré sa mélancolie, la vie avait repris, avec ses habitu-
des, ses exigences. Elle s'était réconciliée avec Michel . Mal gré
son apparente résignation , il était revenu à la charge. Son
caractère batailleur ne pouvait se contenter d'un simple refus
et il ne se consolait pas de l'avoir perdue. Le pire est qu 'il
comprenait mal les causes exactes de sa disgrâce. Après le
départ de la jeune femme, comme sous l'effet retardé d'un
brutal traumatisme, il avait commencé à souffrir. Puis à réflé-
chir. Logique, retrouvant son bon sens un instant troublé par
son amour, il avait conclu qu'une femme qui se détache d'un
homme est forcément attirée par un autre. Lequel ? Ses
soupçons s'étaient tout d'abord portés sur Gomcz, qui incar-
nait à ses yeux le type parfait du séducteur. Mais, se rappe-
lant la fougue avec laquelle Carole avait défendu Jorg, il
inclinait à présent pour ce dernier. En un sens, il craignait
moins ce rival car, si Antonio était libre , Jorg, lui , ne l'était
pas.

« Hautain , peut-être , mais bourré de noblesse, avec un sens
inné de l'honneur ... »

Tout à ses réflexions , il ne s'apercevait pas de la facilité
avec laquelle il « retournait sa veste » selon son expression
favorite.

Quoi qu 'il ait prétendu , il était maintenant certain de son
innocence et cela f la t ta i t  son amour-propre.

Au moins ne s'était-il pas laissé avoir par un habile escroc !
« Ce type-là lui aura tourné la tête, avec son allure de che-

valier du Moyen âge ! Malgré les apparences, Carole est
influençable. Toutes les mêmes. La plus raisonnable est sen-

sible à ce genre de séduction. Mais cela ne durera pas. De la
patience , du doigté , mon petit Michel... »

Il s'exhortait , s'efforçait de ne pas dévier de la ligne de
conduite qu 'il s'était tracée : ne pas questionner abusivement ,
entourer la jeune femme de tendres petits soins, d'attentions
touchantes et délicates. Surtout, ne rien brusquer. Elle traver-
sait une crise sentimentale , mais elle lui reviendrait.

L'après-midi , ils travaillaient ensemble, provisoirement unis
par la fièvre de la création. Le soir, ils sortaient parfois ,
dînaient au restaurant , allaient au théâtre. D'un commun
accord, ils évitaient les sujets personnels, se cantonnaient dans
les discussions de métier.

Au moment de la séparation , il déposait un baiser respec-
tueux sur la main tendue.

— A demain...
— Au revoir , Michel...
Pour la première fois de sa vie, il était malheureux.

CHAPITRE XII

A près un dernier coup d'œil au miroir, Carole s'apprêtait à
sortir , quand on sonna. Elle alla ouvrir. Son visage exprima
la surprise , puis l'inquiétude.

— Monsieur Gomez... ?
— Rassurez-vous, je ne suis pas un messager de malheur.

Ma sreur se porte aussi bien que le permet son état.
— Est-elle complètement remise de son... accident ?
— Tout à fait. Je dois même constater qu 'elle est plus rai-

sonnable.
— Alors, c'est parfait.
La jeune femme s'efforçait de garder un ton mesuré, bien

que son cœur battît très fort. Ce visiteur remettait tout en
question.

Certains soirs, sa décision lui paraissait absurde et la
balance penchait en faveur de Michel. Quel sortilè ge l'avait
ensorcelée ?

— Je m'en réjouis pour elle.
Sur ses gardes, elle ne l'invitait pas à entre r, se composant

une attitude polie, un peu distante.

— Puis-je savoir le motif de votre visite ?
— Vous permettez ?
Il n'avait pas répondu. Fermant la porte derrière lui, avec

une familiarité proche du sans-gêne, il entra.
— Je vais vous l'apprendre.
Soudain , elle eut peur. Sous le coup de l'émotion, elle

n 'avait pensé qu 'à Manuela , la plus menacée. S'agissait-il de
Jorg ?

Il devina sa pensée, sourit. Une denture éblouissante, dans
le teint mat. Les yeux paraissait découpés dans un velours
sans défaut. Sa claudication était si légère qu'on ne s'en aper-
cevait qu'après un examen minutieux.

— Je suis venu vous demander un grand service, dit-il.
— Si c'est en mon pouvoir...
— Ça l'est.
Furtivement , elle jeta un regard à sa montre. Elle était déjà

en retard . Ce matin, avec Michel, elle devait étudier le cata-
logue des ventes , recevoir des représentants.

Attentive , cependant , elle attendit la suite.
Il avait baissé brusquement la tête, jouait machinalement

avec ses boutons de manchette , en pierres de couleur.
— Vous connaissez la situation. Je serai donc franc avec

vous. Entre mon beau-frère et moi, les rapports sont plutôt...
disons tendus. Heureusement, dans un souci de... justice, de
réparation , il passe tous les caprices de ma sœur et le caprice
le plus sérieux , en l'occurrence , c'est moi.

— Je sais, approuva-t-elle sèchement.
Toujours sans la regarder , il continua.
— Récemment, nous avons conclu un... marché. Reste

l'exécution. Le plus épineux. Nos caractères s'accordent mal...
Où voulait-il en venir ? Impassible en apparence, mais

dévorée de curiosité , elle ne l'aidait pas, le laissant
s'embrouiller dans ses explications. Pourquoi n'allait-il pas
directement au but ? Quel service venait-il réclamer ?

— Nous avons fini par nous entendre, au sujet du Rem-
brandt. Jorg m'a appris à quel usage il destinait cette somme.
Bref , nous partageons...

11 cessa de tripoter ses manchettes. Son débit s'accéléra ,
comme s'il avait hâte , tout à coup, d'en finir.  (A suivre)

C'ÉTAIT EN AUTOMNE

Photographe cherche
modèles

jolies filles brunes et blondes.
Grandeur minimale 168-170 cm,
en vue de concours, etc.

Envoyer photo que nous retourne-
rons après examen, sous chiffres
28-21285 à Publicitas, Terreaux 5,
2001 Neuchâtel.
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Tendance à l'Instabilité , n'entreprenez rien de très important aujourd'hui. Remet-
tez à plus tard les signatures de documents sérieux. En soirée bon climat pour
les confidences. .- '
NAISSANCES : Les enfants de ce jour seront extrêmement sensibles et auront
besoin de beaucoup de tendresse pour pouvoir s'épanouir pleinement.

BÉLIER (21/3 - 19/4)
Santé : Supprimez le pain, les féculents
et les sauces. Amour : L'être aimé for-
cera votre admiration. Affaires : Ne fai-
tes aucune dépense inconsidérés.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Consommez régulièrement des
produits diététiques. Amour : N'hésitez
pas à vous confier à vos amis. Affai-
res : Une explication franche avec vos
collègues est conseillée.

GÉMEAUX (21/5 - 21/6)
Santé : Consultez votre dentiste.
Amour : Ne laissez pas le silence s'ins-
taller entre vous. Affaires : Sachez di-
riger vos activités, le succès est là.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Tributaire de votre moral.
Amour : Soyez diplomate envers les
personnes êgées. Affaires : Efforcez-
vous d'être ponctuel à votre travail.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Ne donnez pas votre rhume à
vos proches. Amour : Ne vous engagez
pas sans réfléchir. Affaires : Ne relâ-
chez pas vos efforts.

VIERGE 124/8 - 23/9)
Santé : Prenez le temps de mastiquer
vos aliments. Amour : Faites le premier
pas, tout s'arrangera. Affaires : Ayez
plus confiance en vos possibilités.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Ne négligez pas vos petits
maux. Amour : Réfléchissez avant de
vous lier. Affaires : Accomplissez vo
tre travail en temps voulu.
SCORPION (24/10 - 22/11)
Santé : Une grande fatigue peut agir
sur votre moral. Amour : Montrez-vous
généreux avec l'être aimé. Affaires
Votre optique n'est pas forcément IE
.bonne.
SAGITTAIRE (23/11 - 21/12)
Santé : Essayez de vous coucher plus
tôt. Amour : On ne bâtit pas une vie
commune sur un château de sable,
Affaires : Tirez le meilleur avantage de
vos aptitudes.
CAPRICORNE (22/12 - 19/1)
Santé :. N'oubliez pas de prendre vos
médicaments. Amour : Faites la premier
les concessions. Affaires : Soyez plus
méthodique et ordonné.
VERSEAU (20/1 - 18/2)
Santé : Modérez votre appétit afin de
conserver la ligne. Amour : Soyez at-
tentionné et délicat. Affaires : Vos sug-
gestions pourraient être mai accueil-
lies.
POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Vous avez un peu mal à la
gorge, gargarisez-vous. Amour: Pour-
quoi êtes-vous si buté ? Affaires : Etu-
diez les propositions qui vous seront
faites.

Pour le 1er août
La Suisse a exporté 36 tonnes
de feux d'artifice en 1973

Quatre entreprises suisses produisent des ar-
ticles pyrotechniques et des feux d'artifice. Ou-
tre l'approvisionnement du pays pour la célé-
bration des fêtes patriotiques et populaires, elles
ont exporté, en 1973, 36 tonnes de produits,
pour une valeur de 1977 mio de fr. Le client
principal f ut le Canada (94 %) de la valeur et
47 % des quantités.

Pour importer de tels articles nous avons
dépensé, en 1973, 2164 mio de fr., pour 202
tonnes de marchandises en provenance de l'Al-
lemagne de l'Ouest (52 %), de Grande-Breta-
gne (12%), de la Républi que populaire de
Chine (11 %), etc.

Produits hautement élaborés et requérant
une main-d'œuvre très spécialisée, les articles
pyrotechniques suisses ont fortement renchéri ;
ils ont passé d'une valeur moyenne à l'exporta-
tion de 50 f r  78 le kilo en 1972 à 82 f r  06 le kilo
en 1973. Ceci explique probablement le ralen-
tissement des exportations survenu durant les
cinq premiers mois de 1974. (IC)

La pollution : encore un cri
d'alarme

Le docteur Alain Bombard lance lui aussi un
cri d'alarme. Il dit « Il faut que les gens sachent
ce qui se passe, il faut les inciter à se documen-
ter, alors ils se rendront compte que la terre est
en danger, queleur avenir est enpèril. Qu'ilfaut
réagir.

Chaque jour, des hommes, des femmes, des
enfants sont intoxiqués par l'air qu'ils respirent ,
par l'eau qu 'ils boivent et dans laquelle ils se
baignent. Ils n'en savent rien. Des gens meurent
empoisonnés par les brouillards nocifs. D'au-
tres deviennent infirmes pour toujours : diffi-
cultés respiratoires, troubles visuels, fièvres
intestinales, etc.. La désagrégation des mo-
numents n'est pas une maladie de la pierre; la
pierre est attaquée en permanence par l'acide
sulfurique et les gaz nocifs répandus chaque
jour dans l'atmosphère. Aujourd'hui , le danger
n'est p lus à l'est, l'ennemi, c'est le pollueur. Il

fautle chasser partout oit Use trouve et le mettre
hors d'état de nuire. Il n'y a p as de vie possible
sans air et sans eau potable !

Chaque jour des espèces de crustacés et de
poissons disparaissent. Quarante pour cent de
la vie des océans a été détruite. En 25 ans on a
jeté à la mer plus de déchets industriels qu 'au
cours des 25 siècles précédents. On estime la
pollution des mers par pé troliers à un naufrage
de Torrey-Canyon par semaine (0,4% du
tonnage transporté, soit 6 millions de tonnes).
Le dégazage des pétroliers doit être fait obliga-
toirement dans tous les ports du monde afin
d'éviter le rejet en mer. Un seul avion détruit,
entre Paris et New-York, autant d'oxygène que
toute la forêt de Fontainebleau en produit
pendant le temps de son trajet. L 'auto-épura-
lion de l'eau de mer nesefaitpaspar le chlorure
de sodium, mais par les micro-organismes
animaux et végéraux qui sont tués chaque jour
par les poissons chimiques.

Il ne s'agit pas seulement de condamner les
criminels, il faut à tout prix éviter le crime et'
empêcher le suicide collectif. Les lois existent, il
suffit de les appliquer. Certains engrais chimi-
ques et pesticides qui ne se fixent pas au sol et
souillent les rivières et la mer doivent être inter-
dits. Personne n'a le droit de détruire l'équilibre
biologique et de manger son blé en herbe. Il ne
faut plus d'égout sans station d'épuration et il
faut interdire tout déversement d'eau polluée. »

RÉSUMÉ : Agissant pour le compte d'un inconnu, un mar-
chand pakistanais paie très cher les bagages de la fausse
Mme Mac Bean.

L'HOMME AUX YEUX BLEUS

Epuisée de fatigue, Françoise dormait dans le fauteuil qui
touchait celui d'Hubert, sous la vaste tente de l'armée qui
servait de salle d'attente aux voyageurs pendant la construc-
tion des nouveaux bâtiments de l'aéroport de Lahore. Très
détendu, Hubert observait les passagers en instance de dé-
part : hommes d'affaires occidentaux, Chinois hermétiques,
familles pakistanaises aux femmes voilées, une cinquantaine
en tout sous la lumière crue des ampoules électriques.

Pour la troisième fois, un serveur de la compagnie présen-
ta un plateau chargé de tasses contenant du thé brûlant.
Déclinant son offre, Hubert sentit peser sur lui le poids d'un
regard. Sans se presser, il tourna la tête vers l'entrée de la
tente et ressentit un petit choc. Un homme habillé à l'occi-
dentale, vêtu d'un costume de toile léger très bien coupé
et portant une chemise à col ouvert le fixait de ses yeux
bleus.

Ces yeux bleus, Hubert les aurait reconnus entre mille :
c'étaient eux qui, dans le visage bronzé et rongé de barbe
du marchand pakistanais l'avaient surpris. Il s'était dit que
la mère de l'homme qui avait payé 2500 roupies les baga-
ges de la fausse Mme Mac Bean ne s'était pas montrée in-
sensible aux avances d'un Tommy en garnison aux Indes,
et n'y avait plus prêté attention. Mais ces yeux bleus, dans
un visage devenu clair, le fixaient avec insistance.

Hubert eut l'impression que l'inconnu désirait lui parler. Il
se leva sans hâte. Aussitôt, l'homme disparut de l'entrée de
la tente. Hubert le retrouva dans l'obscurité du dehors, fu-
mant un cigare. « Eh bien, dit-il, les affaires semblent
n'avoir pas mal marché ? » L'homme souffla un joli rond
de fumée et répliqua : « Pas comme je voulais. Je suis
prêt à vous offrir cinquante mille dollars en échange de
quoi vous savez. »

i
Demain : Un contact pour demain
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NEUCHÂTEL
Salle des conférences : Jardin DuPey-

rou : 20 h 30, Musique enregistrée.

EXPOSITIONS. - Musée des beaux-
arts.

Musée d'art et d'histoire : Cartes à jouer
et tarots.
Charles Rollier et Lucien Schwob, pein-
tures.
Aspects du musée national suisse.

Musée d'ethnographie : Thaïlande.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle : Reptiles.
Centre culturel neuchâtelois : Athos

Ugolini peintre naïf italien.
Galerie Ditesheim : Gravures originales

de l'atelier: Ross, Rome.

TOURISME. - Bureau officiel de ren-
seignements : place Numa-Droz 1, tél.
25 42 42.

CINÉMAS. - Apollo : 15 h et 20 h 30,
Airport. 16 ans. 17 h 30, Zorro le domi-
nateur. 12 ans.

Palace : 20 h 30, Na 116 ans.
Arcades : 20 h 30, La Vache et le prison-

nier. 12 ans.
Rex : Le Gendarme se marie. 12 ans.
Studio : 20 h 30, On m'appelle Provi-

dence. 16 ans.
Bio : 18 h 40 et 20 h 45, L'Evénement le

plus important depuis que l'homme a
marché sur la lune. 16 ans. 23 h 15, Les
Minettes en folie. 20 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC, L'Escale, La Rotonde.

DANCINGS (jusqu'à 2 h)
Le Corsaire, Spot bar, Big Ben bar,
Red club, La Prairie, Bar du Dauphin.

Pharmacie d'office : Bl. Cart, rue da
l'Hôpital. La période de service
commence à 8 h. La pharmacie de ser-
vice est ouverte jusqu'à 23 h. De 23 h à
8 h le poste de police (25 10 17) indique
le pharmacien à disposition en cas
d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies :
région Boudry - la Côte, J.-D Bonhôte,
Boudry, tél. 4218 12.

AUVERNIER
Galerie Numaga I et II : Kolos-Vary, Pa-

ris, rétrospective.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Les Aventures de

Rabbi Jacob.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30, Les Ba-

roudeurs.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Les Petites

Filles modèles.

Un menu
Salade provençale
Paupiettes de veau
Haricots verts
Tarte aux abricots

LE PLAT DU JOUR :

Salade provençale
Lavez une chicorée frisée bien blanche.
Couper les feuilles et mettre dans le sala-
dier avec 50 gr d'olives dénoyautées—150
gr. d'anchois à l'huile-2 œufs durs et trois
tomates en quartiers - 4 oignons blancs
émincés —2 gousses d'ail écrasées,.sel et
poivre et basilic. Arroser copieusement
d'huile d'olive et de jus de citron. Servir
très frais.

Conseils pratiques
— Pour défeutrer la laine, trempez-la 48
heures dans de l'eau, non calcaire, puis
lavez-la dans de l'eau savonneuse, tiède,
rincez à même température. Trempez 5 à 6
heures dans une solution d'eau tiède de 4
cuillerées à soupe d'acide tartrique pour 1
litre d'eau, ne rincez pas, faites sécher à
l'ombre. - -•"!¦' .¦-¦¦ ¦ ¦
Comment préserver un appartement très

. humide de la moisissure ? En répartissant
des récipients contenant de l'essence de
térébenthine dans toutes les pièces. Un
avantage supplémentaire, la térébenthine
éloigne les mites.
Les taches de sueur sont très tenaces
comment les faire disparaître ? Sur les
tissus fragiles ôtez les « cernes » de la
sueur à l'eau vinaigrée. Repassez humide
pour éviter l'auréole. Sur les tissus non
fragiles et blancs, appliquez la solution
suivante : un tiers de litre d'eau oxygénée
— 2 cuillerées de perborate de soude. Lais-
sez en contact, puis rincez.

Le temps des tleurs
Ma fleuriste m'a dit :
— Ne cueillez jamais les fleurs en plein soleil
ou au cœur d'une journée chaude, vous
abîmeriez le plan, et les fleurs coupées se
flétriraient vite.
— Choisissez de préférence le matin très tôt,
alors que les fleurs sont encore impré-

gnées de rosée plutôt que le soir où les
fleurs sont « fatiguées » par une chaude
journée.
- Munissez-vous d'un panier assez grand,
très plat où les tiges seront posées cou-
chées.
-Après avoir cueilli les fleurs, plutôt que de
faire vos bouquets immédiatement, en-
treposez-les une heure ou deux dans un
endroit frais et sombre et mieux que de les
laisser dans le panier, débarrassez les tiges
et les feuilles et plongez les fleurs dans de
grands récipients pleins d'eau fraîche, où
elles doivent baigner largement.

Votre visage
sous le soleil
En été, redoublez de soin pour votre peau.
Supprimez tout ce qui sensibilise et fragi-
lise l'épiderme : l'eau calcaire, les savons
alcalins, les astringents forts, les lotions
alcoolisées, les crèmes évanescentes (bien
que celles-ci, très aérées, vous semblent
légères, elles ont tendance à dessécher),
les fards secs et les fards très parfumés
(colorants et parfums peuvent rendre al-
lergiques au soleil). Evitez les crèmes de
joujou de soin grasses, épaisses et riches, „
ipntjilès en cette saison, le soleil revitalise ;

.- elles peuvent étouffer la peau, quand vous
utilisez déjà, dans la journée, un antisolaire
imperméable.
Le matin au réveil et le soir après déma-
quillage, rafraîchissez-vous avec une lo-
tion aux plantes ou de l'eau pure. Dans la
journée employez une base de poudre, lait
ou émulsion légère hydratante. Le soir
démaquillez-vous avec un lait aux aman-
des ou au concombre peu détergent pour
ne pas vous irriter. Si le visage vous « cuit »
étalez une crème de repos, au tilleul, au suc
de laitue, ou un produit appelé « après-so-
leil » adoucissant et calmant, qui facilite en
outre le bronzage.
L'été est la saison des extraits végétaux
comme l'hiver celle des extraits animaux.
Une fois par semaine quand votre peau
vous « tiraille » mettez un masque adou-
cissant à l'azulène, ou hydratant, aux al-
gues, aux fruits.

A méditer :
Un amour sans souffrance est une fleur
sans racine, sa vie est éphémère.

François Parturier

! 17.00 (C) Natation

| 18.20 (C) Téléjournal
i 18.30 (C) Vacances-Jeunesse
l 18.55 (C) Le Manège enchanté
i 19.00 (C) Avant-première sportive
1 19.10 (C) Un Jour, une heure
| la météo
i 19.40 (C) Téléjournal

20.00 (C) Arpad le tzigane
20.20 (C) Marcel Pagnol
21.15 (C) Simple police
21.40 Sadao Watanabe Quartett
22.10 Passez muscade
23.20 (C) Téléjournal

17.00 Championnats suisses de
natation

18.50 Fin de Journée
19.00 Téléjournal
19.05 Algebra um acht
19.30 L'antenne
20.00 Téléjournal
20.20 (C) The Big Sky
22.15 Téléjournal
22.30 Changement d'année

Année critique ?

) 12.30 Midi trente en été
i 13.00 24 heures sur la une
) 13.30 Cours de la Bourse
i 13.35 Fin
| 18.30 Natation

19.05 Pour les petits.»
19.20 Actualités régionales
19.45 24 heures sur la une
20.15 Un curé de choc
20.30 La Bande à Cimaron
21.20 Pour le cinéma
22.20 24 heures dernière

19.00 (C) Des chiffres et des lettres
19.20 (C) Actualités régionales

19.45 (C) Valérie
20.00 (C) I.N.F. 2 |
20.25 (C) Fausse note

(C) Italiques
(C) I.N.F. 2 dernière

19.15 (C) Inter 3
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Regards sur le monde
19.55 (C) Melody
20.30 (C) Les Maies
22.00 (C) Inter 3 dernière

17.00 (C) Nuoto I
18.30 (C) Per la giuventu '
19.30 (C) Telegiornale !
19.45 (C) Mestierl délia TV' '
20.10 II régionale ,
20.45 (C) Telegiornale
21.00 (C) La Scelta |
21.50 II mondo a tavoiâ
22.30 (C) Prossimamente
22.50 (C) Telegiornale i

15.50, téléjournal. 15.55, bienvenue à
Gustav Neidlinger. 16.40, pour les en-
fants. 17.10, pour les jeunes. 17.55, te-
léjournal. 18 h, programmes régio-
naux. 20 h, téléjournal, météo. 20.15,
Nele et Bruno. 21.35, mise en garde de
la police criminelle. 21.40, ici Bonn.
22.05, téléjournal, météo. 22.20, HLM.
23.20, téléjournal.

16.30, sports-magazine. 17 h, télé-
journal. 17.10, Guyane insolite. 17.35,
plaque tournante. 18.25, per les en-
fants. 19 h, téléjournal. 19.30, journal
du soir. 20.15, les rues de San-Fran-
cisco. 21.15, téléjournal. 21.30, Life-
boat. 23.05, téléjournal.

. . _ . _- .  - — _ _ . _. .-. in g—é f-, f—i n m n r~ r~i n m n n

SOTTEIMS ET TÉLÉDIFFUSION

6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h, 11 h, 12 h, 12.30,
14 h, 15 h, 16 h, 17 h, 18 h, 19 h, 22.30
23.55, informations. 6 h, bonjour à tous
miroir-première. 7 h, le journal du*matin
8.05, revue de la presse romande. 8.15
spécial-vacances. 9.05, MîV; 10.05, la Radie
buissonnière. 12 h, le journal de midi
midi-mystère. 12.03, news service. 12.25
communiqués, météo. 12.30, miroir-midi
14.05, trait d'union.

16.05, Un grand-père en béton armé
16.15, concert chez soi. 17.05, en ques-
tions. 18 h, le journal du soir, revue de la
presse suisse alémanique, le micro dans le
vie. 19 h, le miroir du monde. 20.30, le
concert du vendredi, 1. Orchestre de
chambre de Lausanne. 2. à l'occasion du
50me anniversaire de la mort de Gabriel
Fauré. 22 h, plein feu sur la danse. 22.40.
club de nuit. 23.55,. miroir-dernière. 24 h,
hymne national.

SECOND PROGRAMME
8 h, informations et revue de la presse

romande. 8.15, debout les enfants. 8.30,
itinéraires français. 9.03, les animaux et
nous. 9.15, connaissance d'aujourd'hui, la
prospective. 10 h, portrait sans paroles.
11 h, panorama quotidien de la musique
en Suisse romande. 11.15, sélection-jeu-
nesse. 11.30, du concert du vendredi à
l'heure musicale. 12 h, midi-musique. 14 h,
Musik am Nachmittag. 17 h, musica di fine
pomeriggio. 18 h, plus. 19 h, émission

d'ensemble. 20 h, informations. 20.10,
rhythm'n pop. 20.40, la foi et la vie. 21.10,
communauté radiophonique des pro-
grammes de langue française, la RTB pré-
sente. Rencontre, Jean Rey ou la loyauté du
vouloir.- -2_-h, couleur des mots. 23 h,
hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6 h, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30,15 h, 16 h,

18 h, 22.15,23.25, informations. 6.05, réveil
en musique. 6.50, méditation. 7.10, auto-
radio. 8.30, tubes d'hier, succès d'au-
jourd'hui. 9.30, la robe bariolée de Dame
Musique. 11.05, guide touristique sonore.
12.40, rendez-vous de midi. 14 h, magazine
féminin. 14.30, musique divertissante.
15.05, le médecin répond. 15.15, disques
demandés pour les malades.

16.05, concert pour le thé. 17 h, jeunes
musiciens. 17.30, l'heure des enfants.
18.15, agenda des manifestations. 19 h,
sport, communiqués. 19.15, actualités.
20 h, théâtre. 21 h, pizzicato. 22.20, revue
de presse. 22.20, 1 h, rapide de nuit.
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HORIZONTALEMENT

1. Elle a des manières affectées, ridi-
cules. 2. Evite une répétition. — Pénètre. 3.
Pronom. — Galèje. 4. Port de la Rome an-
tique. — Fait glisser. S. Infiniment petit,
mais menaçant. — Appris. 6. Préposition.
— Il présida la république de Turquie. 7.
Elle habille le cigare. — Canton de la
Haute-Loire. 8. Le narcisse des bois. —
Préfixe. 9. Compact. — Sert dans l'auxi-
liaire. 10. Ça valait deux as et demi.

VERTICALEMENT.
1. Préparer de longue main. — Laissé

sur l'ardoise. 2. Certains jours du calen-
drier romain. — Partie de débauche. 3.
Pronom. Possessif. Avantageux. 4.Qui a un
désir immodéré de gloire, de ri-
chesse. 5. En Bretagne ou en Espagne. —
Démonstratif. 6. Il travaille la gorge serrée.
— Deux-roues rapide. 7. Elle alimente en
céréales la batteuse. 8. Enveloppe de toile
peinte. — Certain. — Il est précieux à plus
d'un titre. 9. Tissu d'ameublement. —Etroite embarcation des mers du Levant.
10. A lire entre les lignes. Grand serpent
d'Amérique du Sud.
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VENDREDI 2 AOUT 

LA DENT-DE-VAULION
_Dép̂ J3_h_30 Fr. 22— (AVS : Fr. 18.—)

DIMANCHE 4 AOUT 

AROLLA
VAL D'HÉRENS

Dép. 7 h Fr. 38.— (AVS : Fr. 30.50)

FORÊT-NOIRE - TITISEE
FRIBOURG-EN-BRISGAU

(carte d'identité ou passeport)
________Fi\__3JL^_(AVS : Fr. 30.50)

NOS VOYAGES 

SAMNAUN-Silvretta
LES GRISONS - L'AUTRICHE

6-8 août - 3 jours Fr. 260.—

Les Alpes françaises
13-15 août - 3 jours Fr. 250.—
20-22.8. LA CHAMPAGNE 260.—
27-28.8 SAN-BERNARDINO 155.—

31.8-8. 9 L'ESPAGNE 855.—
Renseignements - Inscriptions :

AUTOCARS FISCHER
MARIN - NEUCHATEL Tél. 33 25 21
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w9 JBBBBWHWlWiBHIH-BK"-' ¦'v::;-^:o*>.-> : . - . '̂ ¦¦:. '! '":x!::: ŝ ;̂-.;:v- , .. .. . ^« ŜSî_ _̂HH-W-- -̂MB̂ ^̂ _̂B
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discount avec GARANTI E et SERVICE! |̂ ^pŜ ^ |̂̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ grTout pour embellir un intérieur: emballé en pièces détachées -̂!'IJS|1|^̂ * * "#L-,
et vendu directement du stock à des prix révolutionnaires ! R'." vA-fç?!">>'¦'sÊÊÊm^mmmm t̂-^ â̂m  ̂f •/%!̂  ^3̂ \et ceci ... avec garantie de 10 ans! ffi '̂ m%^MmJfhÊÊÊ.mMrÊ0^Ê̂ l̂ Ŝ'Sr j t̂ P'v ^... paiement comptant jusqu 'à 90 jours ! 
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Pour faire publier une « Petite annonce », il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception, 4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

PERSAN CREME, mâle ; une femelle rousse,
3 % mois, vaccinée. Tél. 31 51 17.

CHIOTS bergers allemands, 3 mois, et lou-
lou de Poméranie, 4 mois. Tél. (038) 53 20 95.

BARAQUE de 6 x 2 m 50, 1500 fr. Télépho-
ne 57 17 29.

CUISINIERE A GAZ Le Rêve, 3 feux ; bas
prix. Tél. 24 05 47.

CAUSE DEPART, particulier vend : lit, ar-
moire 3 portes, commode, table. 4 chaises,
divers, bas prix. Tél. 24 01 08, dès 18 heures. '

SALLE A MANGER palissandre, très bon
état ; prix à discuter. Tél. 31 77 59.

PENDULE NEUCHATELOISE, grandeur 42
centimètres. Tél. 24 47 67.

2 ANTENNES TV France II ; 1 antenne TV,
canal 8. Tél. 33 20 58.

CINEMA super 8 Canon Auto Zoom 814
électronique. Tél. 33 20 58.

CHATON PERSAN bon pedigree. Tél. (038)
31 43 51, matin ou soir.

POUR LE GRIL ou la broche, lapins frais
de campagne. Tél. (038) 53 21 83.

CHAISE HAUTE pour enfant, en bon état.
Tél. 24 15 60.

CHAUDIERE à lessive, à bois. Tél. 24 33 32.

PERDU MATOU NOIR, yeux jaunes. Récom-
pense : 200 fr. Tél. 25 71 12.

PERDU CHAT NOIR, depuis le 12 Juillet, ré-
gion Cortaillod. Tél. 42 28 61, heures des re-
pas.

IMMEDIATEMENT, à Boudry, appartement 2
pièces, salle de bains. Tél. 42 34 23, après
18 heures.

LE PAQUIER, logement de 3 pièces avec
confort. Se renseigner au 53 24 82 ou
53 24 86.

BELLE CHAMBRE, cuisinette, part salle de
bains, tranquillité. Tél. 25 49 83, Portes-Rou-
ges 155.

CHAMBRE MEUBLEE au centre. Téléphone
25 04 45.

GARAGE à Saint-Biaise. Tél. 33 53 21, matin
jusqu'à 10 heures.

GARAGE, libre immédiatement , Belleroche.
Tél. 25 22 24, dès 18 heures.

LE LANDERON, appartement , 2 pièces, con-
fort , immédiatement ou à convenir. Tél.
51 23 38. 
CHAMBRE, A JEUNE homme, Sablons 3,
2me étage, à droite.

IMMEDIATEMENT, STUDIO non meublé, à
Neuchâtel, avec cuisine, W.-C, douche.
O. Dosummu, Château 1, 2me étage.

CHAMBRE MEUBLEE, vue, bains, cuisine, à
demoiselle. Tél. 24 34 40.

STUDIO ou chambre meublée pour le 1er
septembre, pour employée de banque. Tél.
(065) 3 70 23, le soir.

APPARTEMENT 4-5 pièces, confort , date à
convenir. Adresser offres écrites à AX 1947
au bureau du journal.

MEDECIN CHERCHE pour le 24 septembre,
appartement de 3 ou 4 pièces, à Neuchâtel
ou aux environs, dans maison tranquille.
Tél. 42 20 82.

QUELLE ETUDIANTE AMERICAINE donnerait
leçons d'anglais ; conversation. Téléphone
33 28 41, dès 19 heures.

GENTILLE JEUNE FILLE (14 à 16 ans) cher-
chée pour garder jumeaux de 3 ans, quel-
ques heures par semaine (mois d'août),
quartier gare. Tél. 2$ 48 92.

JEUNE FILLE pour apprendre la langue ita-
lienne, garder les enfants et exécuter de
petits travaux de ménage. Bonne ambiance
familiale. Bel'otti Floriana, 6572 Quartino
(TI).Tél. (093) 61 13 24.

DAME DE MENAGE est demandée trois ma-
tinées , par semaine. Téléphoner au 25 66 15.

JEUNE SERVEUSE, Suissesse, cherche pla-
ce dans bar ou restaurant avec grande
terrasse, pour 3 à 4 mois ; libre immédia-
tement. Tél. 41 26 09, le matin.

PEINTRE EN BATIMENT cherche emploi dès
26 août. Tél. 25 28 36, Mlle Kummer.

2 ETUDIANTS (4 langues) cherchent des
travaux différents et intéressants pour un
mois, dès 10 août. Mlle Howe, Cité universi-
taire, Clos-Brochet 10, Neuchâtel.

CHATONS A DONNER. Tél. 53 38 54. 

JEUNE HOMME, trentaine, désire rencontrer
jeune fille en vue de mariage. Téléphone
25 45 16. 
MONSIEUR cherche compagnon pour sorties
ou vacances. Ecrire à CZ 1949 au bureau
du journal. 
ANGLAIS ou Américain est cherché pour
conversation anglaise ; frais payés. Ecrira
sous chiffres GD 1953 au bureau du journal.

COMPAGNON (compagne) de loisirs est
cherché par monsieur , 35 ans, 1-2 après-
midi par semaine. Joindre photo. Discré-
tion. Ecrire à DW 1932 au bureau du jour-
nal. 
MONSIEUR AVS, allure jeune, aimant la na-
ture, désire faire la connaissance de dame,
même condition. Ecrire à FB 1946 au bu-
reau du journal.

THEATRE DE LA PATINOIRE
GENÈVE

mardi 13 août à 20 h 45

Pour la première fois, en Suisse,
réunis au même programme ,

LES DEUX GRANDES
VEDETTES MONDIALES

CHARLES
AZNAVOUR
MIREILLE
MATHIEU

ET JAQUES FERRY

Location : Grand-Passage, Genève ;
Au Centre Lausanne ; Froidevaux,
Nyon ; Jeanneret musique,
Neuchâtel. '

—"——________________________

MM .E»
WSEOT flSFB
| RESTAURANT - ROTISSERIE

Tous les midi dès 12 h
BUSINESS LUNCH

Fr. 12.— avec entrée Fr. 16.—

ASSIETTE - TERRASS f
dès Fr. 6.—

Potage du jour ou jus de fruit
10 SORTES DE SALADES

au choix et à discrétion Fr. 7.—

GRAND ASSORTIMENT
DE COUPES ET PATISSERIE

Cuisine jusqu'à 23 h 30
A LA TERRASSE : TOUS LES

SOIRS DÈS 21 H « HIT PARADE »
Tél. 24 34 00.

Zoo - Café - Restaurant

eeebeufbl
STUDEN / B IENNE
ouvert dès 09 h 30. Fermé le lundi.
Visite des animaux également le soir.
Aquariums de mer - Lions - Ours -
Singes - Crocodiles - Serpents -
Flamants - Chemin de fer miniature -
Equitation sur poneys. 
2 chimpanzés viennent de naître.

Beau choix de cartes de visite

à l'imprimerie de ce journal



La fronde des prisons françaises
Tandis que le bilan officiel de la

mutinerie du pénitencier de Saint-Mar-
tin-de-Ré s'élève à deux morts et 21
blessés, mais sans que les. forces de
l'ordre aient tiré de coup de feu, selon
le préfet , c'est la prison Sainte-Anne
d'Avignon qui a été gagnée par l'émeu-
te, ainsi que le note par ailleurs notre
correspondant parisien.

Les forces de l'ordre ont donné l'as-
saut contre 160 détenus qui s'étaient
massés sur les toits de la prison et
qui les bombardaient à coups de pier-
re. Au même moment, une cinquantai-
ne d'occupants du bâtiment des mi-
neurs de la maison d'arrêt de Gradi-
gnan (Gironde) ont organisé à deux re-
prises un chahut assourdissant) jusqu 'à
ce que la police transfère une partie
d'entre eux dans d'autres bâtiments. Il
y eut aussi des incidents, assortis de
dégâts matériels, à la maison d'arrêt de
Valenciennes (Nord), ainsi que jeudi
matin à Varces (Isère). A la prison des
Baumettes à Marseille, les détenus ont

frappé en cadence sur la porte de leur
cellule en scandant « la réforme, la ré-
forme ». Dans d'autres prisons, comme
celles d'Arras et de Chalons-sur-Mar-
ne, la plupart des détenus poursuivent
la grève de la faim.

A la prison d'Arras, les gardiens et
même le directeur font eux aussi la
grève de la faim. Ailleurs, le personnel
pénitentiaire est généralement en grève
et n'assure qu 'un service minimum —
repas et sécurité. C'est la situation qui
règne dans les établissements de Lyon,
Valence, Saint-Etienne, Nimes, Péri-
gueux, Bonneville, Riom, Montluçon,
Poitiers, Angers, le Mans, Brest, etc.

1 NEUCHATEL
Affaire Thiébaud :
la faillite déclarée

officiellement
Il y a quelques semaines éclatait à

Neuchâtel l'affaire du notaire Adriec
Thiébaud, arrêté à la suite de malver-
sations représentant un montant de plu-
sieurs millions de francs. L'affaire fit un
bruit énorme, étant donné la person-
nalité de l'intéressé, très connu dan;
tous les milieux. Sa faillite vient d'être
déclarée officiellement et les créanciers
sont invités à présenter jusqu'à la fin du
mois les pièces justifiant de leurs droits.
Le notaire coupable est toujours incar-
céré.

Cycliste blessé
Un cycliste a fait une chute, hier, de-

vant le Café du Pont à Nidau, les roues
de son vélo s'étant prises dans les rails
du train B.T.A. Le jeune cycliste, âgé
de 13 ans, a dû être transporté à l'hô-
pital Wildermeth.

Incendie d'Apples :
acte criminel

(c) La police cantonale vaudoise com-
munique : les recherches entreprises par
la police de sûreté ont permis dé'tablir
que les causes de l'incendie d'Apples
étaient d'origine criminelles et son
auteur a été identifié. Il s'agit d'un habi-
tant de la localité âgé de 22 ans qui a
reconnu avoir bouté le feu avec son
briquet dans le foin des deux fermes qui
se trouvaient à chaque extrémité du pâté
de maison incendié. Il était sous l'em-
pire de l'alcool et dit être incapable
d'expliquer les mobiles de son acte. Une
enquête a été ouverte par le juge in-
formateur de l'arrondissement de la
Côte qui s'est rendu sur les lieux.

L'incendiaire a été incarcéré dans la
prison du Bois-Mermet à Lausanne. Les
dégâts causés par cet incendie sont
estimés à environ 1 million 300.000
francs.

. . «
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(c) C'est sur l'emplacement des usines
Dixi que se déroulait, hier soir, la fête
du 1er Août. La participation fut im-
portante plus de 3000 personnes. L'idée
lancée, l'an dernier, d'offrir, dès 18 h 30,
un repas frugal aux participants contri-
bue à ce succès. Puis ce fut la fête
officielle présidée par M. Jean-Pierre
Dubois, président du comité du 1er
Août, qui , après avoir prononcé
quelques mots, donna la parole à trois
jeunes gens pour la lecture du pacte de
1291. Ensuite, il invita M. René Meylan,
conseiller d'Etat à monter à la tribune
pour prononcer le discours officiel qui
eut pour thème « le courage politique et
civique ». Le grand feu et les feux d'ar-
tifice suivirent. Nous y reviendrons.

Quelque 30uÛ personnes"
au 1er Août

NATIONS UNIES (AP-AFP). — Le
Conseil de sécurité a approuvé jeudi une
résolution destinée à élargir le rôle des
c Casques bleus » de l'ONU à Chypre.

Le vote a été acquis par 12 voix
contre zéro, l'Union soviétique et la
Biélorussie s'étant abstenues, la Chine
n'ayant pas participé au scrutin.

La résolution était semblable à celle à
laquelle' l'émbassadeur- soviétique a*ait
opposé son veto la veille. M. Malik
avait -aîors'prétéxté <jue> !le*Conseil h<$lui
avait pas laissé le temps de demander
des instructions à son gouvernement.

La résolution autorise le secrétaire
général des Nations unies à évaluer le
rôle prescrit aux force de l'ONU, par
l'accord de cessez-le-feu et de désen-
gagement signé mardi à Genève par la
Grande-Bretagne, la Grèce et la Tur-
quie.

Parmi les responsabilités dévolues à la
force de l'ONU, se trouve la délimi-
tation , avec la coopération des trois
puissances garantes, d'une zone de
sécurité autour des zones occupées par
l'armée turque au moment du cessez-le-
feu, et le stationnement exclusif de
l'UNFICYP dans cette zone. L'accord
de Genève prévoit aussi que
l'UNFICYP protégera les enclaves
civiles turques qui avaient été occupées

par les forces cypriotes grecques.
La Chine n'a pas participé au vote de

la résolution, son représentant exprimant
les réserves de principe de Pékin à
l'égard de tous contingents militaires de
l'ONU. et, estimant que la crise de
Chypre découle de la rivalité des deux
superpuissances en Médit'errannée.

Le débat sur la
destitution de Nixon

WASHINGTON (AFP-REUTER). —
Le débat à la chambre des représentants
sur la destitution du président Nixon
débutera le lundi 19 août, a déclaré jeu-
di M. Sisk (démocrate de Californie) et
membre de la commissinon des règle-
ments chargée d'établir la procédure des
délibérations. Cet accord sur le calen-
drier de l'« impeachment » est intervenu
au cours d'une réunion non officielle
des leaders républicain et démocrate à
la Chambre.

Les premiers sept jours de discussion,
soit 55 heures de travaux, seront consa-
crés à un débat général. Il faudra en-
suite trois à quatre jours, à partir du
28 août, pour voter sur chaque article
individuel d'accusation contre le prési-
dent , a déclaré M. Sisk.

Les débats et les votes seront télévi-
sés en direct, a ajouté M. Sisk.

Le Conseil de sécurité
et Chypre

La fête nationale
dans le canton

(c) A Fribourg, la manifestation du 1er
Août, s'est déroulée au Guintzet. Le
préfet de la Sarine, M. Laurent Butty,
conseiller national, s'est adressé à la
population. Bulle n'a pas connu, cette
année, de célébration particulière. Selon
une entente, c'est à la Tour-de-Trême
que s'est réunie la population pour
entendre Mme Liselotte Spreng, conseil-
ler national. C'est M. Denis Clerc,
conseiller d'Etat , qui s'est exprimé au
Pafuet.

L'industrie horiogère suisse en 1973 : à quand de
nouveaux abaissements des barrières douanières américaines ?
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Informations horlogères [ Informations horlogères

La majeure partie du rapport de la
Chambre suisse de l'horlogerie sur
l'exercice 1973 (") est consacrée — ce
qui s'explique aisément — aux relations
extérieures de l'industrie horiogère. On
y constate que la Chambre ne s'est pas
seulement penchée sur les grands pro-
blèmes liés à l'intégration économique
européenne ou aux négociations multi-
latérales engagées dans le cadre du
GATT, mais a suivi de très près l'évo-
lution des différents marchés et pro-
cédé à de multiples démarches pour fa-
voriser l'accès des produits horlogers
suisses aux pays — encore nombreux
dans lesquels ils se heurtent à des bar-
rières douanières élevées ou à d'autres
entraves « non tarifaires ».
• EN EUROPE, l'Accord horloger

complémentaire signé le 20 juillet 1972
à Bruxelles par la Suisse et la CEE —
qui avait ouvert la voie à l'inclusion des
produits horlogers dans le régime gé-
néral de libre-échange industriel — est
entré en vigueur le 1er janvier 1973.
Il a notamment entraîné la mise en
application , à cette date, de la dernière
réduction tarifaire réciproque de 10 %
stipulée par l'accord du 30 juin 1967
conclu à l'issue du Kennedy Round.

Puis, le 1er avril, les produits horlo-
gers ont bénéficié d'une nouvelle baisse
de 20 % des droits de douane confor-
mément à l'accord de libre-échange con-
clu le 22 ju illet 1972 à Bruxelles. La
commission mixte horiogère Suisse-CEE
s'est réunie à deux reprises et a cons-
taté le bon fonctionnement des accords
horlogers, les nouvelles règles adoptées
en matière de « Swiss Made » — qui
avaient ¦ failli faire échouer les négocia-
tions de 1972 — n'ayant en particulier
donné lieu à aucune difficulté. On sait
qu'en vertu de ces dispositions, un mou-
vement de montre peut porter une in-

dication d'origine suisse, moyennant le
respect de certaines conditions (il doit,
entre autres, être assemblé et contrôlé
en Suisse), même s'il incorpore une
ébauche en provenance de la CEE
(pour autant que celle-ci figure sur la
liste des calibres « de qualité équiva-
lente » annexée à l'accord de 1972). Il
est intéressant de noter que l'assouplis-
sement des critères suisses en la ma-
tière n'a pas provoqué, comme d'aucuns
le craignaient, une augmentation massi-
ve des importations en Suisse d'ébau-
ches de montres fabriquées dans les pays
de la Communauté.

• SUR LE PLAN MULTILATÉ-
RAL, la Chambre a voué une atten-
tion spéciale à la préparation des négo-
ciations du GATT (accord général sur
les tarifs douaniers et le commerce),
qui tendent aussi bien à une nouvelle
démobilisation des barrières douanières
qu 'à l'élimination des obstacles non tari-
faires qui freinent les échanges inter-
nationaux. Les résultats qui pourront
être acquis au cours de ces pourpar-
lers — qui devraient entier prochaine-
ment dans une phase plus active — ne
pourront néanmoins déployer pleine-
ment leurs effets — ainsi que la Cham-
bre le relève avec pertinence — que dans
la mesure où il sera possible de re-
mettre de Tordre dans le système mo-
nétaire international.

DU COTÉ DE WASHINGTON...

• LES RELATIONS HORLOGÈ-
RES AMÉRICANO-SUISSES se sont
déroulées en 1973 sur une toile de fond
caractérisée — outre les fluctuations du
dollar — par les incertitudes inhérentes
d'une part à la procédure d'adoption du
« Trade Reform Bill » et d'autre part,
à la révision du tarif douanier améri-
cain. L'importance du « Trade Reform

Bill » — qui a été présenté au Congrès
mais n'avait passé à la fin de l'année
que le cap de la Chambre des repré-
sentants — est considérable puisqu 'il
s'agit d'un projet de loi appelée à cons-
tituer le cadre et le fondement de la
politique commerciale des Etats-Unis
dans les années à venir. Cette législa-
tion conférera notamment à la Maison-
Blanche les pouvoirs nécessaires pour
négocier de nouveaux abaissements des
barrières douanières, ainsi que la démo-
bilisation des obstacles non tarifaires
au commerce. Elle conditionne dès lors
dans une large mesure le succès des
négociations multilatérales dont la pha-
se préparatoire est en voie d'achève-
ment au GATT.

Selon la version qui a été adoptée par
la Chambre des représentants, le pré-
sident des Etats-Unis serait autorisé à
aller jusqu 'à la suppression des droits
de douane lorsque ceux-ci n'excèdent
pas aujourd'hui 5 % ad valorem ; quant
aux charges comprises entre 5 et 25 %,
elles pourraient être réduites au maxi-
mum de 60 % ; enfin , les droits supé-
rieurs à 25 % pourraient être abaissés
de 75 % au plus , sans tomber pour au-
tant au-dessous d'un taux de 10 %. La
portée de ces dispositions pour l'horlo-
gerie saute aux yeux puisque les pro-
duits de cette industrie sont encore gre-
vés outre-Atlantique de droits dont l'in-
cidence moyenne dépasse 30 %. Il ap-
partient maintenant au Sénat de se pro-
noncer.

Quant à la procédure tendant à l'adop-
tion éventuelle de la nomenclature de
Bruxelles, on sait qu'elle a abouti le
28 juin dernier à la publication d'un
projet de la commission du tarif des
Etats-Unis, dont la prise en considé-
ration n'apporterait que fort peu de
changements à la classification et à la

tarification des produits horlogers. En
pratique, la seule modification vraiment
importante concerne le régime prévu
pour les articles électri ques et électro-
niques, qui seraient soumis à un droit
ad valorem de 6 %, assorti d'un mi-
nimum de perception de 0,75 dollar ;
l'application de ces tau x aurait pour
effet d'alourdir sensiblement la charge
qui pèse actuellement sur les produits
électroniques des dernières générations.

En tout état de cause, il faut avoir
à l'esprit que les travaux de la Tariff
Commission ne portaient en aucune ma-
nière sur l' abaissement des droits fixés,
d'une manière générale, par le tarif amé-
ricain. En d'autres termes, il ne sera
possible de progresser vers une démobi-
lisation douanière — et on a vu que les
droits sont encore particulièrement éle-
vés sur l'horlogerie — que dans le cadre
des négociations du GATT, ce qui met
i ' j  lois - encore l'accent sur leur im-
portance.

Enfin , et toujours en fonction de la
position cle l'horlogerie suisse sur l'échi-
quier mondial, le rapport de la Cham-
bre contient des renseignements fort in-
téressants sur la concurrence étrangère.
On y apprend , fait réconfortant , qu'en
dépit du développement de cette der-
nière, l'industrie horiogère suisse conti-
nue de distancer très nettement ses prin-
cipaux concurrents. Ainsi , sa production
de montres et mouvements a-t-elle at-
teint 84,3 millions de pièces en 1973,
soit près du 40 % de la fabrication
mondiale de ces articles. C'est dire que
la production suisse est restée notoire-
ment supérieure aux fabrications réu-
nies des trois autres « grands » de l'hor-
logerie que sont le Japon , l'URSS et
les Etats-Unis.

(A suivre)
*) Voir aussi la FAN-Express du

1er Août,
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Enfant renversé
Vers 16 h 20, une voiture conduite par

M. P. R., de la Chaux-de-Fonds, circu-
lait rue de la Tranchée en direction est.
Peu avant la rue du Grenier, la voiture
renversa le jeune Joël Dietrich , 6 ans,
qui s'était avancé imprudemment sur un
passage clouté. Blessé, l'enfant a été
transporté à l'hôpital et a pu regagner
son domicile peu après.

La fête nationale
à la Sagne

Après la sonnerie de cloches, le cor-
tège partit de la place de la Fontaine et
conduit par l'« Espérance » traversa le
village pour se rendre à l'entrée du
pâturage communal ou était allumé un
grand feu. Le président de commune, M.
Georges Matile accueillit le président du
Conseil général de la Sagne, M. Pierre-
Edouard Hirschi. Ce dernier souligna le
rôle important de la jeunesse et même si
on tend dit-il à « une Europe unie, le
fief patriotique demeure >.

informations suisses

BERNE, (ATS). — Le vice-présiden
du Conseil fédéral, M. Pierre Graber
est parti jeudi soir de Genôve-Cointrir
à la tête d'une délégation de six per
sonnes pour se rendre en Républiqut
populaire de Chine où il séjournera
pendant deux semaines. Répondant i
une invitation de M. Chi Peng-fei, mi-
nistre des affaires étrangères, et à la
demande du gouvernement suisse, le
chef du département politique
inaugurera dans le cadre de cette
visite, le 7 août à Pékin, l'exposition
suisse de technologie industrielle
(SITEX 74), qui groupe 200 entreprises
suisses et durera jusqu'au 20 août. Des
entretiens avec son collègue chinois et
d'autres personnalités figurent égale-
ment au programme de ce voyage de
M. Graber.

Le ministre suisse des affaires étran-
gères profitera en outre de l'occasion
pour poser la première pierre du nouJ
veau bâtiment de l'ambassade de
suisse en Chine. C'est la première fois

Un feu d'artifice biennois
(c) Des milliers de Biennois ont admiré,
hier soir — sans craindre la pluie —
le traditionnel feu d'artifice organisé par
l'artificier en chef , M. Fuchs.

qu'un membre du gouvernement helvé
tique se rend à Pékin.

M. Graber sera accompagné au
cours de ce voyage par le directeur de
la division du commerce, l'ambassa-
deur Paul Jolies et le délégué compétent
aux accords commerciaux, l'ambassadeut
Raymond Probst, tous deux du dé
parlement fédéral de l'économie pu-
blique, ainsi que par l'ambassadeur Mi-
chael Gelzer, chef de la division poli-
tique II (Afrique , Asie et Amérique La-
Latine), l'ambassadeur François de Zie-
gler, chef du secrétariat politique et M.
Pierre-Yves Simonin , secrétaire du chef
du département.

M. Graber s'est envolé pour Pékin
11 VAUD

Comme de coutume, la fête du loi
Août a débuté, à Payerne, par la son
nerie des cloches, suivie du dépôt de;
couronnes aux monuments des soldat:
morts au service du pays. Puis, le cor-
tège a fait le tour de la ville, entraî-
nant les représentants des autorité;
communales et cantonales, des société;
locales et les enfants, jusqu 'au stade
municipal, où s'est déroulée la céré-
monie officielle , au cours de laquelle
M. Jean-Elie Nicod , préfet du district,
a prononcé le discours patriotique. Le
« cantique suisse », joué par le corps
de musique « L'Avenir », et chanté par
l'assistance, a mis fin à la manifesta-
tion.

• A AVENCHES
Après la sonnerie des cloches, le cor-

tège s'est dirigé vers les arènes, où
s'est déroulée la cérémonie officielle.
Le discours de circonstances a été pro-
noncé par le préfet Jean Pidoux. Les
sociétés locales ont présenté des pro-
ductions et la soirée s'est terminée par
un feu d'artifice.

• A GRANGES-MARNAND
Les cloches ont sonné, puis un cor-

ège est parti du bâtiment scolaire pour

se diriger vers la place d'Armes, où
s'est déroulée la cérémonie officielle
Le discours a été prononcé par M
Albert . Perrin , député, à Corcelles-près-
Payerne.
• A LUCENS
Comme partout , après la sonnerii

des cloches, un cortège a traversé 1<
vieux bourg et s'est dirigé vers la gran
de salle devant laquelle un grand fei
a été allumé. Le discours a été pro
nonce par M. Rey, président du Consei
communal.
• A ORON-LA-VILLE
Après, la sonnerie des cloches et l'ap-

pel au drapeau , le syndic A. Boudrj
a ouvert la cérémonie. La prière et ur
morceau joué par la fanfare ont pré
cédé l'allocution patriotique de M. E
Zwahlen , président du Conseil commu-
nal. Les participants se sont ensuite ren-
dus en cortège vers l'emplacement où
le feu est allumé.
• A MOUDON
Les cloches ont sonné, puis un cor-

tège a parcouru la ville. La cérémonie
officielle s'est déroulée place d'Armes
avec des productions de la fanfare. Le
discours patriotique a été prononcé par
Vf. Alexis Besson, président du Conseil
:ommunal. Un grand feu fut ensuite
allumé au Chermet.

Cortèges, feux et discours ont
marqué le 1er Août dans la Broyé

Drame de
l'Axenstrasse :

voiture retrouvée
FLUELEN (UR) (ATS). — Les re

cherches entreprises pour retrouver h
voiture française qui s'est angloutic
samedi dans le lac des Quatre-Cantons
avec quatre occupants, ont abouti, On a
réussi à retirer de l'eau le véhicule qui
gisait par 135 m de fond. Le cadavre du
chauffeur, M. Gabriel Buttignol, 24 ans,
et celui de l'un des passagers, M. Lina
Buttignol, 48 ans, tous deux ressortis-
sants italiens, ont été retrouvés. Quant
au corps de Jean-Paul Buttignol, 11 ans
les recherches se poursuivent à l'aide
d'une caméra. On se souvient que le ca-
davre du quatrième occupant, Mme
Linda Buttignol, avait été retiré de l'eau
smedi déjà.

SCHOENBUEHL (ATS). — Une cen-
taine de personnes seulement se sont
retrouvées à Schoenbuehl , non loin de
Berne, pour la « Fête nationale 1974 du
parti républicain ». L'orateur principal,
M. James Schwarzenbach a affirmé :
« Je ne change pas, mais ce sont les
temps qui changent ». Le chef du parti
républicain suisse s'est vivement opposé
aux reproches émanant de l'Action na-
tionale : « Je ne me laisse pas acheter
par l'économie, je suis incorruptible, je
ne suis par un traître ni un coquin ». Si
l'initiative de l'action nationale devait
être approuvée le 20 octobre, la majo-
rité des étrangers s'en iraient. Ce ne se-
rait pas seulement les travailleurs étran-
gers qui en pâtiraient, le plein-emploi
en serait également la victime, tout
comme les représentants du petit et moyen
artisanat. M. Schwarzenbach a mis ses
concitoyens en garde : « D'une victoire
à court terme résulterait avec certitude
une défaite, la plus grande perte de pres-
tige de la Confédération ». .

M. Schwarzenbach
se déclare «incorruptible»

Stupeur à l'hôtel Bellevue de Maco-
lin : un homme est tombé hier soir de la
terrasse de l'établissement pour des rai-
sons encore inexpliquées. Blessé assez
grièvement à la tête, il a été transporté
immédiatement à l'hôpital du district A

son arrivée, il n'avait pas encore repris
connaissance.

Macolin : il tombe
d'une terrasse

Perte de maîtrise
dans la côte

de la Rosière :
Deux blessés

VAl-PE-TBAVEBS

Vers 19 h, à Noiraigue, au volant
d'une automobile, M. Frédéric Kimz,
65 ans, de Colombier, montait la côte
de la Rosière. Dans un virage à gauche,
au lieu dit « Bois Pillon » il a perdu le
contrôle de sa machine laquelle est sor-
tie de la route sur la droite puis a dé-
valé le talus pour s'arrêter contre un ar-
bre. M. Kimz et sa passagère, Mlle Ga-
brielle Desmeules, 34 ans, de Peseux, ont
été blessés. Ils ont été transportés à l'hô-
pital de Couvet et ont pu regagner leur
domicile après avoir reçu des soins.
La voiture est hors d'usage.

Le 1er Août aux Verrières
A l'issue de la sonnerie des cloches

du temple et dejJjL, chapelle' un cor;
tège conduit par fa îaijïafV « L'Echo de
la frontière» se forma^eyant 

le 
collège

pour monter jusqu'à remplacement du
feu au lieu la Maie-Combe, autour d'une
estrade illuminée.

Après une première production de la
fan fare, M. Pierre Fauguel président de
commune salua le public et les invités
parmi lesquels M. Maurice Bonnet,
maire des Verrières-de-Joux et son ad-
joint. Selon la tradition M. Pierre
Fauguel s'adressa aux jeunes de 20 ans,
faisant leur entrée dans la vie civile.

Il leur délivra le livre de Maurice
Favre « Les Neuchâtelois » la constitu-
tion cantonale et le règlement de com-
mune. Pour la première fois aux Ver-
rières le pasteur Willy Béguin apporta

le message de circonstance. Accompa-
gnée de la fanfare, l'assistance chanta
le cantique suisse puis le feu d'artifice
communal préluda au retour au village
en un long cortège aux lampions.

Un bébé blessé
dans un ascenseur

Vers 11 h 30, hier, le petit Antonio
Ramon Feli, né en 1973, se trouveait
avec sa mère dans l'ascenseur de l'im-
meuble Vauseyon 17. Soudain, le bébé
chuta et son bras gauche fut coincé en-
tre le plancher de l'ascenseur et la pa-
roi de la cage. Il a fallu l'intervention
des premiers secours pour dégager l'en-
fant qui a été alors transporté à l'hôpi-
tal Pourtalès.

PESEUX

Inattention
Vers 18 h 30, une voiture conduite

par M. A. S., de la Chaux-de-Fonds, cir-
culait Grand-Rue à Peseux, lorsqu'à la
hauteur de la boucherie Kramer, elle a
tamponné un véhicule immatriculé en
France qui avait ralenti. Dégâts. NEW-YORK 31 iuiiie
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Cours communiqués
oar « Reynolds Securities S.A., Lausanne »

La tendance
La bourse a poursuivi son repli, mal-

gré une amorce de redressement en
j ours de séance.
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BOGHAZ (Chypre) (AP). — Malgré
l'accord de cessez-le-feu signé à Genè-
ve, il y a deux jours, les combats se
sont poursuivis jeudi à Chypre. Les
parois des montagnes de Kyrenia ré-
percutaient le feu de l'artillerie, des
chars et des mortiers.

Les chefs de l'année turque ont af-
firmé que des soldats cypriotes grecs
s'étaient déguisés avec des uniformes
des Nations unies pour obtenir des in-
formations et attaquer les forces tur-
ques de débarquement.

Un officier d'état-major a précisé :
« C'est la raison pour laquelle nous de-
vons prendre certaines mesures de pré-
caution à l'égard de la force de main-
tien de la paix des Nations unies. »

L'acheminement, par des convois de
l'ONU, de vivres aux réfugiés civils dans
la zone contrôlée par les Turcs avait
été interrompu mard i et mercredi. Il
a repris jeudi , mais les camions et les
< casques bleus » subissent des contrôles
sévères aux barrages routiers turcs.

A Nicosie , le porte-parole des Nations
unies, a déclaré que les canonnades
avaient commencé à 10 h (9 h, heure
de Paris) à un kilomètre et demi à
l'ouest de Lapithos et qu'elles se pour-
suivaient trois heures plus tard . Il a

ajouté que la garde nationale cypriote
grecque avait dû évacuer la ville.

D'après des témoins, des troupes fraî-
ches , des camions, des pièces anti-aé-
riennes, des canons et des chars sont
arrivés au quartier général turc. Selon
des diplomates, les Turcs disposeraient
maintenant de plus de 40.000 hommes
à Chypre, soit l'équivalent de deux
grosses divisions.

A Londres, Mgr Makarios a déclaré
aux journalistes que la nouvelle pro-
gression des troupes turques était préoc-
cupante .« A moins que les Turcs ne
se retirent de ces villages, je me de-
mande si la reprise des conversations
le 8 août avec la participation de Chy-
pre est bien utile a-t-il estimé.

Revenant sur sa décision, le comman-
dement des forces armées turques à
Chypre a accepté la présence continue
des Casques bleus de l'ONU dans la
zone sous contrôle turc, a annoncé jeudi
au Conseil de sécurité le secrétaire
général de l'ONU, M. Waldheim.

Le commandement turc avait demandé
mercredi soir l'évacuation des Casques
bleus, mais des négociations menées à
Chypre entre le commandant de
l'UNFICYP, le représentant du secré-
;aire général , et l'état-major turc, ont
ibouti à une modification de la posi-
ion turque.

Chypre: combats et renforts tores

(c) Hier , vers 18 h 10, un motocycliste
allemand, M. Joaquim Polzer, âgé de 17
ans, domicilié à Stuttgart (Allemagne),
débouchait de la rue de la Promenade
sur la place du Général-Guisan, sans
avoir respecté le signal « stop ». Son
véhicule est entré en collision avec une
auto roulant du centre de la ville en
direction, de„_ Grandcour. Souffrant de
fractures de côtes et de lésions internes ,
le jeune motocycliste a été transporté, à
l'hôpital de zone, à Payerne.

Motocycliste allemand
blessé à Payerne

BOURGOIN (AP). — Le bureau na-
tional du CID-UNATI a publié un
communiqué dans lequel il demande à
ses adhérents de se considérer en état
d'alerte et d'envisager un plan d'action
généralisée.

Le CID-UNATI s'élève contre les me-
sures successives prises par le gou-
vernement et le ministère des finances
comme la restriction du crédit, _ la
suppression des dépassements bancaires,
la taxe professionnell e sur les petites
sociétés à caractère familial, la réduc-
tion de cinq pour cent des marges
bénéficiaires sur certains produits etc..

i Toutes ces., mesures, qui s'accompa-
gnent d'une recrudescence arbitraire des
contrôles idn, ministère des finances, sont
de nature à condamner irrémédiable-
ment à la faillite des milliers de petites
F"treorises artisanales et commerciales,
ajoute le communiqué.

Le CID-UNATI ne peut admettre que
les pouvoirs publics fassent peser la
responsabilité de la vie chère et des
charges sur ceux qui ne font que ré-
percuter les hausses exagérées de toute
nature qui leur sont imposées.

D'autre part, le mouvement de grève
du personnel pénitentiaire s'étend dans
la région auvergnate notamment aux
maisons d'arrêt de Riom, Clermont
Ferrand et Montluçon.

u Etat d'alerte »
pour les adhérents

au CID-UNATI



Prisons : les retombées politiques de la crise
pourraient menacer la cohésion du gouvernement

Le ministre français de l'intérieur vient
de demander que le délai de « garde à
vue », fixé à 24 heures et pendant le-
quel les policiers peuvent interroger un
suspect hors de la présence d'un avocat,
soit porté à quatre jours. La raison in-
voquée est que le désordre existant dans
les prisons empêche les incarcérations.

Le durcissement de la position du
gouvernement en face d'un problème que
nombre de gens, notamment les magis-
trats, estiment simplement « humain »,

de même que le refus d'améliorer les
traitements des gardiens, qui disent être
les fonctionnaires les moins payés de
France, ont provoqué des réactions très
défavorables. Le directeur de l'adminis-
tration pénitentiaire au ministère de la
justice aurait, selon « le Monde », offert
sa démission. Les organisations syndica-
les de gardiens, les partis politiques de
l'opposition et une partie de la presse
manifestent leur surprise et leur mécon-
tentement.

M. Poniatowski justifie ( ajournement
du plan de réformes du ministre de la
justice par le fait que la rébellion systé-
matique des détenus ferait apparaître
les réformes comme une défaite du pou-
voir devant l'agitation et le chantage.

La crise pénitentiaire entrave sérieuse-
ment le fonctionnement des juridictions
pénales. Toutes les affaires dans lesquel-
les devaient comparaître des détenus soit
pour être jugés, soit pour une procédure
d'instruction, doivent être systématique-
ment renvoyées sine die.

Les condamnations en flagrant délit
à une peine d'emprisonnement ou les
ordres de mise en détention provisoire
ne peuvent plus être exécutées en raison
de la grève des gardiens, mais les déte-
nus arrivés en fin de peine sont norma-
lement libérés par ces gardiens quoique
en grève.

Dans les milieux politiques, on s'in-
terroge sur les réactions possibles de M.
Jean Lecanuet, ministre de la justice,
qui a été contredit par le ministre de
l'intérieur auquel le président de la Ré-
publique semble avoir donné raison.
M. Jean Lecanuet est le « leader » du
Centre réformateur, jusqu'ici dans l'op-
position, qui s'est rallié à la candidature
de M. Giscard d'Estaing lors de l'élec-

tion présidentielle. M. Michel Ponl a
towski, ancien secrétaire général des
giscardiens passe pour le premier con-
seiller du président Giscard d'Estaing.

« Le Monde » écrit, jeudi soir, que le
« camouflet » infligé à M. Jean Lecanuet
le fait apparaître « comme le vassal de
M. Poniatowski, ce qui est le comble
pour un ministre de la justice « De
même, le grand quotidien du soir s'éton-
ne que M. Giscard d'Estaing ait confié
au ministre de l'intérieur le soin de ré-
diger le nouveau « code des libertés indi-
viduelles » (idée reprise dans le pro-
gramme du candidat de la gauche à
l'Elysée François Mitterrand) et non au
Garde des sceaux.

« Que diront les magistrats constitu-
tionnellement gardiens de la liberté in-
dividuelle, écrit « le Monde de voir
leur ministre ainsi désavoué et dépossédé?
Car il apparaîtra à tout le monde sur-
prenant, sinon extravagant, qu'un minis-
tre de l'intérieur puisse être chargé d'éla-
borer un code destiné à mieux protéger
les libertés individuelles. M. Poniatowski
devenu « ministre des libertés », est-ce
une manière de faire comprendre que le
ministre de la justice n'est que celui de
l'emprisonnement ? »

Jean DANÉS

LES PAYSANS FRANÇAIS EN COLERE :
OE VIOLENTS INCIDENTS À PÊRIGOEOX

PÊRIGUEUX (AP). — A l'appel des
dirigeants de la Fédération des syndi-
cats d'exploitants agricoles de la Dor-
dogne, les agriculteurs de ce départe-
ment ont manifesté en masse jeudi à
Péri gueux.

Dès le matin, venant au chef-lieu en
voitures particulières à vitesse très ré-
duite, ils ont sérieusement perturbé la
circulation sur les grands axes routiers,
notamment en raison de la présence des
vacanciers qui rentraient et de ceux qui
partaient. Il y eut constamment sur la
RN 89 et la RN 21, jusqu 'à midi , des
bouchons de six à sept kilomètres. Dans
l'après-midi, les manifestants étaient en-
viron 10.000 à Périgueux où toute cir-
culation était bloquée.

Le cortège s'est rendu devant la pré-
fecture où quelques incidents se sont
produits. Les manifestants étant entrés

de force dans la préfecture, il a fallu
faire appel à la gendarmerie et aux
C.R.S. pour maintenir l'ord re et refou-
ler les envahisseurs.

Autre incident à signaler : à l'entrée
de Périgueux, les agriculteurs en colère
ont crevé les pneus de plusieurs voitures
de citadins dont celle du maire de la
ville M. Yves Guéna, ancien ministre.

A la fin de la manifestation, un mil-
lier de manifestants ont envahi le parc
de la préfecture, piétiné les plates-ban-
des, arraché arbres et arbustes et brisé
à coups de pierres plusieurs carreaux
dont ceux du bureau du préfet avant
que le service d'ordre paysan ait pu les
refouler.

En partant , ils ont orné les grilles
de trophées divers : une tête de vache,
des pieds de veaux, pancartes et ban-
deroles revendicatives.

La Joconde est de retour
Après son périple soviétique et japonais, la Joconde est retournée chez elle,

c'est-à-dire au musée du Louvre. Et un technicien vient de terminer la pose de
la glace de protection. (Téléphoto AP)

lin référendum sur l'éventualité d'une
restauration de la monarchie en Grèce

ATHÈNES, (AP). — La constitution
de 1952 a été rétablie mais les articles
concernant la monarchie seront
suspendus en attendant un référendum
sur la question , annonce-t-on de sources
gouvernementales.

Les deux constitutions élaborées du-
rant les sept années de régime militaire
seront abrogées.

La décision laisse présager une forme
républicaine de gouvernement, jusqu 'à ce
que le peuple se décide pour ou contre
une restauration de la monarchie.

On ignore encore quels articles de la
constitution seront suspendus.

La constitution de 1952 donnait au roi
le droit de désigner le premier ministre
et de dissoudre le parlement.

Lorsque M. Papadopoulos avait
abrogé les textes antérieurs, en 1967,
puis en 1973, pour faire de la Grèce une
république, le président avait assumé
tous les pouvoirs du roi.

En tout état de cause, l'éventualité
d'une restauration monarchique n'a pas
éfé , accueilli e avec beaucoup d'enthou:
siasmé par de nombreux Grecs qui ju-
gent que le roi Constantin et la reine
Mère Frédérika, pour s'être ingérés dans
le domaine politique dès 1965, sont res-
ponsables des bouleversements actuels.

M. Caramanlis, en ce qui le concerne,
n'est pas considéré comme un monar-
chiste inconditionnel depuis qu 'il s'est
trouvé en désaccord avec le roi , en 1963,
ce qui l'a conduit à s'exiler à Paris.

Peu après le rappel de M. Caramanlis
a Athènes, le roi Constantin a déclaré à
Londres qu 'il espérait rentrer sous peu
en Grèce avec sa famille. Mais rien
n'indique qu 'il ait été invité à rentrer
par le nouveau gouvernement d'Athènes.

Par ailleurs, on rapporte que le gou-
vernement a également discuté de l'éven-

' Les souverains exilés. (Téléphoto)

tualite d'une reconnaissance du PC,
interdit' depuis Métaxas, en 1936.

Lors de la guerre civile de 1947-49,
après le deuxième conflit mondial, le
k.k.e. essaya de renverser le gouverne-
ment légal. Le mouvement fut réprimé
avec l'aide des Etats-Unis et de la
Grande-Bretagne.

Hixon: scénario de l'éventuelle destitution
Par Georges Deschodt de l'agence

France-Presse :
La mise en accusation du président

Nixon par la Chambre des représen-
tants paraît de plus en plus une certi-
tude. Voici schématiquement comment
devrait alors se dérouler le procès
devant le Sénat réuni en Haute-Cour.

Les juges sont les 100 sénateurs des
Etats-Unis siégeant sous la présidence du
c chief justice » Warren Burger, le plus
haut magistrat du pays, nommé à la tête
de la Cour suprême en 1969 par M.
Nixon.

Le vice-président des Etats-Unis qui
préside normalement le Sénat, même
dans les cas de mise en accusation de
hauts fonctionnaires, ne participe pas au
procès et il y a pour cela une raison

Deux des « plombiers » du Watergate , Martinez (à gauche) et Barker (à droite)
accompagnés de leur avocat, se rendent devant le tribunal de Washington.

(Téléphoto AP)

majeure : en cas de destitution c'est lui
le successeur.

Le président n'a pas à comparaître
devant ses juges sauf s'il est cité comme
témoin . Il est représenté par ses avocats,
qu 'il paie de sa poche. Le principal
avocat de M. Nixon est actuellement M.
James Saint-Clair, l'une des plus bril-
lantes figures du barreau américain. Les
observateurs ne prévoient pas son rem-
placement dans un avenir prévisible.

L'ACCUSATION
C'est la Chambre des représentants

qui , par l'intermédiaire de sa commis-
sion judiciaire, a instruit l'affaire , puis
voté les chefs d'accusation. Elle désigne
parmi ses membres ceux qui joueront le
rôle de procureurs devant la Haute-
Cour. Si l'histoire se répète, M. Rodino,

président de la commission judiciaire,
devrait être l'un d'eux.

L'accusation et la défense sont libres
d'appeler qui ils veulent à la barre. Le
« chief justice » peut cependant exercer
ses prérogatives de président du tribu-
nal pour récuser tel ou tel témoin dont
il estimerait la déposition inutile.

En théorie, les sénateurs n'ont le droit
de prendre la parole que lors des
séances à huis-clos. Lors des sessions
publiques, consacrées aux dépositions
des témoins, à la présentation des
preuves et au vote, ils ne peuvent de-
mander la parole et doivent présenter
leurs questions éventuelles par écrit au
président de la Cour.

Le « leader » de la majorité démo-
crate, le sénateur Mansficld, a toutefois
présenté à la commission des règle-
ments, qui a commencé à étudier ces
problèmes, une longue proposition visant
à fixer de nouvelles règles de procé-
dure. Sa résolution prévoit notamment
que toutes les séances, sauf exception,
seront publi ques et vise à limiter les
pouvoirs du « chief justice » qui se
verrait retirer la préparation du procès
au profit de représentants du Séant.

Poussée à gauche en Ethiopie
ADDIS-ABEBA, (AFP). — L'arresta-

tion de M. Makonnen, ancien premier
ministre nommé par l'empereur Hailé
Sélassié le 28 février dernier, semble
confirmer la détermination des éléments
les plus radicaux du « Comité de coor-
dination » militaire de plus en plus en-
gagé sur la voie de la révolution , esti-
ment les observateurs à Addis-Abeba.

M. Makonnen constituait , ont
:onfirmé les militaires éthiopiens , un frein
aux réformes que l'armée entend pro-
mouvoir rapidement dans le pays. Dans
la déclaration publiée lors de la nomi-
nation de M. Imru au poste de premier
ministre , le « comité de coordination »
avait souligné que M. Makonnen « appu-
yait ses anciens collègues et ses amis
détenus par l'armée, refusait de sous-
crire aux vues du comité et se révélait
être un obstacle à la transition pacifique
que traverse l'Ethiopie en essayant de di-
viser les forces armées ».

Pour toutes ces raisons, le « comité »
avait demandé à l'empereur Hailé Sélas-
sié de bien vouloir relever de ses fonc-
tions M. Makonnen.

Depuis le 23 juillet , l'ancien premier

ministre était en « résidence surveillée »
dans sa maison, gardée par les mili-
taires. Son téléphone avait été coupé
mais son arrestation semblait diviser les
responsables du mouvement militaire. La
garde impériale notamment s'était oppo-
sée à cette arrestation dans un premier
temps, précise-t-on de bonne source.
Finalement ce sont donc les « radicaux »
qui semblent l'avoir emporté.

Cette nouvelle arrestation se produit
alors que l'armée et le nouveau premier
ministre annoncent comme imminente la
promul gation de la nouvelle constitution
éthiopienne.

L'empereur Hailé Sélassié, pour sa
part , demeure obstinément silencieux.
Depuis son 82me anniversaire, le 23 juil-
let' dernier , l'emperuer n'a fait aucune
apparition publique. Normalement , le
souverain devrait quitter Addis-Abeba
au début d'août pour se rendre en va-
cances, comme chaque année, à Dire
Davva, dans la province du Harrar.
Aucune information n 'a toutefois filtré
jusqu 'à présent sur les intentions du sou-
dain éthiopien.

Pas avant la mi-septembre
Ce qui paraît certain c'est que le pro-

cès commencera trois semaines environ
après la mise en accusation par la Cham-
bre de manière à permettre aux avocats
du président de prépare r leur défense.
Cela le ferait commencer dans la se-
conde quinzaine de septembre. Il sera
long : M. Mansficld a exprimé l'espoir
qu'on pourrait en terminer avant l'expi-
ration du mandat du présent congrès, le
3 janvier prochain. Ce n'est pas une cer-
titude. Les séances seront probablement
télévisées mais il se peut que les camé-
ras doivent rester braquées sur les té-
moins, les accusateurs et les défenseurs
et ne puissent montrer les sénateurs.

L'ISSUE
La constitution requiert la majorité

des deux tiers pour les cas de desti-
tution. Il faudra donc 67 voix pour que
M. Nixon soit forcé de quitter la

Maison-Blanche. Les sénateurs votent
individuellement sur chaque chef d'accu-
sation. L'adoption d'un seul d'entre eux
suffit .  Si le président parvient à conser-
ver les voix d'au moins 34 fidèles, il res-
tera en place.

Si 67 sénateurs ou plus votent contre
M. Nixon, la destitution sera immédiate.
Le vice-président, M. Gérald Ford,
deviendra le 38me président des Etats-
Unis et devra prêter serment le plus ra-
pidement possible. Il devra aussi choisir
et proposer au congrès un nouveau vice-
président.

Selon la constitution un verdict de
culpabilité rendu par le sénat siégeant
en Haute-Cour ne peut être sanctionné
que par la destitution et la perte des
droits afférant à la fonction. Toutefois,
le fonctionnaire destitué peut ensuite
être poursuivi devant les tribunaux pour
les délits qu'on lui reproche.

13 morts dans le brasier
d'une prison espagnole

ALCALA (AFP). — Douze détenus
et un surveillant ont trouvé la mort jeu -
di matin dans un incendie qui a ravagé
l'atelier de menuiserie de la prison pour
hommes d'Alcala de Henares, à une
trentaine de kilomètres à l'est de Madrid.

En raison de la nature des matériaux
entreposés dans l'atelier, l'incendie a pris
rapidement d'importantes proportions.
Sous l'effet de l'incendie une partie du
bâtiment haut de trois étages s'est effon-
dré, les victimes ont été véritablement
prises au piège dans leur atelier dont
l'embrasement a été total en deux ou
trois minutes. , . ..

Selon l'agence «Europe-press » le per-
sonnel pénitentiaire a tout fait pour sau-
ver les 13 hommes. Certains auraient
même reçu des limes pour tenter d'ou-
vrir une brèche dans les barreaux. Pour
sa part, un chauffeur de camion présent
dans l'établissement a tenté mais en vain,
à l'aide d'un câble attaché à son véhicu-
le d'arracher une des grilles, mais il était
déjà trop tard.

Les pompiers de la ville tentent de
dégager les cadavres pris sous les décom-
bres. En plus du bois l'atelier de menui-
serie abritait également un dépôt de
vernis.

COUR T-CIRCUIT
« Bien que les causes du sinistre ne

soient pas encore connues avec certi-
tude il est presque sûr que l'incendie
a été provoqué par un court-circuit » a
déclaré le directeur général de la j ustice.

Il y avait 53 personnes à l'intérieur
dé la prison , a précisé le directeur géné-
raL .de la ju stice .rnais .seules . celles qui se
trouvaient au rez-de-chaussée ont pu
s'échapper. En fait , il semble que les
prisonniers n 'ont pas accordé une gran-
de importance à l'incendie jusqu 'à l'ex-
plosion au cours de laquelle les trois
étages de l'atelier furent détruits en quel-
ques instants.

Un certain nombre de prisonniers po-
litiques sont détenus dans cette prison
d'Alcala de Henares.

Â la congolaise ?
Mais enfin, le Portugal, qu est-ce

que c'est ? C'est Madère en 1419, le
cap Bajador et le Tropique du Can-
cer en 1434. Et puis la côte du Sé-
négal et le Cap Vert en 1445. Le
Portugal, c'est aussi Henri 1er le Na-
vigateur, dont la reine Philippa fit
un chevalier de la mer. Le temps où
ce pays était la fin de la terre, la
porte ouverte vers l'inconnu. Le mo-
ment où, comme l'écrivit Salvador
de Madariaga, la nation « réclamait
un homme pour la sortir de l'enfer
du néant ».

Aujourd'hui, les Guinéens sont au
pouvoir à Lisbonne. Les Guinéens ?
Ceux qui entourent ou surveillent de
Spinola et fondèrent, un jour de juil-
let 1973, le « Mouvement des capi-
taines ». Mais, le Portugal, ce fut
aussi le temps où, de 1462 à 1475,
le roi accordait des brevets « pour
visiter et conquérir toute île ou tout
cap se trouvant sur le chemin d'un
navire portugais». Aujourd'hui un gé-
néral commande à Lisbonne. Et ce
général commença à faire parler de
lui en répondant à un colon se plai-
gnant d'avoir, été volé : ¦< Il y a 400
ans que nous volons les Noirs. C'est
bien leur tour à présent ». C'est tou-
jours le Portugal. Mais ce n'est plus
le même. Dans ce tohu-bohu : autre
chose. Deux épaulettes qui n'appar-
tiennent à personne. Celles du géné-
ral Costa Gomes. Partisan lui aussi
de la décolonisation. Mais, qui a
simplement changé d'uniforme. Cos-
ta Gomes est jésuite. L'ordre l'a
simplement prêté. A de Spinola ?
Au Portugal ? On verra comment
sera faite la suite.

La suite commença par un « Li-
vre blanc » qui nous parvient alors
que les capitaines commençaient à
jeter bas l'ancien régime. On y pou-
vait lire ceci à la première page :
« l'Angola, le Mozambique et la
Guinée connaissent une prospérité
jamais atteinte par aucun pays indé-
pendant d'Afrique ». C'est une photo
du Portugal. Mais, en voici une au-
tre. Caetano régnait encore, mais
là-bas, en Guinée-Bissau, de Spinola
tenait à recevoir Amilcar Cabrai le
chef des rebelles, et accordait par la
suite une interview à un journaliste
portugais pour lui dire ceci : « Vous
pouvez dire à notre ministre d'outre-
mer qu'il a la stupidité inscrite sur
son visage ». C'est ce jour-là peut-
être, et non à la fin d'avril dernier,
que Caetano fut vraiment renversé.
C'est ce jour-là que fut donné le
vrai coup qui ébranla le système.
Au « Livre blanc » de Caetano poli-
tiquement agonisant, avait déjà ré-
pondu l'ouvrage du général quali-
fiant Cabrai «de plus grand diri-
geant africain » dans le monde d'au-

. jourd'hui.
En tout cas, c'est le début d'une

grande aventure. Avec ses servitudes,
ses erreurs, ses enthousiasmes et
ses périls. Beaucoup de choses dans
ce dossier. Un pays pris à la gorge
par le coût en argent, et en vies,
d'une guerre lointaine et sans fin.
Bien des choses peuvent faire que
l'expérience réussisse ou échoue.
Car, la vérité n'est pas la même,
selon qu'on la courtise en Guinée,
au Mozambique ou en Angola. La
Guinée est déjà presque indépen-
dante. Les Portugais n'y courent
plus après la victoire ; Cabrai, le
frère du militant assassiné préside
déjà un Conseil d'Etat. L'ONU se
prépare à l'accueillir. Cabrai est
déjà un associé. La Guinée a déjà
ouvert la porte de l'indépendance.
Personne ne la refermera.

Réussir au Mozambique sera plus
difficile. Il y a là un problème pied-
noir qui, un jour ou l'autre, risque
de donner de la voix. Sous les re-
gards bienveillants de la Rhodésie
et de l'Afrique du Sud. Tout y pa-
raît prêt pour un maquis blanc. Et
puis, il y a l'Angola, trop grand,
trop riche. L'Angola qui a trop de
diamants , de mines de fer , d'uranium
et de café. Trop de banques aussi.
Une colonie dont les gisements
« off shore » de pétrole produiront
avant 1980 plus de 100 millions de
tonnes de brut par an, peut-elle être
vraiment indépendante ? Le Portugal
de 1974, ici et là, ne se prépare-t-il
pas un nouveau Congo ? 14 ans après
celui de Tschombé. Et ses consé-
quences...

L. GRANGER
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Réhabilitations en Chine
PÉKIN , (AFP). —Deux importantes

réhabilitations de chefs militaires chinois
disparus durant la révolution culturelle,
alors que le pouvoir du maréchal Lin-
Piao était à son zénith , sont relevées,
par l'agence Chine-nouvelle. Il s'agit
d'un ancien chef intérimaire de l'état-
major général, Yang Cheng-wu, et d'un
ancien commissaire politique de l'avia-
tion , Yu Li-chin , qui avaient perdu leurs
fonctions en mars 1968 sous les assaust
des Gardes rouges.

Un évêque Jugé en Corée du Sud
SÉOUL, (Reuter) . — Le procès d'un

évêque catholique sud-coréen , Mgr Tji
Hak-soun , accusé d'avoir apporté un
concours financier a une organisation
étudiante clandestine , s'est ouvert devant
une cour martiale.

Selon les autorités sud-coréennes, le
prélat , avait fait don de 1.080.000 mons
(6500 frs env.) a la « fédération natio-
nale des jeunes étudiants démocrati-
ques », qui visait à renverser le gouver-
nement et à installer un régime commu-
niste.

Entre les Etats-Unis
et l'Allemagne de l'Est

WASHINGTON, (AFP). — Les négo-
ciations pour l'établissement de relations
di plomatiques entre les Etats-Unis et la
République démocratique allemande sont
suspendues jusqu 'à nouvel ordre.

On , a indiqué que ces négociations ne
pourraient être reprises que lorque les
Etats-Unis auraient reçu l'assurance que
les autorités de l 'Allemagne de l'Est ga-
rantiraient l'accès à Berlin-Ouest.

Un député péronlste assassiné
BUENOS-AIRES, (AFP). — Le

député péroniste de gauche Ortega Pena
a été assassiné d'une ra fale de mitrail-
lette dans la nuit de mercredi à jeudi à
Buenos-Aires par un homme qui a réussi
à s'enfuir. Sa femme a été atteinte et
son état est jugé sérieux.

De l'uranium au Brésil ?
BRASILIA , (AP). — Le gouvernement

brésilien a annoncé la découverte , dans
la jungle de l'Amazone, de gisements
d'un « produit stratégique ». Selon un
journal de Rio , il pourrait s'agir d'ura-
nium.

Coopérative laitière condamnée
WASHINGTON (AFP). — Un juge

fédéral a condamné jeudi I'« Associated
North Producers », la plus importante
coopérative laitière américaine à 35.000
dollars d'amende pour avoir fait des
dons pour la campagne électorale en
utilisant les fonds de la société. Le juge
a déclaré « qu 'il fallait mettre fin à
cette sorte de violations cavalières ».

La veille , l'ex-directeur général de la
coopérative . M. Nelson , avait plaidé cou-
pable de complot en vue de soudoyer
M. Connally ancien secrétaire au Tré-
sor, et de verser plus de 300.000 dol-
lars en dons politiques illégaux.

Le Suisse blessé au Kenya
MOMBASA (Kenya), (AP). — Six

hommes ont été incul pés à la suite de
l'attaque d'un cabaret , au cours de la-
quelle un ressortissant suisse, M. Otto
Thommen . a été blessé au ventre , le 26
juillet .  Les accusés ont nié les charges.
Leur détention a été prolongée jusqu 'à
octobre. S'ils sont reconnus coupables ,
ils risquent la peine de mort par pen-
daison. Le Suisse, qui a été hospitalisé ,
est dans un état aussi satisfaisant que
possible.


